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Distribution de manuels gratuits 


dans les écoles privées du Manitoba 


(Spécial) | 

Les écoles privées et parois | 4 | 
siales du Manitoba reçoivent à! St-Maurice à Fort Garry, insti. 
l'heure actuelle livraison de ma.!tutions situées dans les divi- 
nuels scolaires gratuits, privilé- | \ b 
ge réservé jusqu'à moe Ÿ sport |Norwood et Fort Garry, respec 
aux écoles publiques de la pro-| tivement. Dans le cas de l'école 
vince, LE à commence à ti-! St Maurice il semble y avoir un 
ver profit de la légidiation sur | peu de retard dans le rembour- 
les services partagés, qui a été! sement, mais cela est attribua- 
approuvée à la dernière session ble au fait que les élèves eux: 
de l'assemblée rmanitobaine, La | mêmes étaient détenteurs de 
nouvelle lol, en deux parties, | Manuels, ce qui exige des puie- 


sions de St-Vital, St-Boniface, | 


de la création d'une Commis. 
sion royale d'enquête sur l'Edu- 
cation au Manitoba, il y a huit 
|ans. Dans son  : en date 
|du 30 novembre 9, la Com: 
|mission Macfarlane a recom- 
| mandé une certaine mesure d'ai- 
|de aux écoles privées et parois 
siales, La subvention pour ma- 
| nuels scolaires était incluse dans 


| 


Une aide de $100 
millions à quatre pays 
du Commonwealth 


: 


OTTAWA — Le Canada dé! 
| boursera ee de $100,000,000 au | 
cours de l'année fiscale 1965-66 


| 
| 


en aide à l'étranger en prêts et 


cer le ministère des Affaires 
extérieures. | 

L'Inde, comme d'habitude, re: 
cevra la part la plus importante 
de cette contribution, soit 542 
000,000 sous farme d'octrois et 
de prêts, $10,090,000 sous forme 
d'aide monétaire pour la nour- 
riture, et $12,500,000 sous forme 
de crédits à longue échéance 


avait pour but de permettre aux | ments par chèques individuels, |cette recommandation. Depuis, | d'après la loi des crédits à l'ex- 


élèves des écoles privées de par- 
ticipér à certains services autre- 
fois exclusivement réservés aux | Chéque global. 

élèves des écoles publiques. La!  Puisqu'il s'agit de manuels, à 
première partie de la loi avait | prix variables, selon les années 
trait aux manuels scolaires, la! de classe et selon le sujet, il 
deuxième envisageait le trans-|est difficile d'arriver à une éva- 
port scolaire et la fréquentation | luation de la valeur monétaire 
des écoles publiques à temps |de cette subvention. Les formes 
artiel, en vue d'utiliser les la-| roses de commande contiennent 

pratoires, etc. |les noms de 267 volumes, a 

La première partie de la nou-|de “Fun with Dick and Jane” 
velle Vi m1 6 branuiguis le|($#144) à “Zakhar Berkut 
ler juillet, Une lettre, portant | ($1.99). On trouve sur la liste 
Ja denature de l'hon. George!4 livres de langue française, 
Johnson, ministre de l'Educa-| destinés aux cours de “Fran- 
tion, en date du 21 juin, a été | ais” et de “Conversational 
adressée aux directeurs des éco- | NT 4. Tage gp à pes 
À og hr dog re or | maire, soit de productions his- 
torique et littéraire et quelques 
manuels d'allemand, Il faut a- 
jouter à cette liste 21 volumes 
destinés à l'usage dans les cours 
expérimentaux, dans les mathé- 
matiques et les sciences, En se 
basant sur la réquisition d'une 
école privée assez représenta- 
tive, on peut conclure que la 
subvention s'élève à dix dollars 
par enfant. La liste des livres 
porte en tête le titre “Autho- 
rized Text Books (Used) Pur- 
chased under shared services 
plan-1965", 

Cette partie du plan des ser- 
vices partagés est la plus facile 
à mettre en vigueur parce que 
le système de distribution des 
crétaire-trésorier de la commis- | manuels est simple, l'évaluation 
sion scolaire. des manuels usagés est faite par 

On recevait en retour deux|les représentants du départe- 
“cadeaux”, remboursement pour | Ment, les commandes ne font 
les livres jugés utilisables et|que passer par le secrétariat de 
une charge de livres nouveaux. | la commission respective, et le 


Selon une enquête éclair cet-| totalement par une subvention 
te semaine, toules les commis- provinciale. Certains membres 
sions scolaires, clincluse celle | de la commission scolaire de 
de Winnipeg, ont emboîté le! Winnipeg avaient fait 
pas. Tout doit, en effet, passer | des difficultés administratives, 
par le secrétaire-trésorier de la | mais les fonctionnaires de cette 
commission des écoles publi: | commission agissent en réalité 
ques, et l'ordre pour les nou-| aussi promptement que ceux 
veaux livres, ainsi ae la ré-| d'autres divisions. Il en sera 
quisition pour rémunération des | autrement pour les questions de 
livres usagés, portent la signa- | transport, Le participation de la 
ture de ce fonctionnaire, | comesienton étant, dans ce cas, 

A l'école St-Joseph, dans la di- | facultative.et la subvention, par- 
vision de Winnipeg, par exem- | tielle. Selon le Fa svp d'u- 
ple, les deux évaluateurs du gou-|ne école secondaire catholique, 
vernement se sont présentés d'a-|il n’y a pas eu de temps cette 
bord. Un peu plus tard, la di-| année pour organiser d'autres 
rectrice a fait parvenir la liste | formes de services partagés, par 
des livres sé ra au secrétaire: | exemple, la culture physique. 
trésorier de la commission de |Cette deuxième section de la 
Winnipeg, Et, un beau jour | deuxième partie de la loi n'a 


missions scolaires, afin de dé- 
crire la procédure à suivre et 
de demander la conpération 
dans la mise en vigueur de ce 
plan, On à adopté la même ligne 
de conduite qu'en 1958, rs 
que la province à garanti par 
une subvention de 100 pour cent, ! 
la gratuité des manuels scolai-| 
res dans les écoles publiques. 
En premier lieu, deux évalua- 
teurs du gouvernement se pré- 
sentalent à l'école pour exami- 
ner lès manuels en usage, qu'ils 
soient propriétés des élèves ou 
de l'école. En même temps, le 
directeur de l’école avait à dres- 
ser une liste de tous les manuels 
dont l'école avait besoin et à 
faire parvenir cette liste au se- 


coût des volumes est couvert | 


d'été, un camion arriva avec les | pas d'ailleurs été promulguée | 


nouveaux manuels, gratuits.!par le gouvernement, en atten- 
(Le Département d'Education | dant précisément les résultats 
solde les factures du Manitoba | d'une étude sur la meilleure 
Text Book Bureau, directe-| procédure à suivre. 

ment.) Tout se passe avec faci- | La distribution de manuels 
lité selon des porte-parole des ' scolaires, gratuitement, fait par- 


CS nn hémaià m 


La majorité des 57 membres de la Commission étudiant les graves problè- 
mes modernes de la Surpopulation, du Mariage et de la Famille étaient présents 


à une audience que leur accorda récemment S. S, le pape Paul 
1) Non identifié; 2) Non identifié; 3) R. P, Marcelino Zalba, 


4) KR, P, Bernard Kaering, C.Ss.R., Allemagne; 5) Docteur Colin Clark, Angle- 
terre; 6) R, P,. Michel Labourdette, O.P., France; 7) Docteur Thomas K. Burch, 
démographe, Université Georgetown, Washington, D.C.; 8) M. Patrick Crowley, 
avocat, Chicago, Illinois; 9) Mme Patrick Crowley; 10) Docteur Laurent Potvin, 


chirurgien, Canada; 11) KR, P, Louis Lebret, O.P. France; 12) 


13) Docteur Henri Rendux, France; 14) Docteur John Marshall, Angleterre; 
15) Docteur Paul Moriguchi, Japon: 16) R. P. Henri de Riedmatten, O.P., se- 
crétaire général de la commission; 17) Docteur Francesco Vito, Italie; 18) Son 
Exe, Mgr Joseph Reuss, auxiliaire de Mainz, Allemagne; 19) Son Exc, Mgr Leo 


rand Cas | 


sous une forme ou l'autre. 

En 1962 un groupe d'élèves 
de l'école St-Emile de St.Vital, 
profitant d'une certaine impré- 
|cision dans le vocabulaire de 
l'acte scolaire se sont inscrits 


| main, sont revenus à l'école pa- 
roissiale, manuels en main, A- 
(ne une série de manoeuvres, 
| le 

|par le juge Léon Bénard, qui 


| indiquait en passant commient il | comprend une quantité de fa- 


la fallu amender la loi scolaire 
de la Colombie-Britannique dans 
le but de fournir des manuels 
gratuits aux élèves des écoles 
| privées. La question a été tem- 


|porairement mise de côté à la| 


{suite d'une regrettable querelle 
politique qui rendait impossible 
|une solution par entemis parti. 
sane. 


La subvention pour manuels 


|été enfin comprise dans le pro- 
|gramme de services partagés 
qui a été proposé à la législa- 
ture l'an passé et approuvé au 
printemps de 1965. Financière- 
ment minimal, ce geste a une 
portée morale importante, car il 
représente la première aide pé- 
cuniaire directe aux écoles pri- 
vées depuis 1890 et détruit le 
mythe de la porte close entre 
système scolaire publique et 
|écoles privées et paroissiales, 


Jardins d'enfants 
unilingues français 
en Saskatchewan 


SASKATOON —. La minorité 
française de la Saskatchewan 


nombre de jardins d'enfants. 
C'est ce qu'a annoncé un porte- 
parole de l'Association pour la 
culture française, M. Ernest 
Bourgault. Ce dernier a de plus 
précisé que l'on. tiendra une 
quinzaine. de. séminars à l'in 
tention des parents iméressés, 
un peu plus tard cet été, afin 
d'expliquer à ceux-ci le pourquoi 
de l'établissement de tels insti- 
tuts. 

Le français sera la langue en 
usage dans les jardins d’en- 
|fants, mais ceux-ci sont égale- 
ment à la disposition de tous 
|les groupes ethniques, a déclaré 
! M. Bourgault. Les jardins, d’en- 
fants ne font pas intézralement 
partie du réseau scolaire officiel 
de la Saskatchewan, de sorte 
| que l'emploi du français Chez 
eux n'entrerait pas en conflit 
avec la loi des écoles de la pro- 
| vince. 


dm à nine. she à 


VI au Vatican: 
SJ, Espagne; 


Non identifié; 


cas a été décidé négativement | 


scolaires pour écoles privées a | 


jouira cet automne d'un certain | 


| tandis que les livres au nom des | la question générale a été débat-| bortation. 
|écoles étalent remboursés par tue à chaque session législative | 


Le Pakistan recevra la somme 
de $24,000,000 en secours direct, 
S8,000,000 en octrois, $12,000,000 
sous forme de prêts de dévelop- 


| pement et $4,000,000 pour achat 


Binz, archevêque de St-Paul, Minn.; 20) Docteur 3. P. Ryan, Inde; 21 
Michel Dembele, Sénégal; 22) M. l'abbé Paul Anciaux, Belgique; 23) R. P. 
Joseph Fuchs, SJ. Allemagne; 24) Mme J. F. Kulanday, Inde; 25) Docteur 
Albert Goerres, Allemagne; 26) Docteur John Noonan, historien, Etats-Unis; 
27) Mlle Mercedes Concepcion, Philippines; 28) Docteur P. van Rossum, Belgi- 
que; 29) Docteur Andre Hellegers, gynécologue, Baltimore, Maryland; 30) Mme 
dacques Ferin, Belgique; 31) Docteur Marcel Thibault, France; 32) Mme Mar- 
cel Thibault; 33) Mme Anthony Fianny; 34) Docteur Anthony Fianny, Jamai- 
que; 35) Docteur Jacques Mertens de Wilmart, Belgique; 36) R. P. John C,. 
Ford, SA. théologie morale, Université Catholique, Washington, D.C.; 37) Doc- 
teur Jacques Ferin, Belgique; 38) Mgr Jean Margeot, île Maurice; 39) Non 
identifié; 40) Non identifié; 41) Docteur 4. R. Bertolus, France; 42) K. P. Sta- 
nislas de Lestapis, SJ, France; 43) Docteur John R. Cavanagh, psychiatre, 
| Washington, D.C, 


Livres français et anglais 


Ë LUMEN Dictionnaires - Disques 


133, avenue Provencher, Saint-Boniface 


de nourriture, plus $7,500,000 


{sous forme de crédit d'expor- 
là l'école publique et, le lende.! s ; 


tation. 

Le Ceylan recevra $4,500,000 
sous forme de secours direct, et 
des crédits d'exportation et de 
NOEL PRRE se chiffrant par 
$3,400,000. Le secours direct 


rine évaluée à $2000,006 qui 
sera envoyée immédiatement, 


La Malaisie recevra $2,000, 
000 de secours direct et $1,000,- 
000 d'octroi de développement, 


L'aide à ces quatre pays du 
Commonwealth représente cette 
année une augmertation de $9,- 
350,000 sur les sommes assi- 
gnées en 1964-65 à l'aide étran- 
gère, 


Î 


Une nouvelle loi sur 


iles achats à termes 
Le secrétaire de la province, | il 


M. Maitland Steinkopf, a annon- 
cé que la nouvelle loi sur le cré- 
dit à la consommation votée par 
la législature manitobaine lors 
de sa dernière session entre 
en vigueur le samedi 7 août, 


La législation prévoit qu'un 
acheteur pourra en certaines 
circonstances annuler un con- 
trat à tempéraments dans les 
48 heures qui suivent la signa- 
ture du contrat, Cette clause 
CARRIER “dans le cas où le 
vendeur ou son représentant va 
de porte en porte, vendant effec- 
tivement, offrant ou prenant la 
commande obligeant des livrai | 
sons futures de biens et servi-| 
ces”. | 

La loi ne s'applique pas aux 
ventes de véhicules-moteur et 
d'instruments de ferme de mè+ |. 
me qu'aux ventes effectuées par 
un manufacturier ou un distri- 
buteur à un grossiste qui entend 
revendre les marchandises. 


La loi ne s'étend pas non plus 
aux ventes faites par un manu- 
facturier, un distributeur ou un 
grossiste qui a l'intention de 
revendre les marchandises, ain- 
si qu'aux ventes du manufactu- 
rier, distributeur ou grossiste 
au détaillant qui pense reven- 
dre les biens et services, in- 
cluant la vente d'une machine 
distributrice ou d'un réfrigéra- 
teur à un détaillant pour usage 
dans l'établissement de ce der- 
nier, 


LIBERTÉ" :PAT 


ST-BONIFACE, MANITOBA, JEUDI 12 AOÛT 1965 


J ; | ! 


La 


PRIX 10c 


Un comité va étudier en Saskatchewan 


la question du français dans les écoles 


REGINA 


mation d'un comité 
étudiera la question 


) 
| 
| \ 


Hon, George 4, Trapp 


hement du français dans les 

les de la Saskatchewan. Le 
président de ce comité est le 
doctéeur J, W. Tait, de Regina, 


téur du département de péda- 
gogie au ministère de l’Instruc- 
tion publique. Les autres mem- 
bres du comité sont MM. R..A. 
Lalonde, de St-Victor, W. J. Pat- 
terson, de Regina, et S. T, Shab- 
bits, de Yorkton. L'hon, Trapp 
espère nommer prochainement 
le 5e membre de ce comité spé- 


Selon les termes mêmes de 
son mandat, ce comité devrait 
étudier en profondeur toute la 
question du français comme su- 
jet d'instruction et, en particu- 
liér, comme langue d'enseigne- 
ment, M. Trapp a rappelé que 
résentement on peut enseigner 
e français comme sujet dans 
les écoles de la Saskatchewan, 
uñe heure par jour, mais que 
toutes les autres matières ne 
péuvent s'enseigner qu'en an- 
lais, 

En plus d'examiner si les 


L'Ouest est trop désuni 


VANCOUVER — Le Dr Pat 
McGeer, député libéral à la lé- 
gislature de la Colombie-Britan- 
nique, a déclaré que les quatre 

de l'Ouest avaient 

s pêéu à faire dans l'élabora- 
tion «des politiques nationales, 

Il a dit que les quatre pro- 
vinces étaient tellement divisées 
que le pays croit ques he peu- 
vent penser plus loin que l'inté- 
rêt immédiat de leur province. 


Il a suggéré que ces provinces 
présentent une politique com- 
mune vis-à-vis du gouvernement 
central, Elles pourraient entre 
autres réclamer une plus gran- 
de autonomie dans le commerce 
avec les autres pays, des recher- 
ches scientifiques sur les pro- 
duits de l'Ouest et une seconde 
route transcontinentale, celle-là 
dans le nord des provinces. 


l 


den du mme D à À LA D I on th ve RÉ + dns À bon à 


) Docteur 


| 


et légal; 


jal qui|de la question d'une langue au-| 
l'ensei- tre que l'anglais comme mé: | 


dium d'enseignement, Il explo- 
rera la politique et les expé-; 
riences acquises dans les autres | 


… L'hon. George J.!cours de français actuellement | reçoive des mémoires de grou- 
écoles de St-Ermile, Juniorat de |tie d'une lutte qui a été reprise | crédits à l'exportation pour qua- TIR. ministre de l'Enstruction | permis sont suffisants, le comi- | pes et de personnes intéressés, 
la SteFamille, Holy Cross et|par les champions des écoles pri- | tre pays asiatiques membres du | publique, a annoncé officielle. | té devra étudier les en gr his: | 
| és et parolssiales à l'occasion | Commonwealth, vient d'annon-| ment le 5 août dernier la for-| torique, constitutionne 


et ces mémoires seront scrutés 
attentivement 


M. Trapp a exprimé l'espoir 


que le comité pourra se mettre | 
bientôt au travail et que, son, 


travail d'étude complété, il pour. 


Chapelle Funoraire 
Philippe 


COUTU 


156, rue Marion, 
St-Bonitace, Men. 


Tél.: 233-7453 


ne 


AUTRES ÉCHANGES 
ENTRE ÉTUDIANTS 


Les échanges outre-mer entre 
[étudiants ne surprennent plus 


personne, À cause de ce goût 
de l'aventure quasi légendaire 
et qui n'a d'égal que le goût 
de l'étude 

Cette fois, ce sont des adultes 
qui font un voyage de ce genre 

Cent soixante Français et 
Françaises, mariés ou céliba-. 
taires, sont arrivés à Dorval 


| provinces du pays à ce sujet. On | ra lui présenter un rapport Com-| pour un séjour d'un mois en 
| s'attend enfin à ce que le çomité | plet. 


Les provinces de l'Ouest 
ont un terrible besoin d'eau 


{ 
| 


EDMONTON — La révolution | 
industrielle dans les Prairies a 


assoiffé ces provinces et, avant | de la Saskatchewan-sud, la plu-| 
|le début du prochain siècle, les | part en Alberta. Cette étendue | 
| besoins d'eau dans les domaines | pourra s'agrandir à 2 


Environ 900,000 acres de ter- 
res irriguées se trouvent le long 


| domestique, industriel et agri- | d'acres lorsque le harrage de 
|cole prendront de graves pro-|la Saskatchewan-sud sera ter: 


| 


| portions. 


A l'origine de cette demande 


miné à Outlook, de même qu'à 
la suite d’autres projets du mé- 


| croissante de réserves d'eau, se | Me genre. 


l 


| dépuis- plusieurs années direc-| 


| 


| 
| 


| 
| 


trouvent l'expansion de l'indus- | 
ta, le développement des gise. | 
ments de potasse de la Saskat- | 
chewan et une grande variété 
de nouvelles industries au Ma-| 
nitoba, | 

En plus des nouveaux projets 
industriels, on ressent des be- 
soins plus grands pour l'irriga: 
tion des fermes de l'Alberta et 
de la Saskatchewan comme pour 
les usages domestiques des cen: | 
tres urbains en expansion. A:| 
joutons également les futurs be- | 
soins de papeteries qui doivent | 
s'établir bientôt dans ces deux | 
provinces. La pollution des eaux 
est, d'une part, l'un des problè. 
mes majeurs dans les régions 
surpeuplées du sud-est de la 
Saskatchewan et du sud-ouest 
du Manitoba. Regina, une ville 
de 125,000 âmes, doit, ) av exem- 
ple, faire venir les deux tiers 
de son eau au moyen d'un pipe- 
line. 

Les provinces de l'Ouest for- 
ment la région la plus aride du 
pays. Elles doivent se tourner 
vers l'ouest et vers le nord, dans 
l'espoir de découvrir de nouvel- 
les sources, mais ceci peut pro- 
voquer des conflits de juridic- 
tion. Les ressources hydrauli- 
ques appartiennent aux provin- 
ces, mais les eaux navigables et 
internationales tombent sous la 
juridiction fédérale, de même 
que les cours d'eau des Terri- 
toires du Nord-Ouest, 

Le gouvernement fédéral a 
pris des mesures pour aider à co- 
ordonner le développement des 
ressources hydrauliques des pro- 
vinces, spécialement lorsque les 
rivières ou les fleuves traver- 
sent plus d'une province. 

Depuis plusieurs années, la 
Saskatchewan tente de faire dé- 
tourner les eaux de la Colombie- 
Britannique pour contourner les 
Montagnes Rocheuses. Mais ie 

remier ministre de la Colom- 

je-Britannique, M. W. A. C. 
Bennett, a promptement répli- 
qué que la Saskatchewan de- 
vrait “enlever ses doigts” du do- 
maine des ressources de sa pro- 
vince. 

Du point de vue des ingé- 
nieurs, la méthode la plus faci- 
le pour obtenir des réserves sup- 
plémentaires d'eau est de l’im- 
porter du réservoir de la rivière 
Saskatchewan, par les rivières 
Qu’'Appelle et Assiniboine, qui 
prennent leurs sources dans le 
sud-est de la province, puis se 
joignent à l’est de la frontière 
du Manitoba pour ensuite pour- 
suivre leur cours dans le sud du 
Manitoba et se jeter dans la ri- 
vière Rouge et le lac Winnipeg. 

La situation de la Saskatche- 
wan est difficile parce que la 
plupart de ses cours d'eau y 
ont leurs sources et se jettent 
dans d'autres provinces. Son in- 
dustrie de potasse naissante, qui 
doit signifier autant pour la pro- 
vince que le pétrole pour l’Al- 
berta, nécessite beaucoup d'eau. 
En fait une usine de potasse 


| peut employer autant d'eau en 


000 habitants, 


Plus de 90 pour cent de la po- 
pulation des Prairies résident 
dans les environs du bassin Nel- 
son-Saskatchewan, une étendue 
de 264,960,000 acres qui se pro- 
longe des Rocheuses, jusqu’au 
nord-ouest de l'Ontario, et des 
fleuves Churchill et Athabaska 
au nord, jusqu'à la frontière in- 
ternationale au sud. 

La rivière Saskatchewan pos- 
sède deux affluents qui coulent 
à moins d’un demi-mille l’un de 
l’autre sur les pentes orientales 
des Rocheuses au nord de Banff. | 


Is vont vers l'est à travers 
l'Alberta et la Saskatchewan, 
puis se jettent dans le lac Win- 
nipeg. De son côté, le fleuve 
Nelson part du lac Winnipeg 
pour aller finalement se jeter 
dans la Baie d'Hudson. 

D'autre part, la rivière Win- 
nipeg, dont les sources sont au 
nord-ouest de l'Ontario, la rivié- 
re Rouge, qui prend naissance 


une journée qu’une ville de ail 


Les projets hydro-électriques 


Itrie pétro-chimique de l'Alber. | du bassin, terminés ou en cons- 


truction, fournissent un total de 
2,700,000 chevaux : vapeur, dont 
plus de la moitié à l'Alberta. 


Les éventuelles nouvelles! 


sources d'eau dans les Prairies 
comprennent les rivières à la 
Paix et Athabaska, qui coulent 


vers le nord et se jette dans le | 


lac Athabaska, dans le vaste ré- 
seau qui se ramifie au fleuve 
Mackenzie, de même que les 
fleuves Churchill et Columbia 
de la Colombie-Britannique, qui 
prennent leurs sources dans les 
Rocheuses et descendent jusque 
dans le Pacifique, 


Les gouvernements des pro- 
vinces de l'Ouest sont d'avis 
qu’il faudra des programmes à 
longs termes, bien coordonnés, 
pour répondre aux besoins à 
venir en ce qui concerne les 
réserves d'eau, 


millions | 


| Amérique. Ils demeureront qua 
tre jours dans la métropole ca 
|nadienne, puis partiront pour 
| les Etats-Unis. 
| Tout au long de ce vovage, 

les couples ou célibataires fran 
|çais seront reçus dans des 
| foyers. C'est dire que ce vovage 
ne leur coûte que les frais de 
|la traversée, Un tel voyage «a 
été organisé par la Vie Nouvelle 
| française, 


Etude d'un projet 
\pour le Manitoba 


1 

| OTTAWA -— Le ministre fé. 
| déral des Forêts, M. Maurice 
Sauvé, et le ministre provincial 
|de l'Agriculture et de la Con: 
servation du Manitoba, M, Geor- 
{ge Hutton, annoncent conjointe- 
:ment l'approbation d'un projet 
| d'étude sur la productivité des 
terres dans la partie nord de 


la région d’Interlake (Manito 
ba), en vertu du programme 
ARDA, 


Ce projet fait partie du plan 
pour la région d'aménagement 
[rural d'Interlake, Les frais qui 
s'y rattachent s'élèveront à 
$136,000 que le gouvernement 
fédéral paiera en entier, 

Les cartes concernant la pro- 
ductivité et la gestion des ter- 
res qui résulteront de cette étu-. 
de, fourniront les renseigne. 
ments dont le Manitoba a besoin 
pour la classification des ter. 
res selon leur utilisation éven- 
tuelle. L'étude durera quatre 
ans et elle sera coordonnée par 
un comité fédéral-provincial, 


Soeur Marie-Edith, carmélite, est une célébrité 


ut const à à 


PP 2 


au sein de Ja 


population acadienne (les “Cajuns”) de la Louisiane, Professeur 
de première année dans une école élémentaire de Lafayette, en 
Louisiane, elle enregistre ci-dessus sur ruban magnétique quel. 
ques chansons ‘du folklore acadien et créole dont elle a composé 
elle-même la mélodie musicale, Elle a appris ces chansons de ses 
grands-parents, oncles et tantes, Elle croit qu'elle est la seule 
Acadienne louisianaise à se souvenir de toutes ces précieuses chan- 
sons. Elle dit que sa chanson favorite, en l'honneur de la Sainte- 


Catherine, est un vrai “tourbiilon” d'enthousiasme populaire, 
ah le rc col, ut 


2e centenaire 


des Acadiens 


Le Conseil de la vie française 
a délégué son présiderit, le R, 
P, Thomas-Marie Landry, O.P. 
en Louisiane, Il assistera aux 
fêtes qui marqueront le deuxiè- 
me centenaire de l'arrivée des 
principaux groupes acadiens 
exilés dans la région de Lafa- 
vette, Ces fêtes auront lieu les 
14, 15 et 16 août à Lafayette 
même. Elles seront rehaussées 


par la présence de Son Em. le’ 


cardinal Maurice Roy, archevé- 
que de Québec. La Louisiane 
faisait encore partie du diocèse 
de Québec lorsque les pionniers 
acadiens y arrivèrent en 1765. 

Le R, P, Landry fera un sé- 
jour d’une dizaine de jours en 
Louisiane, Il aura des entre. 
tiens avec le représentant de la 
Louisiane au Conseil de la vie 
française, M. Thom as Arce. 
neaux, doyen de la faculté d'A. 
griculture à l'Université de La- 
fayette, Il visitera les centres 
acadiens et étudiera sur place 
certains projets d'échanges fin- 
tellectuels et du côté de Lafa- 
vette et du côté de la Nouvelle. 
Orléans. 

De son côté, le secrétaire du 
Conseil partira pour les provin- 
ces Maritimes au début du mois 
d'août. Il rencontrera ses collé. 


de l'arrivée 
en Louisiane 


à Caraquet, ainsi qu'au congrès 
de l'Association canadienne des 
Educateurs de langue française 
à Halifax. 


20 millions de Canadiens 
dès l'année prochaine 


OTTAWA — Le Bureau fédé- 
ral de la statistique estime que 
la population du Canada était 
de 19,571,000 habitants en date 
du ler juin cette année, 


L'organisme fédéral a signalé 
aue c'est une augmentation de 
336,000 comparativement à la 
même date l'an dernier. Le Ca- 
nada compte donc 1,333,000 ha- 
|bitants de plus que lors du re- 
|censement de 1961; c'est une 
hausse de 7,3 pour cent. 

Voici la population par pro- 
vince au ler juin, le deuxième 
chiffre représente la population 
en 1961: Terre-Neuve 498,000 - 
458,000; Ile - du-Prince - Edouard 
108,000 -— 105,000; Nouvelle-E- 
cosse 761,000 — 737,000; Nou- 
veau-Brunswick, 623,000 — 598, 
000; Québec 5,657,000 — 5,259, 
000; Ontario 6,731,000 — 6,236,- 
000; Manitoba 962,000 — 922, 
000; Saskatchewan 951000 -— 
925,000; Alberta 1,451,000 -— 1,- 


aux Etats-Unis, et l’Assiniboine, | gues de Vie française à Char-|332000; Colombie - Britannique, 


qui part du sud-est de la Saskat: | 
chewan, se jettent également | 
dans le lac Winnipeg. 


Fournitures d'école 


lottetown, à Moncton, et à Hali- 
fax .Il assistera au deuxième 
congrès national des Acadiens 


Tous manuels scolaires 


Téléphone 233-3407 


|1,789,000 — 1,629,000; Yukon 15,: 
000 -- 14000: Territoires du 
Nord-Ouest 25,000 -— 23,000, 


RE LOVENE 


éf systèmes scolaires, 
là dé de l'entente au Canada 


A l'occasion de la récente conférence des 
ministres provinciaux à Winnipeg, l'hon. Jean Li 
profité d'une interview pour mettre de l'avant un des re 
médes les plus efficaces contre la fièvre indépendantiste 
du Québec. I1 faut, at-il dit, que les minorités 


nes des provinces à majorité ang'aise soient traitées avec | 


autant d'équité que l'est la minorité anglophone du Qué- 
bec. Il s'agit évidemment, en premier lieu, du 
scolaire québécois qui, conform à l'esprit de 
fédération, tient compte de la diversité des langues et des 
croyances en t scrupuleusement, sans favoritis- 
me, les fonds destinés à l'instruction publique. 


Ce point avait été signalé par M. Lesage à maintes | 


reprises dans le . D'autres voix autorisées, dont celles 
de l'hon. Paul Gérin-Lajoie et de M. Daniel Johnson, y 
ont fait écho tout récemment à la conférence annuelle de 
Geneva Park. Ce thème revient d'ailleurs très souvent au 
cours des audiences de la Commission Laurendeau-Dun- 
ton, soit dans le Québec, soit dans les provinces de l'Ouest, 
par l'entremise des associations nationales. 

Personne n'oserait prétendre qu'une réforme radicale 
l'exemple du Québec est demeuré jusqu'ici sans écho, suf- 
firait pour garantir l'épanouissement des minorités fran- 
cophones et av calmer la fermentation qui agite la pro- 
vince exemplaire. La situation d'infériorité qui est imposée 
aux minorités n'est qu'une des causes du 


re que leurs propres 
du même niveau que celui dont jouit l'Ontario exercent 
une influence encore plus pratique sur leur prise de po- 
sition, C'est le sens prim du mot d'ordre si populaire: 
“Maîtres chez nous”. Dans ce sens le sort des minorités 
d'outre-frontières n'est qu'un motif secondaire dans le dé- 
bat. Mais tout de même la prise de conscience québécoise 
comporte une forte dose de nationalisme et, les autres aspi- 
rations étant reconnues, il ne saurait être question de de- 
meurer au sein de la Confédération si ce nationalisme 


n'était respecté intégralement au niveau fédéral et, 
enfin, les limites de chaque province partenaire de 
la Confédération. 


Dans ces territoires, une telle reconnaissance, dans 
les systèmes scolaires, serait certainement insuffisante 
pour garantir l'épanouissement des minorités, car elle ne 
pourrait pas enlever la puissante influence d'un milieu 
massivement anglais qui fait de toute survivance une lutte 
continuelle et héroïque. Mais elle enlèverait au moins 
l'école du rang des institutions hostiles, et en ferait un 
instrument au service des parents voulant que l’école 
soit une extension du foyer de langue française, Car, il 
faut le dire et le redire, en dehors du Québec, l'élément 
an se sert de l’école pour détruire ou affaiblir toute 
culture autre que la sienne. C’est ainsi que l'on tue l'esprit 
qui a fait naître la Confédération, 

Le système scolaire de la province de Québec n'est 
pas parfait sur ce point. Récemment, par exemple, on a 
découvert à Montréal que la commission scolaire protes- 
tante recevait plus que sa part du produit des taxes neu- 
tres! On cherche aussi à tenir compte de besoins nouveaux 
(parents français non-catholiques) et de problèmes anciens 
plus aigus (écoles juives et néo-canadiennes)., À mesure 
que la population, en dehors de Montréal, devient moins 

+ Fr né ï us pres AA 

se dé pe, il se peut que es 
ustice soient beaucoup plus co: ées, Ces difficultés 
existent ailleurs et ne seront j parfaitement. 
me Song pre à de on Rgu 
porter à l'élaboration des équitables pose aux 
autres ces une question de vie ou de mort pour la 

Il est à remarquer à ce sujet le scolaire 
vébiocs Gi Lie cm mg plupart 

temps, quand les hommes publics cette 
vince en exemple, ils se préoccupent du è- 
me culturel que du problème religieux. Mais si l’on con- 


sidère vu l'école catholique et française de la province 
de Québec représente de fait ce que représente dans les 
autres ces l’école neutre ise, c’est-à-dire l'école 


majoritaire, Yexemple _ donne le Québec à l'égard des 
éléments minoritaires de sa justifierait dans 
les autres provinces une variété d'écoles minoritaires en 
harmonie avec les diverses croyances et cultures, et jouis- 
sant d'une égalité raisonnable dans la distribution des 
fonds publics. Ce serait là un commencement de justice, 
les débuts de l'entente au pays, maintenant si divisé, 

Parlons donc de l'exemple du Québec, modèle de fidé- 
dité, non seulement à la lettre, mais aussi à l'esprit de la 
Confédération. Cet esprit dictera des réformes scolaires, 
nécessaires à l'harmonie de base entre les deux races fon- 
datrices du pays, non pas dans un sens étroit et superficiel 
qui consisterait en quelques heures de français ou d’an- 
glais, mais dans un sens plein et profond qui garantisse 
toute la valeur des textes de l'Acte de l'Amrique britanni- 
que du Nord et qui aille au-delà de ces textes, autant que 
cela est possible, pour faire justice à tous les besoins des 
pue et des citoyens du Canada aux temps modernes. 

oilà une véritable “politique de grandeur”, 


Création au Liban d'un Institut 
pour l'étude comparée des religions 


BEYROUTH. (CCC) — La | d'élargir leur dialogue, promet- 
création au Liban d'un Institut tent ‘de mettre tout leur zèle 
supérieur 


peu l'étude compa-!à écarter les obstacles qui ont 
rée des religions est ge van 
dans un manifeste publié à Bey- 
routh. Il est signé par huit per- 
sonnalités chrétiennes et musul- 
manes qui cnt organisé en mai 
et juin derniers, dans ie cadre 
du “Cénacle libanais”, une série 
de conférences sur le thème s religions. “On y ap- 
“Christianisme et Islam”. Ces! profondirait, écrivent-ils, la con- 
conférenciers, qui étaient l'ar-} naissance des dogmes du chris- 
chimandrite Georges Khodr, le | tianisme et de l'Islam et il serait 
R. P. François Dupré-Latour,|un point de convergence pour 
SJ, M. Nasri Salhab, M. Yous-| tous <eux qui poursuivent en 
sef Abou-Halka, le cheikh Mous- | ce domaine des recherches scien- 
sa Al Sadre, M. Sassan Saab, le | tifiques”. 
R. P. Youakim Moubarak et le 
cheikh Sobhi Saleh, déclarent | création d'une Académie liba- 
dans leur manifeste: naise pour la TE arabe, qui 
“La rencontre des deux reli-| permettrait au Liban de tra- 
gions et leur croyance au Dieu vailler “à l'enrichissement et au 
unique et en leur volonté de|progrès de cette langue arabe 
promouvets ensemble des va-|qui est sienne comme sa mis- 
eurs spirituelles et des princi-| Sion de civilisation et de culture 
pes moraux commun: sauvegar-| lui en fait un devoir”. 


dant la dignité de l'homme, pro- RON RENE RESTE ONPS TEMPS 
Décès du Père Louis 


clamant son droit à une vie À 
"| Moraud à Île à la Crosse 


surgi plus ou moins artificielle- 
ment au cours des âges et qui 
sont étrangers à la foi authenti- 
que en Dieu”, 

En pratique, les conférenciers 
proposent création d'un Ins- 
titut supérieur pour l'étude com- 


maine plus haute a montré 
le Liban est la patrie d'élection | 
pour un dialogue islamo-chré-| 
tien.” |teur des Indiens Monta 
D'autre part, les signataires| Cris, le R. P. Louis 


Con- | polonaise 


|autre 
[5e 
Julien 
| gorie “interp 
de la présente situation scolaire, dans les provinces où re Festival. 


Prat 14 pr: tement Mon j 

des Québécois à l'égard de la Confédération, On peut croi-| 

aspirations vers une vie économique | Mon chemin ce n'est pas 
chemin c'est la neige 


Ils suggèrent également la! 


oraud, LacSt-Jean: le R. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


RON Pas 
de Gilles Vigneault 
GAGNE LE PREMIER 
PRIX À 


a remporté l'an 


Voici le 

de Vignea 

“Mon s ce n'esi pas un pays 
c'est l'hiver 


texte de la chanson 
uit: 


ardin ce n'est pas un 
din c'est la plaine 


Mon s ce n'est pas un pays 
c'est l'hiver. 


Dans la blanche cérémonie 

Où la neige au vent se marie 
Dans ce pays de poudrerie 
Mon père a fait bâtir maison 
Et je m'en vais être fidèle 

A sa manière à son modèle 

La chambre sera telle 

Qu'on viendra des autres sai: 


sons 

Pour se bâtir à côté W'elle 

Mon pays ce n'est pas un pays 
c'est l'hiver 

Mon refrain ce n'est pas un re- 
frain c'est rafale 


Î 


Le 


8€ Mary, Angleterre. 
la plus ancienne image 
portera prochainement 


| 


| 


St-Bonitace, le 12 août 1965 


Protestation contre 
la législation 
scolaire de Ceylan 
COLOMBO (CCC) — Des res | 
ponsables protestants, anglicans | 
et catholiques romains de Cey:| 
lan se sont joints à un impor: | 


En teuilletant le journal 
Je me soutiens …. 


vor J-R Doiron 


PEUT ve 


À de Grande-Bretagne. On La trans | 


l'ile pour protester contre la 
législation discriminatoire et les 
ordres de l'administration à l'é. 
gard des écoles privées, de leurs 
professeurs et de leurs élèves. 
{ Une déclaration publiée à l'is- 
|sue d'une conférence réunie 
sous les auspices de l'Union cey- 
lanaise des ensel ts défend 
le droit à Feniolence d'écoles 

ées, leur droit de demander 


£ groupe d'enseignants de 
| 
| 


à 
M'A: 


à Hinten 
per et rechercher “un con- 


le mag à ge! et non bu: 
de l'éducation”. 


Museum de Londres. 


reaucratique, 


: Il est temps que le reste du pays 


connaisse sa crise de conscience 


| 


| 


Ma maison ce n'est pas une mai- | 


son c'est froidure 
Mon pays ce n'est Las un pays 
c'est l'hiver 


De mon grand pays solitaire 
Je crie avant que de me taire 
A tous les hommes de la terre 
Ma maison c'est votre maison 
Entre mes quatre murs de glace 
Je mets mon temps et mon es- 


pace 

A pré le feu, la place 

Pour Le humains de l'horizon 

Et les humains sont de ma race 

Mon pays ce n'est pas un pays 
c'est l'hiver 

Mon jardin ce n'est pas un jar- 
din c’est la plaine 

Mon chemin ce n'est pas un 
chemin c'est la neige 


Mon pays ce n'est pas un pays 
c" hiver 


Mon pays ce n'est pas un pays 
'envers 
D'un pays qui n'était ni pays 


ni patrie 
Ma Fret ce n'est pas une 


Per be _ vie 
est pour toi que je veux pos- 
DE ou hivers ., .” 


Le C.O.E. compte 
214 églises membres 

GENEVE (CCC) — Le Con- 
seil oecuménique des Eglises 
compte mainterant 214 églises 
membres et 8 éjlises associées, 

rotestantes, anglicanes, ortho- 
oxes et vieillescatholiques, 
dans plus de 80 pays. Les égli- 
ses “associées” sont celles qui 
remplissent toutes les condi- 
tions d'admissian, sauf celle de 
l'importance numérique, c'est-à- 
dire qu'elles totalisent moins de 
10, fidèles, 

Le nombre des églises mem- 
bres du Conseil oecuménique a 
été confirmé à la écente session 
du comité exécutif du Conseil, 
à Genève. Les nouvelles églises 
ont été admises le comité 
central du Conseil, à sa session 
d'Enugu (Nigeria), en janvier 
dernier; mais aux termes de la 
constitution du Conseil, les égli- 
ses affiliées doivent être infor- 
mées de toute candidature et à 
moins que plus d'un tiers d'en- 
tre elles y fassent objection dans 
les six mois qui suivent, la de- 
mande sera déclarée acceptée, 


L'hon. Favreau propose 
un ménage à onze 


GENEVA PARK, Ont. — Le 
ER du Conseil privé, M. 
uy Favreau, a déclaré que le 
fédéral et les provinces devaient 
partager des responsabilités 
communes dans un Canada uni. 


Il a appelé cette conception un 
“ménage à 11”, le gouvernement 
fédéral et les 10 provinces. Et 
dans ce ménage, selon lui, il n'y 
a pas de place pour les centra- 
lisateurs ou pour les provincia- 
listes extrémistes. M. Favreau 
prenait la parole lors de la 34e 
conférence de Couchiching. 


M. Favreau a dit rejeter le 
concept de ménage à trois, c'est- 
à-dire Ottawa, Québec et les au- 
tres provinces. 

Il a décrit le rôle d'Ottawa 
comme n'étant pas de défendre 
son indépendance, mais de sti- 
muler tout le pays de façon 
mesurée et sélective. Il a ajouté 
qu'il était favorable à l'idée d'é 
crire une nouvelle constitution, 
mais seulement lorsque nous 
connaîtrons très bien les hr 


Dr m2 ra 


Adieux missionnaires 


Le R. P. Conrad Montpetit, 
fils de M. Denis Montpetit et de 
Mme Thérèse Chartrand, de Ste- 
Marthe de Vaudreuil: le R. P. 


| 


GENEVA PARK, Ont, — “Il 

gr lase passent ve 

ue ang ar 

le même processus de ré on 

et de doute que les Canadiens 
français. 

“Ils doivent décider s'ils dé- 


sirent vivre en communauté a-- 


vec les Canadiens français. 
“Ils doivent décider s'ils dé: 
sirent vivre en communauté a- 
vec les Canadiens français, dans 
un pays où les termes et les 
conditions de la coexistence se- 
ront proposés et acceptés en 
commun, comme cela doit se 
faire entre deux partenaires 
a * ad 
8 Paul Gérin-Lajoie, minis- 
tre de l'Education du Québec et 
vice-président du conseil exécu- 
tif de la province, a ca 
cette opinion à la 34e conférence 
annuelle de Couchiching. 


Voici le texte intégral du com- 
muniqué conjoint émis les 
premiers ministres provinciaux 
au terme de leur conférence de 
deux jours tenue à Winnipeg: 
Réunie à Winnipeg sous la 
résidence de l'honorable Duff 
oblin, premier ministre du Ma- 
nitoba, la sixième conférence 
des premiers ministres des pro- 
vinces du Canada a terminé ses 
travaux mardi après-midi (3 
août). Il est résulté de cette 
SENTE rhin rh vd 
pe po sur des do- 
Lg coopération interpro- 
vinciale. : 
Comme les années pas- 
sées, les premiers ministres ont 
discuté librement de problèmes 
communs. Les échanges de vues 
ont, cette année encore, porté 
exclusivement sur des questions 
d'intérêt interpovincial. 

La conférence a accordé une 
attention prioritaire aux problé- 
mes relatifs à la mobilité des 
citoyens du pays. Ces problèmes 
se rattachent à la coordination 
des prograrames scolaires et des 
normes d'éducation, la transfé- 
rabilité des caisses de retraite 
et la préparation de prototypes 
de législation applicables à des 
do es connexes, 


En ce qui concerne la coordi- 
nation des programmes scolai- 
res et des normes d'éducation, 
la conférence a constaté que les 
ministres provinciaux d'Educa- 
tion poursuivaient, en collabo- 
ration avec des représentants 
des universités canadiennes, une 
étude conjointe portant sur des 
tests d'admission uniformes. 
Ceux-ci seraient de nature à 
orienter les exigences académi- 

ues dans les écoles publiques. 

out en reconnaissant FE ss 
uniformité rigide ne serait pas 
souhaitable, vu la nécessité 
constante d'expériences dans les 
programmes scolaires et les mé- 
thodes d'enseignement, la con- 
férence fut d'avis qu'il y a pro- 
grès dans la préparation de for- 
mulaires standards susceptibles 
d'être utilisés pour le dossier 
scolaire de tous les élèves du 


pays. 

Dans le domaine connexe des 
échanges culturels, les premiers 
ministres ont accepté de colla- 
borer sur une base interprovin- 


ciale, L'échange et le soutien|r 


d'artistes seraient, de l'avis de la 
conférence, propres à rappro- 
cher les deux cultures du e 
da. La conférence a accepté l'of- 
fre faite par la province de Qué- 
bec de préparer un document 
de travail sur la question. 

Les premiers ministres furent 
d'accord pour continuer l'étude 
de la transférabilité des régi- 
mes de rente supplémentaires. 
Les nouvelles lois ontariennes 
et québécoises sur cette ques- 
tion serviront de base à l'étude 


Texte intégral du communiqué des 
premiers ministres provinciaux 


| “Ce qui menace actuellement | vonsidéré comme patrie pour 
le Canada, ce n'est pas le chan-|tous, tous les Canadiens, par. 
gement et les points d'interro: | tout dans ce pays, devraient sen- 
ation qui le confrontent, a dit | tir leur attention s'éveiller. 
e ministre. C'est le refus obsti- 
né d'accepter le changement et Progrès, non trahison 
le dialogue comme la loi même! Pour cette raison, at-il pour: 
du fédéralisme, aussi bien que | suivi, tous les Canadiens doivent 
|la loi de la vie et la loi du pro-| accepter l'idée d'un changement 
pour le mieux comme un pro- 


grès." 

De plus, a ajouté le ministre, | grès, non pas comme une trahi. 
des hommes devront décider de | son. 
ce qui adviendra finalement. Is' C'est encore pourquoi tous les 
devront le faire en fonction des | Canadiens doivent examiner 
faits fondamentaux de nos com-| d'un oeil aigu ce qui est le fon. 
munautés, plutôt que sur des|dement de leur pays et envisa- 
| chuter historiques et sur ge le débat nécessaire sur le 
‘imitation pure et simple des! fédéralisme, non pas comme s'il 
mécanismes adaptés aux be-|s'agissait de gagner une guerre, 
soins d'autres Etats fédéraux. | mais d'édifier un CA 

Quand, a dit le ministre, des] Une majorité y Canadiens 
compatriotes affirment que le|français ont opté pour l'asso- 
Canada, tel qu'il est présente. |ciation, a dit le ministre, C'est 
ment, peut difficilement être |une attitude dictée par la rai. 
son plus que par le sentiment, 

Quant à savoir s'ils conserve. 
ront pareille attitude, cela dé- 
pendra du fait qu'ils trouvent 
ou non, chez les Canadiens an- 
£glais, l'acceptation d'une asso- 
ciation du même genre que cel- 
le qu'ils recherchent, 


[de l'extension aux autres pro- PNollenment 1 Gaia 


vinces de la transférabilité des 
pensions. joie avait rappelé que l'histoire 
Les premiers ministres ont | du Québec n'a pas commencé en 
pris note du progrès accompli | 1867. 
par la conférence des commis- 
saires sur l'uniformité des lois 
en vue de préparer des proto- 
types de léghsation sur des ques- 
tions d'intérêt interprovincial et 
ont résolu de continuer d'a 
puyer l'établissement de lois 
cornplémentaires dans les do- 
tapes d'intérêt mutuel, 


, rs ministres furent 
en ral d'avis qu'il y avait 
façon 


“A Ja naissance du Canada, 
le Québec avait déjà 250 ans 
d'existence”, a-t-il rappelé. C'est 
une période assez longue Aer 
qu'une communauté soit déter. 
minée en termes très spécifi- 
ques”, a ajouté le ministre, 


Le 


cette communauté a expéi - 
té le stimulant défi de décou- 
vrir et de tenter d'implanter un 
domaine continental à la taille 
de l'Amérique du Nord, tout 
cela dans un isolement et une 
indépendance relative de la mè- 
re-patrie, 

itant le rapport préliminaire 
de la commission Laurendeau- 
Dunton, M. Gérin-Lajoie a rap- 
pelé que le Québécois d'aujour- 
d'hui ne se considère plus com- 
me un 
ritaire, monolithique dans sa 
structure, vis-à-vis un conqué- 
rant qui a poussé trop rapide- 
ment, unanime dans sa pensée, 
ses buts et son action. 

Le ministre cite une autre 
phrase du même rapport qui 
dit: Les Québécois ont la ferme 
détermination de bâtir au Qué- 
bec un foyer authentique pour 
le Canada français pris comme 
société globale, 

Le tre ajoute plus loin 
1e le pr A age s'est 
veillé à des tés nouvelles, 
au sens de l'Etat et de la respon- 
sabilité personnelle, 


Il se ps dit encore M. Gé- 
Lajoie, que dans les autres 
provinces, les gens ne se ren- 
dent pas compte pleinement jus- 
qu'à quel point le Québec cons- 
titue une société distincte et 
changeante, 

J1 se peut aussi qu'ils ne réa- 
lisent pas jusqu'à quel point ce 
changement va influencer l'ave- 
nir du Canada, ajoute-t-il, opi- 
nant que les événements dans 
lesquels ils sont mi 4 Von sont 
de nature à mener à des chan- 
gements radicaux dans la socié- 
té canadienne, 


des déficiences dans la 
d'aborder les problèmes des In- 
diens et des Métis. Ils tombè- 
rent d'accord pour que les pro- 
vinces collaborent avec le gou- 
vernement fédéral au dévelop- 
pement de moyens mieux ada 

tés à l'objectif à atteindre, af 

d'accroître l'apport des Indiens 
et des Métis à la vie canadienne, 

Les premiers ministres expri- 
ment leur ferme désir de coopé- 
rer aux fêtes du centenaire de 
la confédération, Les membres 
de la conférence passèrent en 
revue les divers projets destinés 
à faire revivre, particulièrement 
au cours de l’année même du 
centenaire, l’histoire passion- 
nante du Canada. 

En vue d'atténuer les problè- 
mes administratifs qu'il pose, 
la conférence aborda le problè- 
me de la perception de la taxe 
de vente et de la coordination 
de la législation en cette matière 

ur les provinces intéressées. 

constata hp certains arran- 
ements pratiques existaient dé- 
à à ce sujet; il reste à déter- 
miner s'il convient d'instituer 
une obligation légale en cette 
matière, 

Les soumissions par des en- 
trepreneurs d’une autre provin- 
ce pour des contrats gouverne- 
mentaux ou des projets subven- 
tionnés furent l’objet de discus- 
sions, et on s’entendit pour qu'il 
} ait des négociations bilatéra- 
es entre certaines provinces. 

Pour ce qui est de l'extension 
dans la Baie d'Hudson des fron- 
tières du Québec, de l'Ontario 
et du Manitoba, il fut entendu 
que les provinces intéressées fe- 
raient une démarche commune 


er id du gouvèrnement fédé-! Liberté d' 
On procéda ailleurs à un! Le temps est maintenant pas- 
échange complet de vues et de|sé, ajoute le e, où les 


Canadiens se demandent avec 
étonnement: Qu'est-ce que le 
Québec veut? 

La réponse doit commencer 
à se matérialiser, dit-il. Les Qué- 
bécois ne désirent pas seulement 
la simple gratification de con- 
cessions linguistiques. Ils veu- 
lent aussi un changement poli- 
tique et constitutionnel qui doit 
apparaître dans les structures 
du pouvoir au Canada. 


renseignements sur les program- 
mes provinciaux d'incitation au 
développement industriel. 

Les premiers ministres ont 
accepté avec plaisir l'invitation 
du vice-président de la confé- 
rence, l'honorable John P. Ro- 
barts, 36 me à ministre de l'On- 
tario, de tenir la septième con-| 
férence des premiers ministres 
des provinces du Canada en On- 
tario en 1966. 


L'enseignement du latin doit être 


conservé dans 


ROME (CCC) -- Les récents 


Romuald Gagnon, fils de M.]|documents du St-Siège ont con- 


P, 


Un missionnaire - évangélisa- | Odina Gagnon et de Mme Blan-| firmé qu'il fallait non seulement 
is etiche Savard, de St-Jérôme du!conserver l'enseignement du la- 
Michel|tin dans les séminaires mais 


du manifeste s'engagent “à éta. O.MI, est décédé le 30 juillet Bertrand, fils de M. Edouard |aussi lui donner plus d'impor- 
blir une rencontre fraternelle| dernier à l'hôpital d'Ile à la|et de Mme Bernadette Bertrand, | tance afin de former adéquate- 
permanente permettant à tous|Crosse, en Saskatchewan, et fut | de St-Aïban de Portneuf, ont été | ment les aspirants au sacerdo- 
de puiser aux richesses intimes inhumé à sa mission du Patu-|l'objet d'une cérémonie d'adieux | ce. 

des deux religions universelles, | nak. Le Père Moraud comptait | missionnaires, le 7 août au soir, | 


chacun des partenaires agissant | de nombreux amis et des 
en 
enseignements de sa ne) 
tout en s'appliquant à compren- | 
lecons, 
mes destinées 


tres hommes”. S 
Les signataires, en offrant | d'or de vie sacerdotale. 


août, ils quitteront Montréal, 
à destination de Cuernavaca, au 
Mexique, pour un cours d'en- 


à rapprocher | d'Ile à la Crosse, Agé de 77 ans !trainement latino-américain, a- 
l'homme de ses frères, les au-!à sa mort, le Père Moraud avait | 
fèté l'automne dernier ses noces ,tivement à Montevideo, Uru- 


près quoi ils se rendront défini- 


guay. 


Moyen nécessaire pour aller 


ien-|à Ste-Anne-de-Beaupré. Le len-|avec sécurité aux sources de | vront enseigner les langues clas- 
ine conformité avec les|faiteurs pour ses missions qui | demain, ils préchaient à toutes | la pensée chrétienne, — 


sources 


se chiffraient à sept et huit au|les messes à la basilique. Le 22! müries tout au long des siè- 
cours de ses 48 ans d’apostolat | 
dre ce que l'autre comporte dedans le diocèse du Keewatin, | 
'exhortations et de nor:! dans les régions de Le Pas et! 


cles —, le latin représente, pour 
le sacerdoce catholique, le lien 
de l'unité par excellence, dont 
la valeur inestimable s'étend 


même au domaine de la disci-| 


pline ecclésiastique, lit-on dans 
le communiqué. 


Ce que veulent les Québécois, 
d'ajouter le ministre, c'est que 
le reste du Canada adopte une 
attitude complètement renouve- 
lée vis-à-vis du fait de notre dua- 
lisme canadien fondamental. 

NOTE que les Québécois 
ve t la reconnaissance des 
minorités comme ils la 
quent eux-mêmes, M. Gérin-La- 
joie poursuit: 

“Par-dessus tout, le Québec 
veut une plus grande liberté 
d'action dans ces domaines où 
un Etat moderne doit être 4 
| sent et actif, dans sa quête d'un 
plein développement de la so- 
ciété distincte qu'il représente." 


les séminaires 


C'est justement en vue de “re- 
valoriser” l'étude du latin dans 
les maisons de formation ecclé- 
siastique qu'a été fondé l'Insti- 
tut Pontifical de Latinité. Pré- 
conisé par le pape Jean XXII, 
il fut érigé canoniquement par 
le pape Paul VI, le 22 février 
1964. Il s'occupe précisément de 
préparer les professeurs qui de- 


siques dans les séminaires et 
Iles maisons d'études des reli 
gieux. | 

Situé dans un édifice des plus 
moderne, l’Institut de Latinité 
|ouvrira bientôt ses portes. Le 
premiers cours débuteront lors 
| de la prochaine année aradémi- 
que (octobre 1965). 


La Bible vous parle 
(Ce texte est choisi par la 


Un prophète n’est méprisé que 
dans sa patrie, dans sa parenté 
et dans sa maison. (Mc 6, 4) 


t, ati dit, quand à 


groupe ethnique mino-| 


Société Catholique de la Bible.) | 


Deux éminents Montréalais 


quittalent des postes lucratifs | 


pour entrer en religion. M. 
Aurèle Séguin, chef des ré 
seaux ang et français de 

en- 


Radio-Canada au 
trait au noviciat des Domini: 
cains, à l'âge de 51 ans. M. 
Oscar OQ'Brien, de utation 
internationale à titre de direc- 
teur du tuor Alouette, en- 
7 Re 
que temps auparavan 
tait à la prie d'habit de son 
confrère à la radio. 

La tion du Canada 
avait Le cor le chiftre de 15 
millions. 


suit: 
uébec,  4,520,000; 


y e 10 ans 11955) 


Colombie-Britanni- 
1,066, 


000; 
Nouvelle. 
Ecosse, 683000; Nouveaur 


5,183,000; 


; Saskatchewan, 
Manitoba, 549,000; 


Brunswick 558000; Terre 
Neuve, 412000; [le-dur 
Edouard, 108,000; Territoires 
du Nord-Ouest, 18000; Yukon, 
10,000, 

Le KR. P, Jacques Bruyère, 
S.J. fils de M. Léon Bruyère, 
anciennement de St: face 
et maintenant de Montréal, 
terminait ses études à Mont- 
réal et s'acheminait vers Tai- 
peh (Formose) pour prêter 
main-forte au R,. P, Edouard 
LaFlèche, SJ, missionnaire 
chez les Asiatiques depuis de 


Ontario, | nombreuses années. 


11 y a 20 ons (1945) 


C'est le 6 août 1945 que les 
forces américaines lançalent 
la première bombe atomique. 
C'est la ville de Hiroshima qui 
fut la première victime de cet- 
te nouvelle force de destruc- 
tion. On estimait à 343,000 le 
nombre de victimes de cette 
explosion, 

. le comte Jean de Haute- 
locque, ambassadeur de Fran- 
ce au Canada, rendait visite 
aux centres français de l'Ou- 
est, Une délégation de natio- 
naux français s'était portée 
à sa rencontre, Une gerbe de 
fleurs fut présentée à Mme 
de Hautelocque la petite 
(alors) Jacque Lacroix, 


fille de M. et Mme H. Lacroix, 
de Winnipeg. 

A St-Claude, Man, le comi- 

té du 14 juillet avait organisé 
un pique-nique au profit de 
la C Rouge française, Le 
rofit remarquable était de 
1,323.00. De ce montant on 
envoyait $1,000 à la Croix: 
Rouge et le solde allait à fai- 
re À réparations urgentes 
sur les bâtisses du parc. 

Le premier ministre W. L, 
Mackenzie King, défait dans 
son comté de Prince-Albert 
lors des élections du 11 juin 
1945, était élu dans une élec- 
tion coinplémentaire dans le 
cointé de Glengarry. 


ll y a 30 ans (1935) 


L'hôtel des Voyageurs de 
Lac du Bonnet, Man, était 
compiètement détruit par un 
incendie d'origine inconnue, 
C'était au eu de ja nuit 
et tous les occupants ont pu 
s'échapper indemnes, Les per- 
tes étaient estimées à $25,000 
selon M. J.-L. Gaudry, le pro: 
priétaire, 

La moisson était générale 
dans le sud du toba et 
elle mg dans le nord. 
La rouille était plus répan- 
due qu'elle ne l'avait jamais 
été dans la province. Seul le 
blé Durham et le seigle d'au- 
tomne promettaient une récol- 
te au moins passable, 


Son Exc. Mgr Arsène Tur- 
uetil, O.M.I, vicaire aposto- 
ce 46 de la Baie d'Hudson, é 

t créé Chevalier de la Lé- 
gion d'honneur par le gouver- 
nement français, 

Dans les forêts sablonneu- 
ses du sud-est du Manitoba 


la cueillette des bluets, ces pe- 
tites bales si savoureuses, é- 
tuit une source de revenus 
pour les habitants de la ré- 
lon. Ainsi, à South Junction, 
correspondant d'alors révé- 
lait que 2,000 livres de ces 
fruits avaient été récoltées et 
vendues à des SES ve- 
nus spécialement pour les a- 
cheter, M. Brissette, officier 
de douane, avait compté 67 
voitures américaines venues à 
South Junction dans une seule 
journée, 

Un des que ge vi 
de l'expédition Wolseley dans 
l'Ouest, le capitaine Théo hi- 
le Thibault, mourait à Win- 
nipeg à l'âge de 86 ans. Le 
détunit était venu au Mani- 
toba lors des troubles Riel en 
1870. Après son licenciement 
de l’armée, il s'établit à St- 
Jean-Baptiste et fut l’un des 
fondateurs de cette paroisse, 
11 devint plus tard un ami sin- 
cère de Louis Riel, 


Il y a 40 ans (1925) 


Une violente tempête de 
le s'abattait sur la région 
e Saskatoon, Près de Vans- 


et 
Er end de trois wagons 
de ux, Les récoltes fu- 
rent fortement endammagées 
au nord et à l'est de Saska- 
toon, 

Les élections au Nouveau- 
Brunswick donnaient une vic- 
toire au parti conservateur 
qui rercportait 56 sièges con- 
tre 12 pour le parti libéral. 
M. J. B. M. Baxter dirigeait 
les conservateurs, tandis que 
l'hon. P.-J, Veniot menait la 

ue libérale. Dix Acadiens 
avaient gagné leur élection: 
trois conservateurs et sept li- 


Taux, 

M. John G. Diefenbaker, a- 
vocat de Prince-Albert, était 
choisi à l'unanimité comme 
candidat conservateur pour le 
siège fédéral de Prince-Albert. 
Il était défait aux élections 
d'octobre le candidat libé- 
ral C. À. McDonald. 

Sous le titre “Succès de nos 
écoles”, La Liberté commen- 
tait les résultats des examens 
des %e et 10e années au mi- 


nistère de l'Instruction publi: 
ue, L'élève arrivée deuxième 
toute la province aux exa- 
mens de 9%e était Mile Irène 
de St-Pierre-Jolys; 
, Mlle Florence 
Schimnowski, de l’Académie 
St-Joseph de St-Boniface, Ca- 
nadienne française par sa mèê- 
re, se classait première de 
toute la province avec un total 
de 507 points, Elle était la seu- 
le à dépasser 500 points, La 
Liberté se servait de ces dé- 
tails pour montrer que l'ensel- 
gnement dans nos écoles n'é- 

tait inférieur à nul autre. 
Dans le même ordre d'idée, 
le correspondant de Letellier 
annonce que sur 12 candidats 
canadiens-français aux exa- 
mens des 8e et %e années, 
neuf avaient réussi, alors que 
sur neuf candidats de langue 
anglaise aux mêmes examens, 
uatre seulement passaient, 
de ui faisait dire au corres- 
t que l'enseignement 


Se anne peer à 
ur ens r 
l'an leur était profitable, 


(Oui, c'était vrai en 1925; c'est 
tout aussi vrai en 1965, A 
nous d'y voir.) 


1 y a 50 ans (1915) 


Les libéraux du Manitoba 
remportèrent une éclatante 
ire aux urnes le 6 août. 
Six seulement des 
de l’ex-premier min Ro- 
blin furent élus. La Liberté 
s'écriait: “L'électorat a, ven- 
dredi dernier, fait sa part. 
Reste à M. Norris de faire la 
sienne”, (Qui aurait pensé a- 
lors qu'un an plus tard, ce mé- 
me gouvernement Norris, al- 
lait trahir les Franco-manito- 
bains en abolissant le français 
dans la province?) 


Son Em. le cardinal Mercier 
et Mgr Heylen, évêque de Na- 
mur, dressaient contre la bar- 

allemande un terrible 

acte d'accusation. Ils avaient 

dressé” la liste de cinquante 

sage tués et de plus de 

ux cents gravement mal- 
traités de façon indigne. 


“Un issien” de Ste-An- 


ne. ênes, Man, annon 
çait l'arrivée de trois magni- 
fiques cloches pour l'église de 
ce village. Il profitait de cette 
nn as À er a 4 
quer rogrès ro 

se sous 1 direction Gt EU, 
M. l'abbé W. Jubinville (plus 


tard Mgr P.A, V.G, curé de 
la cathédrale de St-Boniface.) 

“Pauvre Lierre”, correspon- 
dante de St-Norbert, Man, é- 
tait heureuse d'annoncer les 
succès remportés Lu les élé- 
ves du couvent, Toutes les 
élèves qui s'étaient présentées 
aux examens d'’entrance”, 
ainsi que toutes celles qui 
avaient écrit les examens de 
10e année avaient réussi, Elle 
en profitait pour féliciter et 
remercier les religieuses qui 
avaient préparé ces élèves 


Winnipeg pendant plus de 
quatre ans, était appelé sous 
les drapeaux par gouver- 
nement italien, Les parois- 
siens le voyaient partir avec 
regret. 


La Bible vous parle 
“De même, vous qui êtes plus 


jeunes, soyez soumis aux an- 
ciens; tous, les uns à l'égard des 
autres, revêtez-vous d'humiiité, 
car Dieu résiste aux orgueibleux 
et donne sa grâce aux humbies 

{I Pierre, V, 5). 
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_ La Veillée 


pur M. Henry LANE, 
courrieriste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


étudiantes gardes malades à nos 


demandant ai les 


Lundi soir dernier 9 août à!ln commission avaient êle 1n- 


| 
| 


A l'Hôtel de Ville 


me membre de la commission 


tiscines sur palement de 25e au | d'arbitrage au sujet des saliires 
leu d'un dollar par année, se |des agents de police de St-Bom. 
membres de | face 


M. le 


7 h. 20 eut Leu la réunion ré.|fluencés par les charmes de ces | ture d'une succursale de la Lsan- 


gulière du conseil de Ville de |demoiselles. Mais ayant été ras- 
St-Bonilace, Avant de déclarer | suré que c'est plutôt en recon- 
la séance ouverte, M. le Maire | naissance de leur dévouement 
dit que les résidants du Parc|au soin de nos malades et que 
Windsor seront heureux d'ap-|leur salaire est peu élevé, le 
prendre qu'anrés une rencontre | conseil décida d'accepter cette 
qu'il a eue avec M, Henry Bor.| recommandation 

ger et l'ingénieur de la Ville,|! L'échevin Guyot, président de 
les entrepreneurs Borger et Fils! 4 commission des parcs, attira 
ont acqulescé à la demande du | l'attention du conseil et du pur 
Maire de faire cesser les tra |blie sur la rencontre annuelle 
vaux la nuit, bien que ceci re:| 4es nageurs de nos piscines. La 
tardera quelque peu leur Pr0-| rencontre aura lieu à 6 h. 30 
jet, et que désormais les heures |} mn, le 11 août À la piscine du 
de travail seront de 6 h. am. à | pare Windsor et l'on s'attend 
10 h. pan. M. le Maire souligna|4 ç» que les trophées soient 
que le nombre des plaintes n'é-| chaudement disputés. 


tait pas excessif et que les ré: L n ” 
sidents du Pare Windsor ont! Des 83 résolutions des comités 
: ontré beaucoun de compréhen | soumises à l'approbation du con- 
no | À :) P R 

sion, et aue certaines des plain. | sel. nous remarquons que, vu 


. ne - |le rapport de l'ingénieur au sur 
tes ne sort pas attribuables à | tet de l'acquisition par le gou- 
l'entrepreneur en question, mais |, nement métropolitain du 


h de lourds camions qui sillon | Grand Winnipez afin de préser- 
nent la route transcanadienne ver et de restaurer les terrains 
durant la nuit [en bordure des rivières et cours 

Le Maire auestionna, en badi-| d'eau pour le bénéfice des ci. 
nant, la décision de la commis |toyvens du Grand-Winnipeg, il 
sion des pores d'admettre les|fut décidé que la corporation 
métropolitaine soit avisée que 
la ville de St-Boniface est prête 
h leur donner, sans que cela 
leur coûte un sou, tout terrain 
qui appartient à la ville pour 
êtes utilisé pour les fins préci- 
tées, pourvu que les autres mu- 


Grafton, Dowhan, 
Muldoon & Perreault 


AVOCATS et NOTAIRES 


Ééifice Montreal Trust nicipalités en fassent gros 
” : Mais «ai ces terrains ne son 
200 Moetrie Relwez Chomben pas utilisés par le gouverne. 


213, avenue Notre-Dame 


(à quelques pas au nord 
de l'avenue Portage) 


Winnipeg 2, Mon. 
Téléphone: 942-3135 


métropolitain pour ces 
usages. îls devront revenir à la 
ville, M, le Maire disait que 
St-Boniface, encore une fois, éta- 
biit une ligne de conduite pour 
les autres municipalités et, au 
lieu de vendre ces terrains, les 
loffre gratuitement au Métro 
pour l'usage du public. Toute- 
fois, 1 croit que le Métro donne 
trop de permis pour la cons- 
truction d'édifices au bord des 
ù |rivières et 11 croit aussi que les 
750, édifice Somerset, Winnipeg | tsrrains publics qui s'y trouvent 
TELEPHONE: 943-0626 devraient être réservés pour 
14, avenue Provencher, St-Boniface | des parcs. Déjà la ville a cédé 
lau Métro le terrain longeant 
Lvndale Drive et s'apprête à 
céder le terrain longeant la rue 
Taché, entre les rue Despins et 
Provencher. 
M. E. H. Crawford accepte 


ment 


RE 


Clifford W. Brock 


CR,, M.A., LL.B 
AVOCAT-PROCURAUR 


Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


Robert Trudel 


AVOCAT et NOTAIRE 


de l'étude 
MORKIN, HAYES & TRUDEL 


ES 


3e étage Imperial House 
M9, Broadway, Winnipeg !, Man. 
TELEPHONE: 942-7536 


Joseph-N. Landry, B.A. 


Avocat, Avoué et Notaire 


302, édifice Mcintyre 
416, rue Main Winnipeg 


Téléphones: Bur.: WH 2-7125 
Rés.: GL 3-8338 


nt entente 
Laurier Régnier 
AVOCAT ET NOTAIRE 
304, édifice Avenue 


265, avenue Portage, Winnipeg 1 
Bureau: tél.: WH 2-3924 


Maurice Arpin, C.R. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN, 
RICH et HOUSTON 


107, édifice Conftederation 
457, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: 942-6516 


François Avanthay, LL.B. 
AVOCAT et NOTAIRE 


Suite 1! —— 147, avenue Provencher 
St-Boniface, Mon. 


Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES 
700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHiteholl 2-0038 


Membre associé: 
G, MAURICE GELLEY 
Téléphone: 942-4803 


Edwin Fitch 
AVOCAT ET NOTAIRE 
804, édifice Paris 
Winnipeg, Manitoba 


Bureou 947-1883 
Résidence 253-5704 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B. 


AVOCAT ET NOTAIRE 


557, chemin Ste-Marie 
St-Vitol, Man. 


Tél.: 247-3964 


R.-C, CHAMPAGNE 


Avocat-notaire, de l'étude 
Macinnes, Burbidge & Cie 


333, rue Main, Winnipeg 
Tél: 947-1877 


Finhleman 


Optometristes 


Examen de la vue 


Lunettes ajustées 


te étage Téléph 
ns ns ARE 
édifice WhHitehall 
Kensington 
WINNIPEG 2-2496 


sa nomitation par la ville com- 


EL nnneneneennel 


He R. : À Sionners 


OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M. N. Lecker, OPTOMETRISTE 
2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Tél.: WHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


éléphones: Bur.: CHapel 7-3591 
tas Rés.: CEdar 3-2574 


Dr H.-R. Du Charme 


CHIROPRATICIEN 
414, rue Taché St-Boniface, Man. 
En face de l'hôpital 


Dr A.-E. Bourgeois 


DENTISTE 
344, rue Marion, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-4548 


Dr André-S$. Lachance 
DENTISTE 
Chambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man. 


Téléphone: CEder 3-2111 


———_——— 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.Sc., M.Sc., D.M.D. 
DENTISTES 
709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: SPruce 5-5446 


Dr J.-0. Joyal 


DENTISTE 


Téléphone: WHitehall 3-2023 
413, édifice Boyd 


388, avenue Portage, Winnipeg 


| 
| Dr M. A. Mollot 
DENTISTE 
156, rue Sherbrook, Winnipeg 
Téléphone: 775-4270 


Dr JACOB 


DENTISTE 
et associés 


BUREAUX 
situés au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAN 
Angle Portage et Coriton 
Winnipeg, Mon 
Téléphone: 942-8531 


FOREST. GUÉNETTE ET CIE. COMPTABLES AGRÉÉS 


ÉDIFICE CKSB,. 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE 


947-1671 


| 
| 


que Rovale du Canada à l'angle 
des rues Goulet et Taché, le 
lundi 16 août à 10 h. am. 

L'échevin Van Belleghem, se. 
condé par l'échevin Lonergan, 
propose un vote de sympathie 
à la famille de Geo, S. Mooney, 
ainsi qu'au président de la Fé- 
dération des Maires et Munici- 
palités dont il avait été le digne 
secrétaire pendant plusieurs an- 
nées 

L'échevin Hart, secondé par 
l'échevin MceGurran, propose un 
vote de félicitation à M. R. C. 
Bowles pour sa nomination au 
poste de lieutenant-gouverneur 
de la province. 

M. le Maire attire l'attention 
sur certaines rumeurs voxlant 
que d'autres réunions aient lieu, 
suivant celle tenue à Transcona, 
pour discuter de l'amalgama. 
tion des villes à l'est de la riviè. 
re Rouge, M. le Maire dit cu'en 
effet des réunions seront te- 
nues dans les diverses villes 
et municipalités, mais que ce 
sera seulement pour discuter de 
problèmes communs. Ces réu- 
nions s'avéreront profitables 
pour tous, mais, ditil la ques. 
tion de l'amalsamation n'est pas 
À l'ordre du jour, 

A lundi prochain. 


La vocation de la 
religieuse sera à 
l'étude à Ottawa 


OTTAWA Lors de la pro- 
chaine assemblée nationale de 
la section féminine de la Confé. 
rence Religieuse Canadienne, la 
vocation de la religieuse sera à 
l'étude. La rencontre se déroule. 
ra à Ottawa, du 23 au 26 août, 
à l'Université St-Paul. 

Cette onzième réunion pléniè- 
re annuelle des supérieurs ma- 
jeures provinciales et généra- 
les aura pour thème: “La Vo- 
cation de tous à la sainteté et 
vie religieuse”, thème qi s'ins- 
pire des chapitres cinq et six 
de la constitution dogmatique 
de l'Egilse, votée par le Concile, 
l'automne dernier. 

Plusieurs conférenciers invi- 
tés adresseront la parole aux 
supérieures religieuses: Son 
Exc. Mgr Sergio Pignedoli, dé- 
légué apostolique au Canada; 
Son Exc. Mgr Francis A. Mar- 
rocco, évêque auxiliaire à To- 
ronto et directeur national des 
Vocations: Son Exc. Mgr Jean- 
Marie Fortier, évêque de Gas- 
pé: le Rév. Père Jacques Ger- 
vais, OM, recteur de l'Uni- 
versité St-Paul d'Ottawa; le R. 
P, Walter Principe, C.S.B., pro- 
fesseur à l’Institut d'Etudes mé- 
diévales de Toronto; la Rév. Sr 
Oliva, DC, directrice de voca- 
tions à Emmitsburg (E.-U.). Le 
R. P. Fugence Boisvert, O.F.M,. 
du secrétariat de la Conférence 
Religieuse Canadienne, présen- 
tera le rapport d'un récent re- 
censement des religieuses, au 
Canada. 

On compte au Canada 197 ins- 
tituts ou communautés grou- 
pant environ 56,000 religieuses 
canadiennes, sans compter 10, 
000 non-canadiennes qui dépen- 
dent de supérieures du Canada. 
De ce nombre 119 instituts, re- 
présentés par 221 supérieures 
provinciales ou générales, sont 
membres de la Conférence Reli- 
gieuse Canadienne et comptent 
95 pour cent des effectifs des 
religieuses. 


Notre vieil homme a été cru- 
cifié avec le Christ pour que 
fût détruit ce corps de péché, 
afin ‘que nous cessions d'être 
asservis au péché, (Rom 6, 6) 

L L LZ 


Nous savons qu'avec ceux qui 
l'aiment, Dieu collabore en tout 
pour leur bien. (Rom 8, 28) 


Maire annonce l'ouver: | 


LA LIBERTÉE.ET LE PATRIOTE 


k 
L'Association Québec-Manitoba 


les 19 et 20 août, à l'Institut C 
inventeurs dans leur genre, les C 


deux récitals des “Cailloux”, jeudi 
oseph, Les récitals commenceront à 8 h, 30 du soir, Ré. 
x présentent depuis près de deux ans au publie québécois 


ei vendredi, soit 


du folklore littéralement revisé. En faisant leurs orchestrations, ils ont vu à mettre de la fantal- 
sie et de l'humour tout en conservant le caractère folklorique, Ceci donne un tour de chant ryth- 


mé, vif et spirituel, C'est un retour à 
automatiquement , ,. 


Sept exigences essentiell 


pour la liberté religieuse 


GENEVE (CCC) La 
connaissance d'une norme inter. 
nationale de la liberté religieuse 


re-! social, économique et politique 


en soit affecté, Ce droit contient 
implicitement le droit de con- 


qui ne soit pas soumise aux res-| server sa croyance ou son in- 
trictions des constitutions et des! croyance sans encourir de l'ex- 


lois nationales, a été recomman- 
dée dans une résolution adoptée 
par le comité exécutif de la 
Commission des Eglises pour 


térieur ni contrainte ni incapa- 
cité. 

5. La liberté religieuse com- 
prend en outre la liberté de ma- 


les affaires internationales lors|rifester sa religion ou sa con- 
de sa session annuelle, à Ge; viction. Le culte, l'enseignement, 


nève. 

“Tout devrait être mis en oeu- 
vre pour que les constitutions 
et les lois nationales soient ren- 
dues conformes à la norme in- 
ternationale”, déclare le comité, 


la mise er pratique et l'observa- 
tion des rites sont des frrmes 
fondamentales de la manifesta- 
tion religieuse el toute élabora- 
tion d'une norme de liberté reli- 
gieuse doit expressément les 


La reconnaissance d'une telle | garantir, 


norme figure parmi sept exigen- 


4. Le droit de manifester sa 


ces essentielles citées dans la | religion ou sa croyance devrait 
résolution du comité exécutif de | être garanti à chacun, seul ou 


la CEAI qui est composée de | en commun, tant en public qu'en 


onze spécialistes des églises en | privé, 


matière internationale, 

La CEAI est un organe du 
Conseil oecuménique des Egli- 
ses, dont le président est Sir 


| 


Kenneth Grubb et le directeur, | 


M. O. F. Nolde, 

La résolution rappelle qu'a 
diverses reprises, le comité ‘“a 
exprimé sa préoccupation de- 
vant des situations où le catho- 
licisme romain est la religion 
dominante”; elle salue “les et- 
forts actuels en vue de garantir 
la liberté religieuse” et note 
qu'elle a été encouragée par une 
attitude nouvelle telle que la 
reflète l'encyclique “Pacem in 
terris” du pape Jean XXIII., 

Le comité ajoute qu’il “atta: 
che une importance particulière 
au fait que le schéma sur la 
liberté sell stkttie contenant une 
affirmation précise sur les prin- 


cipes de liberté religieuse, a été | 


préparé pour être examiné à la 
prochaine session du second 
concile du Vatican, Nous expri- 


mons l'espoir de le voir adopté | 


et promulgué sans affaiblisse. 
ment de son contenu et sans in- 
terprétation restrictive”. 

Voici les sept “exigences es- 
sentielles” pour la liberté reli- 
gieuse, telles qu'elles figurent 
dans la résoiution du comité: 

1. Tout en maintenant une 
base nettement chrétienne pour 
la liberté religieuse, la liberté 


civile que les chrétiens récla:| 
ment pour eux-mêmes doit être | 


garantie partout à tous les hom- 
mes, quelle que soit leur reli- 
gion ou leur conviction. 

2. La liberté religieuse com- 
prend la liberté pour l'individu 
de changer de religion ou de 
croyance sans que son statut 


5. La liberté religieuse com- 
prend également la liberté d’en- 
tretenir des liens individuels ou 
collectifs avec les communautés 
ou associations religieuses dont 
le caractère transcende les fron- 
tières nationales. Elle comprend 
également la liberté d'exprimer 
ses opinions ou convictions et 
de communiquer informations 
et idées par quelque moyen d'ex- 
pression que ce soit, sans con- 
sidération de frontières, 


sources adapté aux temps modernes. Le succès est venu 


es 


6. La norme de la liberté re- 
ligieuse devrait être internatio- 
nale, Elle ne devrait pas être 
interprétée de façon restrictive 
pour la rendre conforme aux 
constitutions et lois nationales 
existantes, mais tout devrait 
être mis en oeuvre pour que 
les constitutions et les lois na- 
tionales soient rendues confor- 
mes à la norme internationale, 


7. L'exercice de la liberté re- 
ligieuse, tout comme celui d'au- 
tres droits civils, peut être sou- 
mis aux limitations définies par 
la loi uniquement dans l'intérêt 
de l'ordre public, Les droits re- 
ligieux seront valables pour 
tous, sans distinction aucune de 
religion ou de conviction, 


Prêtre colombien 


dispensé de son ministère 


BAGOTA (CCC) — Le cardi- 
nal Luis Concha, archevêque de 
Bagota, vient de dispenser le 
Père Camilo Torres de la célé- 
bration de la messe, de l’admi- 
nistration des sacrements et du 
port de la soutane, accédant ain- 
si à la demande de l'ecclésiasti- 
que colombien désireux de se 
consacrer entièrement à la lutte 
sociale, 


Enseignement obligatoire des langues 
étrangères dans plus de 100 pays 


GENEVE (CCC) -- L'huma.}bosiewiez -—- qu'en étudiant le 


nité deviendrait-elle bilingue ou 
trilingue dans un proche ave- 
nir? La réponse à une telle 
question serait affirmative si 
l'on se base sur les résultats de 
l'étude comparative de l'Unesco 
et du Bureau international d'E- 
ducation sur l'enseignement des 
langues vivantes dans les écoles 
secondaires. 

M. Stanislaw Dobosiewiez 
(Pologne), président-rapporteur 
de la Commission chargée de 
l'examen d'un projet de recom- 
mandation à ce sujet, vient de 
communiquer aux délégués pré- 
sents à la XXVIIIe réunion de 
la Conférence internationale de 
l'instruction publique ses obser- 
vations, en soulignant que, sur 
un total de 108 pays, plus de 
100 ont déclaré l'enseignement 
des langues étrangères obliga- 
toire, 

Il s'agit d’un fait d’une grande 
portée culturelle, et “nous som- 
mes convaincus — a dit M. Do- 


Ce grand tableau de l'Assomption de la sainte Vierge a été peint vers l'an 1500 par l'artiste 
flamand Miguel Sithium pour la reine Isabeïle d'Espagne. La Galerie Nationale d'Art de Washing- 
ton, D.C., vient de l'acquérir et, au dire de son directeur John J. Walker, c'est “une des pius rares 
et des plus importantes peintures disponibles au cours des récentes années”, A travers les siècles, 
que d'artistes ont aimé reproduire sur toile ce grand mystère de l'Assomption qu'a proclamé com- 
me dogme de foi en 1850 $. S. le pape Fie XII! La fête de l'Assomption aura lieu dimanche pro- 


chain. 


| Stanislaw 


problème posé par l'enseigne. 
ment des langues vivantes, nous 
servons la cause de l'amitié en- 
tre les nations”, 

Ne croyons pas cependant que 
cet enseignement doive s'éta- 
blir d'après ure liste de langues 
calquée sur l'héritage du “colo. 
nialisme européen”, Des grands 
changements politiques, pré- 
sents et futurs, mettront en re- 
lief la vitalité d'autres foyers 
culturels, et de nouvelles lan- 
gues vont occuper une place de 
premier plan dans l'ensemble 
de la vie régionale et mondiale. 

“L'histoire nous enseigne — 
a dit l’orateur — que les langues 
internationales apparaissent et 
disparaissent de la scène selon 
l2 place que la nation respective 
ae dans la culture du mon- 
| or 

Le texte de la recommanda- 
tion en étude énonce une série 
de principes et de dispositions 
sur la place faite à l'enseigne- 
ment des langues vivantes dans 
l'éducation en général: les buts 
de ces disciplines, méthodes, ma: 
tériel didactique, formation de 
professeurs et nécessité de la 
collaboration internationale 
dans ce domaine. 

Le Président-rapporteur a ex- 
primé l'opinion que le choix 
d'une seconde langue, obligatoi- 
re ou facultative, doit se décider 
d'après les mêmes critères que 
ceux qui ont présidé au choix 
de la première langue ‘en lais- 
sant aux élèves la possibilité 
de choisir conformément à leurs 
intérêts et à leurs besoins”, 

M. Dobosiewicz a fermement 
soutenu que l’enseignement des 
langues vivantes est un élément 
essentiel de la formation intel- 
lectuelle au niveau secondaire. 
Il doit durer un minimum de 
six à huit ans si l'on veut at- 
teindre la maîtrise indispensa- 
ble, Cet enseignement doit dé- 
buter au plus tard entre 10 et 11 
ans, âge propice au développe- 
ment des élèves, Mais il faut 
convenir que l'on obtiendra de 
meilleurs résultats dans la pro. 
nonciation, la richesse du vo- 
cabulaire et la cadence de la 
phrase si l'initiation aux lan- 
gues vivantes était anticipée de 
quelques années. 

La grande majorité des pays 
considérés reconnait le carac- 
tère formatif de cet enseigne- 
ment, Il serait vain de nier les 
aspects utilitatires des langues 
vivantes dans la vie courante; 
mais rien ne serait plus contrai- 
re aux intérêts de l'élève que 


| d'oublier leur importance dans 


le développement de la pensée 
et du raisonnement. 

Le prograrnme doit tenir com- 
pte des possibilités intellectuel- 
les des élèves et de leurs inté- 
rêts. 

Le Président-rapporteur, M. 
Dobosiewiez a énu- 


|méré les avantages des métho- 


des actives et de l'emploi des 


|movens audio-visuels, Selon les 


données recueillies par l'Unesco | 


et le Bureau international d'E- 
ducation, une trentaine de pays 
utilisent la radio pour les pro- 
grammes de langues vivantes 
destinées aux écoles et l'on com- 
mence également à se servir 


|de la télévision. 


Deux 


Poge 3 


pièces à l'affiche 


au Cercle Molière 


Le Cercle Molière présentera | devient un outil on ne peut plus 


les 13, 14 et 15 août une soirée | efficace si l'on ncvepte de defi 


de théâtre intime, Deux 
de genre complètement 
rent sauront plaire aux 
les plus divers, 


“Les Projecteurs" 
de Guy Gauthier 
Le pseudointellectuel n'est 


pièces 


difié.| comme devant servi 
goûts | rolr À la socièté 


| 


le 
dramatiqu 
de mi 
(definition 
peut 


nir le rôle de l'art © 


pseudo intellectuelle 
être?) 

C'est de cet outil que se sert 
Guy Gauthier dans sa pièce en 
un acte, Certains voudront peut 


pas oiseau rare. On le trouvel être classifier ce jeune auteur 
dans tous le milieux, dans tou-| 4e St.Boniface dans “lécole de 
tes les sociétés, Il est scène Si! }'Absurde” (formule pseudo-:in 
commune qu'il masque de vue | tellectuelle) avec “Samuel Bec 
l'intellectuel authentique | kett” (connu? de tous les pseu- 
jusqu'au point où l'on ne peut do intellectuels), Mais ce geste 
plus différencier l'un de l'autre.| ne serait pas justifié puisqu'il y 


cramento, Cal. ont rendu visite 
à leurs frère et belle-soeur, M. 
et Mme Pierre Meurrens ainsi 


on soupçonne 


contre le pseudo qu'on s'y en:! 


gouffre. 

Mais le pseudo-intellectuel, le 
philosophe amateur, a son uti 
lité parile fait même qu'il carac 
térise si bien la société (amé- 
ricaine?) contemporaine, Dans 
l'art de l'auteur dramatique, il 


LI 
Woodridge 
Fête d'adieux 
Le 24 juillet avait lieu à la 
salle paroissiale une soirée mar: 
quant le départ de M, et Mme 
Lyle Sullivan, pour Sleeman, 
Ont., où M. Sullivan assume les 
| fonctions de chef de gare, M. 
Gordon Yvon lut une adresse et 
leur présenta une bourse bien 

garnie. 

M. et Mme Sullivan remer: 
cient les organisateurs de cette 
soirée ainsi que toutes les per- 
sonnes présentes pour avoir ren- 
du cette soirée si agréable, 

Va-et-vient 

M. et Mme Gus, Auch revin- 
rent enchantés d'un voyage à 
Calgary où ils rendirent visite 
à M. G. Huff, et allèrent aussi 
à Banff et à Lac Louise, Alta. 

MM. et Mmes Jos, Richard, 
de Vancouver, C.-B. et Joseph 
Sherbish, de Porterville, Cal, 
ont rendu visite à leur grand- 
mère, Mme U. Lévesque, ainsi 
qu'à M. et Mme Marcel Chatel. | 

Mile Florence Laplante passa 
deux semaines chez sa soeur à 
Toronto, 

M. Charles Horvath alla visi- 
ter ses parents et amis à Van- 
couver, C.-B. 

M. et Mme J. Warze, de Sa. 


qu'à leurs neveu et nièce, M. 
et Mme Cliffard Meurrens. 

Mme Marcelle Vrignon, d'I- 
berville, PQ. est actuellement 
en promendae chez ses beaux- 
parents, M. et Mme Aimé Vri- 
gnon. Hi 

écès 

Le 7 août est décédé acciden- 
tellement, M. Henri Tourond, 
âgé de 35 ans, 

Outre son épouse, il laisse 
dans le deuil sept enfants, ses 
parents, M. et Mme I. Tourond, 
trois frères et quatre soeurs, 

Le service fut chanté par M. 
l'abbé Marcel Giroux en l'église 
St-Alexandre, le 10 août, et l'in- 
humation eut lieu dans le ci- 
metière local. 


Nouveau 
timbre-poste 


Le ministre des Postes, l'hc: 
norable René Tremblay, vient 
de donner des précisions sur le 
timbre-poste spécial qui sera 
émis en l'honneur de l'Ile-du- 
Prince-Edouard, Ce timbre, le 
huitième de la série des fleurs 
emblématiques des dix provin- 
ces du Canada et des deux ter- 
ritoires du Nord, a été mis en 
circulation le 21 juillet aernier. 

Il sera de grand format hori- 
zontal, La fleur emblématique 
de la province, le sabot de la 
Vierge (cypripedium acaule), fi. 
gurera à droite du timbre, et les 
armoiries, à gauche, 

En annonçant cette nouvelle 
émission, M. Tremblay a préci- 
sé que le Parlement de l'Ile-du- 
Prince-Edouard avait adopté of- 
ficiellement le sabot de la Vier- 
ge comme fleur emblématique 
en mars 1965. 

Le timbre, d'une valeur de 
5c, sera tiré à 26,510,000 exem- 
plaires. 


| sous-sol de 


| 


Alors, ses CO-|a évolution et symbolisme 
pains, ses professeurs, ses “hé 
ros" et de là on vient à se 
soupconner soi-même, Et ensui- 
te on se débat si violemment 


uios 
pseudointellectuels adorent ça!) 
dans cette oeuvre 
Comme tout bon pseudo-hom:. 
me de lettres, je dois citer, A- 
lors voici (de KEES VAN DON. 
GEN): “Et puis tout ça, c'est 
du bla bla.” 
texte d'Arthur 


Vieux: Fléchir le genoux devant 
ce qui est, Georgius, tête folle! 
Jeune: Le feu, bonhomme, poule 
mouillée! 

Maire: Assez, Cabastrannais! 
Narrateur: Et c'est ici que com 
mence l'histoire des deux têtus 
de Cabastran. M. le Maire reçoit 
réponse de monsieur le gouver 
neur du comté, dans laquelle il 
est écrit à l'encre rouge 
Maire; (11 Ut) Monsieur le mai. 
re, je vous autorise à prendre 
le dit citoyen Charanceau par 
la main droite et ledit Georgius 


Aubin. 


| par la main gauche, de les atta- 


cher ensemble et de les envoyer, 
ainsi soudés, faire le tour du 
monde! F 

extrait de “Les deux têtus 
de Cabastran” de Félix Leclerc, 


Les pièces seront 
au local du Cercle Molière au 
la Basilique, I1 n'y 
aura que 50 à 60 places pour le 
public, alors on prie les ama- 
teurs du théâtre de téléphoner 
au local même (Ch-7807) pour 
s'assurer une place. 

texte de Jeannette Arcand. 


presen'ees 


Placez à 
votre portée 
les choses 
que vous 
désirez 


BANQUE DE 


MONTRÉAL 


Plan de 


ancener 
ani 


PRET ECONOMIQUE 


comportant ure 
ASSURANCE-VIE 


Maurice Paillé 


Assurances générales 


AUTO — FEU — ACCIDENT 
| VIE — CAUTIONNEMENT D'ENTREPRENEURS 


Tel.: 253-9269 
251, avenue Dussault 


Windsor Park 
St-Boniface 6 


FAÎTES VOS PLANS DE 


VOYAGE 


EG) 


Consultez : 


AVEC ASS 


Pt À 


URANCE 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher, 


| 


St-Boniface 6, Manitoba. 


Téléphone: CE 3-3457 


(en tace de l'hôpital #t-Bunitace) 


Téléphone: CHopal 7-3891 
Pruis trais et conf 
Livraison dams toute La 


Yvonne et Lucile BOULET prop 


354, rue Morion, Norwood 
Téléphones: CHapel 7-3532 


Nous r svec 
soin et promptitude tutes 
les ordonnances de médecins. 
Nous payons Les frais de ponte 


Téléphone: Clder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coitileur français vous 
ottre tous les soins besuté 


24, rue Marion, Norwood. Man. 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


Pourvoyeurs: marioges, dîners 
et bonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, propr 
161, eve Provencher, $t-Bonitoce 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


NELSON"S 
BICYCLE & HOSBY SHOP 
187, rue Morion Ce 3-3724 


Service de ventes at 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés. 


Soudage et Brasage 
Patins aiguisés et réparés 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


M6, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vondeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de La plus haute qualité 
298, avenue Taché, St-Boniface 


Tél: 233-7047 
C.-B. Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 
Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
Kulateurs de voltage, d L 
Carburateurs, pompes à carbu- 
rants, essule-glace, pour révision 

complète et entretien. 

Angle Marion et Des Meurons 
247-3041 _ 233-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise —— Posage de fils 
ration 
Téléphone: 233-7694 


Poils disgracieux 
enlerés du visage 


et des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon 
ogg Consultation 
INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 
Bldg., 309, rue Hargrave, Win- 
nipeg 2 — Tél: WHitehall 2-4110 


St. Boniface 
Messenger Service 


N tri rtons le 
tels que: males, valises, meubles. 
| SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours 233-7285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop. 


/ D'JHARMACIE 
ROUX ENCHER 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps. 


182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 


Se spéciollse dom tout gere de 
coptonnoge et rermbourroge 


449, orenue Prorencher 
Tél: 233-6266 


PIERRE BRUNET, prop. 


Monuments 
BHHUNET 


405, rue Bertrond, 5t-Bonitace 
Tél.: 233-7864 


GEO. SAHRAS 
FOURRURES 
533, rue Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-2460 
Réparations et modificauons 


Nouveaux manteaux fails sur 
commande — Entreposage gratuit 


Prix raisonnables 


STATION-SERVICÉ 
PHOVENCHER 
PRODUITS SHELL 


14, ave Provencher, $t-Bonilace 
Télé 


Herman Labossière. prop. 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois, propriétaires 
443, chemin $te-Anne 


Garage — Réparations de tout 
genre — eus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Harold M. Black 


CPTOMETRISTE ET OPTICLEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 

Portage et Hargrave 

Téléphone: WhHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: 9 à 5.30 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


Installation et réparation, 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 


Satisfoction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge —- CE 3-1882 


Entretien et réparations 


de toutes marques d'a eils 
Heures: de 9 L'an, à FT rs. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 
430, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-2356 


LAFRENIÈRE 


Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Bonifoce 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcanisation + Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
_ Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-7468 


Haslund's Auto Service 
Ch. Ste-Marie et Lyndale Dr, 


GLobe 2-7313 - Norwood, Man. 


Véritications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc. 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air. 

Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois. 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 


Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 


L'orchesire national 
de la Jeunesse du 
Canada, à Winnipeg 


{nadien, Ce fut l'un des plus 
| remarquables concerts de la sai- 
son. 

| Lorchestre se compose de 106 
[jeunes Canadiens, de 14 à 24 
| ans, recrutés dans tous les coins 
du pays, Montréal, LaTuque, 

Chicoutimi, etc, et leur chape: 
ron est Mme Marvelle Gagné, 
de Montréal, mère de l'une des 
|artistes, Cette année le groupe 
|comprend aussi sept membres 
de Winnipge, un de Dauphin et 
|un de Rivers. 
| Sous la direction compétente 
du chef d'orchestre Franz-Paul 
Decker, cet orchentis est l'une 
des importantes oeuvres cultu- 
relles au pays et fournit déjà 
nombre d'artistes pour les or- 
chestres professionnels. 

Le concert du 5 août, sous 
les auspices du Winnipeg Tri- 
bune, fut suivi d'une élégante 
réception à l'édifice Norquay, 
sous le patronage du Comité des 
Dames de l'Orchestre Sympho- 
nique de Winnipeg. Mme Gérard 
Normandeau présidait, assistée 
de Mmes C, A. E. Jensen, G. A. 
Bateson, C. B. Nourse, David 
Slater et autres. 


200 professeurs 
modernisent leur 
pédagogie des math. 

Mme M:A. Avyotte, Mlle P. 


respectivement professeurs dans 
les divisions de Winnipeg, St- 
Boniface et Rivière-Seine, se- 
ront au sein du groupe de 85 
instituteurs du Manitoba qui 
participeront à un cours d'en- 
seignement moderne des mathé:- 
matiques, du 16 au 20 août pro- 
chains, qu'organise The Mani- 
toba Teachers' Ssciety à l'école 
Isaac Brock de Winnipeg. Le 
cours est spécialement conçu 
pour familiariser les profes- 
seurs avec les nouveaux cours 


vigueur dès cet automne en 4e, 
5e, 6e et 8e années. 

Ce même cours sera aussi of- 
fert à d'autres professeurs À 
l'école Earl Oxford de Brandon 
et l’école Macneil de Dauphin, 
Jusqu'ici, 200 professeurs se 
sont a ri aux trois cen- 
tres de Winnipeg, Brandon et 
Dauphin. 


Petites Notes 


Remerciements 


M. et Mme Alphonse Dufault, 
de 547, rue Des Meurons, dési- 
rent remercier de tout coeur 
leurs enfants, les parents et 
amis qui les ont aidés à orga- 
niser la magnifique fête en leur 
honneur à l'occasion de leurs 
noces d'argent. Ils veulent aussi 
exprimer leur sincère gratitude 
à tous ceux et celles ge y ont 
assisté ou qui ont contribué de 
quelque façon à en faire une 
soirée inoubliable. 

LJ L_ LJ 

M. le Dr et Mme G.M. La- 
Flèche sont partis, le samedi 7 
août, pour Montréal, New York, 
New Haven et Waïlingford, 
Conn, où ils visiteront leurs 
enfants, 


Chevaliers 


de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


“Le Provencher” 

Nous attendons avec une im- 
patience fébrile ie premier nu- 
méro de notre nouveau bulletin 
“Le Provencher”, Tel qu'annon- 


Chevalier, frère François Le- 
brun, ce bulletin remplacera. la 
lettre mensuelle du Grand Che- 
valier, Qui sait? Lorsque vous 
lirez ceci, vous l'aurez peut-être 
déjà entre les mains . .. pourvu 
que votre postillan soit encore 
à son 


verra. 


En 


de mathématiques qui seront en | 


cé antérieurement par le Grand | 


Cormier et Mme L. Delaquis, | 


| 
| 
| 


poste. De nos jours on) 
ne sait jamais! Enfin qui vivra, 


“Le Provencher” doit son nom | 
bien simple et indicatif à l'es-| 
prit inventif de notre bon cha-| 
pelain, R. P. H. de Palma, O.S.M. | 
quête d'un vocable appro-| 
prié, le Conseil fit un petit con-| 
cours et le modeste prix fut dé-| 


Livraison à domicile cerné à notre chapelain. Puis- 
que ce dernier nous apprend 
qu'il fera sous peu un voyage | 
en Europe, cela ne lui fera au-| 
cun tort, Il en aura à nous ra- 
conter à son retour du pays de 
ses ancêtres. Et voilà que son | 
église St-Rosaire disparaît de | 
la scène pour faire place à l'a. | 
grandissement fes hôpitaux mu- 
icipaux. Bien sûr que nos Ita-| 
liens rebâtiront, plus grand et | 
plus beau sur un site projeté 
sur l'avenue River, Enfin, bon 
voyage et heureux retour au 
Père De Palma. 
Les épluchettes | 
C'est votre grande fête pasto-| 
rale annuelle. L'organisation du 
conférencier, frère Laurent Rit- 
chot, est en marche depuis long- | 
temps. L'on s'abouche fréquem: | 
ment avec le sous-conseil de| 
Ste-Agathe, question de se tenir 
au courant de la condition du! 
{blé d'Inde. Les épis grossissent | 
|à vue d'oeil, paraît-il, et nos frè- | 
res de Ste-Aga‘he nous garan- 
tissent du beau blé d'Inde doré ; 
pour le dimanche du 22 août. 
|  D'année en année, cette belle 
| fête attire une foule de plus en 
| plus nombreuse, de la ville et 
| des campagnes environnantes. 
Tous les chemins mèneront à 
notre grande fête champêtre. 


Téléphone: 284-3509 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT — 


202, ave Provencher, St-Boniface 
J.-C. Daoust 


Téléphone: 233-7447 
O.-L. Grimard 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 775 = 0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


à la livre 
& Ibs.... 92-25 


EPARGNEZ EN L'APPORTANT 
Pourquoi risquer de le 


Service de : pi Soyez des nôtres encore cette 
chemises faire vous-même? année et amenez-Y vos amis, 

3 heures Lai | Chevaliers ou non. 
aissez n : La date: 22 août; l'endroit: 
Service de sure personnel stylé Ste-Agathe. Pour plus de ren- 
pans y" a.J vec le faire pour vous. seignements, soyez aux écoutes 


de votre poste CKSB. 

Comme toujours il y aura 
amusements, tournois de balle, | 
courses avec prix pour pratique- 
ment tous, rafraichissements et 
surtout , .. du beau blé d'Inde 

anse Î 


NORWOOD CLEANERS 


8, RUE TACHE 


St-Bonitace Tel.: 233-2491 


BISTOURL. 


millard, fille de 


maitre de cérémonies. La dame 


e soeur de la mariée, et la demoiselle d'honneur, Mme Craig 

. M. Marcel Boissonneault, frère du marié, fut garçon 
d'honneur et M, Roland Robert plaçait les invités, Après son retour 
de noces à Kenora, l'heureux couple habitera rue Du- 


de v 


moulin, St-Boniface, 


M. et Mme L. LaRoche, Winnipeg, 
célèbrent leur jubilé d'argent 


Le samedi 7 août, les parents 
et amis de M. et Mme Léo La- 
Roche s’unissaient pour mar- 
quer le 25e anniversaire de leur 
mariage. La fête débuta par 
une messe célébrée en l'église 
du Sacré-Coeur à 4 h, 40, 
R, P, A. Piché, OM, en fut 
le célébrant, tandis que le R, P. 
J. Soulodre, OM, curé, pro- 
nonça le sermon de circonstan- 
ce, Il fit ressortir en termes 
touchants la signification pro- 
fonde du mariage, et le mer- 
veilleux épanouissement qu'il 
acquiert avec les années, lors- 
que les conjoints, comme les hé- 
ros du jour, savent lui donner 
un sens chrétien. 


Durant la messe, M. Philippe 
Bourbonnais chanta l’'Ave Ma- 
ira de Schubert, et le Panis An- 
gelicus de César Franck. Il.était 


accompagné à l'orgue par M. 
Michel Koryluk. VAR | 
A l'issue de la cérémonie re- 


ligieuse, la famille se rendit au 
restaurant Mardi Gras où un 
«td de circonstance fut ser- 
vi. 

La veillée, qui réunit quelque 
150 personnes, désireuses de se 
joindre aux jubilaires en cet 
heureux anniversaire, eut lieu 
à la salle de la Légion de St- 
Vital Au cours de la soirée, 
leur fils, Damase, exprima ses 
voeux à ses parents de facon 
tout à fait originale et gaie. Ses 
fines anecdotes étaient parse- 
mées de “perles” tantôt sérieu- 


- Dépositaires — 


“Lo Liberté et le Patriote‘ 
est en vente à St-Boniface 
aux endroits suivants: 


Epicerie Carrière 
248. avenue de la Cathédrale 


Gabe's Variety Store 
406, rue Taché 


La Cantine 
Hôpital général St-Boniface 


Librairie Lumen 
133, avenue Provencher 
Magasin Shop Rite 
470, avenue Provencher 


McCullough Drug 


ongle Morion et Taché 


Niakwa Motor Hotel 
Route Trans-Canada 
et chemin Ste-Anne . 


Park Contectionery 
412, rue Taché 


Pharmacie Archibald 
665, rue Archibald 


Pharmacie Provencher 
182. avenue Provencher 


Pharmacie Paquin 
157. avenue Provencher 


Pharmacie St-Bonitece 
354, avenue Marion 


PRIX: 10c le numéro. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le samedi 81 juillet avait lieu le 
et Mme Léo 
neault, fils de M. et Mme Jules Boissonsieault, La bénédiction nu 
tiale leur fut donnée, en la basilique de St-Boniface, par M, l'abbé 
| Emilien Lévêque, oncle du marié, et le chant exécuté par M. Geor- 
Paquin, La réception eut lieu chez l'honorable juge et Mme 
> « Deniset, Le toast aux mariés fut 
veillé et M. Gérard Rémillard, oncle de 


Le | jubilaires et bordée de 25 piè- 


Les 
de leur curé, M. 


La veillée de dimanche soir} 
(25 juillet dernier) réunissait | 
dans la salle paroissiale, (au! 
sous-sol de l'église) tous les pa 
roissiens de StEugène qui vou | 
laient exprimer à M. l'abbé Fé 
licien Juneau, curé, à l'occasion 
de son départ pour La Broque. 
rie, leurs regrets à la pensée de | 
Mk voir s'éloigner d'eux, comme | 
aussi leurs sentiments de pro 
fonde reconnaissance pour le 
travail formidable qu'il a rêus 
si à accomplir parmi eux depuis 
cina ans. 

M. le Curé entra dans la salle | 
au sun de la musique: une mar: | 
che, que dirigeait M. Robert Mc- 
Dougall, fut suivie du chant: 
“Y'en a pas comme Vous . . ” 
Surpris et touché jusqu'aux lar: | 
mes, notre bon M. le Curé se 
retira quelques instants pour se 
ressaisir, et nous revint en s'ex- 
cusant d'être si sentimental , . . 


Le maitre de cérémonies, M. 
Léopold Dumaine, fit ensuite 
lecture d'une adresse dans la. 
quelle il démontra la haute ap 
préciation des paroissiens à l'é- 
&ard de leur pasteur, Nous la 
citerons en entier à la fin de 
ce rapport en témoignage de 
sincère vénération pour ce prêé- 
tre si dévoué que nous avons 
appris à aimer et à respecter. 

Puis au nom de toute la pa! 
roisse, M. et Mme Clément La- 
frenière présentèrent une bour- 


mariage | se à M. le Curé., Mme Marcel La: 
Rémillard, A cho dune | Fleur adressa aussi les voeux 
p- 


du Club des Dames, et en leur 
nom, présenta une jolie lampe 
de bureau à M. le Curé. 

M. l'abbé Juneau se montra 

par M. Brunelle Lé. | très sensible à tous les témoi- 
mariée, agissait comme | gnages d'attachement et de gra- 
d'honneur fut Mme Gilles Bou: | titude de ses paroissiens et les 
| remercia très chaleureusement, 
en des termes choisis et bien 
humbles comme toujours. 

Au programme de la soirée, 
des chants populaires furent di- 
rigés par M. Albert Lambert 
ainsi que par notre vicaire do- 
minical: M. l'abbé Léo Couture, 
à qui une “grande surprise” 
était réservée comme dessert, 
Après le trio exécuté par M. 


… Brisebois (au piano), M. 
ses, tantôt remplies d'humour, | Fontaine (au violon), et M. D. 
Comeau (à la guitare), M. 
fait agréable à cette réunion|Dumaine fit venir M. l'ab- 


bé Couture au micro et lui pré. 
senta à son tour une bourse au 
nom des paroissiens, en retour 
de tous ses bons services du 
dimanche, surprise inattendue, 
doublement plaisante . , . ? 

I1 y eut ensuite fusion géné- 
rale de l'assistance, musique, 
danse et quadrille, le tout suivi 
d'un appétissant goûter, 


LÉ À 
6 k 


amicale, 
Une magnifique plaque genre- 
écusson, gravée des noms des 


ces d'argent d'un dollar, fut 
offerte à M. et Mme LaRoche, 
tandis qu'un gâteau à trois éta- 


ges ornait la table des présen- 
tations. Tour à tour les jubi- 


qui ajoutèrent une note tout 


laires remercièrent les person- 
nes présentes de la belle fête 
qu'ils avaient organisée en leur 
honneur, 

Le mariage de M. et Mme Léo 
LaRoche (Blanche Nault) fut 
célébré en l'église de Fort Gar- 
ry le 3 août 1940, Ils ont un fils, 
Damase. Depuis 15 ans, ils 4 Hi: 


nl 


partiennent à la paroisse 
Sacré-Coeur de Winnipeg, 


N.-D.-de-Lourdes 


Le vendredi 6 août, est dé-|| 
cédée subitement au 380 Maple | : 
Drive, Chicago, Il, Mme Henri 
Dupasquier, âgée de 36 ans. 

Née Alice Landreville, le 26 


fois de Notre-Dame-de-Lourdes, 
demeurait à Chicago depuis 
trois ans. 

La défunte laisse dans le 
deuil son époux, Henri, trois 


M. l'abbé F, Juneau 


Mais les derniers instants ne 


‘auquel elle n'avait jamais rèvé 


craint, Monsieur le Curé, de 


St-Bonitace, le 12 août 1965 


D 


en 


paroissiens de St-Eugène ont souligné le départ 


l'abbé Félicien Juneau 


raient beaucoup à dire ici de; modeste cadeau que nous vous 
votre aimable compréhension | offrons de grand coeur 

des jeunes, Vous avez soutenu 
les plus faibles, enflammé les 
tièdes, et secondé l'ardeur Verpé souhaitent une cordiale blenve: 
plus vaillants, Que de mercis|}, À jeur nouveau pasteur, M, 
tous ces jeunes voudraient vous | yphé Ubald Lafond 

adresser ce snir, Monsieur le|. 


Curé, pour vous payer de re- 


tour, si la chose était possible. 
La Jeunesse étudiante vous 


doit à son tour, mille et un mer: 
en coupant 


cis pour la création d'une Com: 
avec l'exclusit collecteur 


mission scolaire qui assurera 
sa survivance, En Pasteur pré- 

d'herbe qui ne s'obstrue 
pas et est facile à vider 


voyant, vous avez su prendre 
les moyens nécessaires pour as 
surer l'avenir de votre paroisse, 
et lui faire atteindre un niveau 

DEMARRAGE 

AU BOUT DU DOIGT 

tien, vécu et pratiqué dans no: | réduit l'effort de mise 
tre église de Saint-Eugène, grà:| en marche de 94% 
ce à votre enthousiasme qui sait | EN DE 


nous entrainer et nous porter 
ni la! 


de l'avant, 

Vous n'avez épargné 
peine, ni l'effort, pour donner 
à tous les mouvements, ro | 


Bienvenue 
Les parolssiens de StEugène 


L 


auparavant, Parents et Maitres, 
sous votre sage direction, ont 
pu réaliser quelque chose pour 
le bien des enfants et de Ja 
jeunesse étudiante, 

Fidèle aux avis du Saint-Père, 
et à l'application des décisions 
du concile, vous n'avez pas 


nous lancer dans l'esprit du re. 
nouveau liturgique; chants et 
cérémonies religieuses, tout 
nous pousse vers l'idéal chré. 


moral nécessaire à leur épa: 
nouissement, | 

Nous ne voulons nullement | 
blesser votre humilité, Monsieur | 
le Curé, en résumant ici, ce soir, 
tout ce que nous vous devons 
pour le prgrès qu'a fait notre 
paroisse sous votre égide pasto- 
rale, depuis cinq ans. L'humilité, 
n'est-ce pas la vérité? Mais nous 
devons avouer que nous som- 
mes impuissants à vous remer- 
cier adéquatement pour tout le 
bien que vous avez semé parmi 
nous, 

Alors, nous empruntons le lan- 
gage discret des fleurs du bou- 
auet que nous vous présentons 
pour symboliser notre gratitu- 
de: et comme gage de notre im- 
morte] souvenir, bon Père et 
dévoué Pasteur, nous vous pri- 
ons de bien vouloir accepter le 


ST. VITAL CYCLE 


R. À. SABOURIN 
Tondeuses à gozxon à moteur 
Moteurs hors bord 
Ventes et Service 
1005, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Man, 

Tél.: AL 3-4819 


CU ENT ST | 
RESTAURANT "TOURIST" 


dans l'hôtel ‘Tourist’, 671, rue Taché 
Maintenant sous la direction de 


MME CLAIRE BERNARD 
Repas complets, Goûters, Sandwichs, etc. Prix raisonnables 
Serions heureux de vous recevoir de 7 h. du matin à minuit 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 


ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 


224, Chemin Ste-Marie 
St-Boniface 


Téléphones: 


452-6354 Rés. CH 7-7615 


- _ 
Pharmacie Paquin 
A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 
157, avenue Provencher, $t-Bonitace Téléphone: CH 7-3863 


Entreprise Générale d'Electricité 


fils: Denis (16 ans), Gérald (15 
ans), Keith (6 ans); six frères: 
Prosper de St-Claude, Maurice 
d'Altamont, Emilien de Somer- 
set, Armand, d'Edmonton, Alta, 
Fred, de St-Boniface, et Robert, 
de Dreyton Valley, Alta; deux 
soeurs: Léa (Mme Joseph De- 
lalleau), de Winnipeg, et Yvon- 
ne (Mme Roger Cadoreth), de 
St-Boniface, 

La dépouille mortelle fut ex- 
posée le dimanche 8 août à 4 
h, p.m., en l'église de Notre-Da- 
me-de-Lourdes. Plusieurs pa- 
rents et amis vinrent offrir 
leurs condoléances à la famille 
affligée. Mme Dupasquier étant 
un membre actif du Cercle des 
Filles d'Isabelle de Notre-Damne- 
de-Lourdes, les membres vinrent 
donc en grand nombre lui ren- 
dre jeur dernier hommage. 

Le service funèbre fut chanté 
le lundi 9 août, à 10 h. 30 am. 
par M. l'abbé Rodrigue Bou- 
chard, vicaire, assisté du R. P. 
Simon Nivon. On remarquait 
aussi, au choeur, le R. F, Jean- 
Hubert Collet, O.M.I. 

Les porteurs étaient: MM. Do- 
nald et Ronald Landreville, et 
Roger, Hubert, André et Nor- 
man Dupasquier, neveux et cou- 
sins de la défunte. MM. Louis 
Chabbert, fils, et Charles Sala, 
firent la quête. 

L'inhumation se fit au cime- 
tière paroissial. 

Remerciements 

M. Henri Dupasquier et ses 
fils désirent remercier les pa- 
rents et amis qui leur ont té- 
moigné de la sympathie lors 
du décès de leur chère épouse 
et mère. 


GRANDE OUVERTURE 


Jeudi, vendredi, samedi 
12-13-14 AOÛT 
Epicerie Mager 
181, ave Prorcencher 


Tél.: 247-4101 


Tous genres d'épiceries et de viandes, 
légumes, fruits, pains, etc., 
à des prix attrayants 


furent pas les moins bien em; 
ployés; notre bon M. le Curé 
en profita pour un dernier con:| 
tact avec ses fidèles paroissiens, 
une dernière franche poignée 
de mains, agrémentée d'un der- 
nier bon conseil: on aurait dit 
d'un bon Papa qui circulait au 
milieu des siens: sa famille pa- 
roissiale , ,. 

Chacun renouvelait personnel- 
lement un merci très sincère, et 
formulait des voeux de fruc- 
tueux apostolat dans sa nou- 
velle paroisse, 

Texte de l'adresse: 

Vénéré et bon Pasteur, 

Il est dans la vie des heures 
mémorables; mémorable entre 
toutes est celle que nous vivons 
présentement en votre douce 
compagnie, 

Oui, bon et vénéré Pasteur, 
pour nous, qui sommes groupés 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 233-7425 


Joupin LumBer: 
Pa FUEL COMPANY LTD. 4 


388, rue Bertrand, St-Boniface, Manitoba 
233-7105 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


juin 1929, elle épousait le 16|: 
octobre 1948, M. Henri Dupas- 
quier, 
La famille Dupasquier autre- 
|rir tous les coeurs. 
: 


| vous n'avez rien négligé pour| 


| vous doit son existence et sa va: | 
|leur primordiale, soutenu qu'il | 
| était de vos sages conseils, com: | 


|sance l'an dernier, 


autour de vous ce soir, c'est 
l'heure de la ‘“Reconaissance” 
qui vient de sonner. Heure bien 
solennelle, mais dont les ins- 
tants s'écoulent trop rapide- 
ment pour satisfaire le désir 
de tous vos paroissiens, qui vou- 
draient en ce moment vous ex- 
primer tous leurs sentiments de 
profonde gratitude et de douce 
vénération. 

Il y a cinq ans, nous avions 
le bonheur de vous aceueillir 
comme Pasteur de notre parois- 
se, et Dieu sait avec quel dé 
vouement infatigable vous vous 
êtes dépensé sans relâche au mi- 
lieu de nous durant ces cinq 
ans. 

Pasteur modède, inquiet et 
soucieux du bien de vos ouail- 
les, avec quel zèle ne vous 
avons-nous pas vu à l'oeuvre 
dans notre paroisse, cher et bon 
monsieur le Curé? Dès votre ar- 
rivée à St-Eugène, votre abord 
amical et paternel, simple et 
bon tout à la fois, a su por | 


Pasteur éclairé et dévoué, 


favoriser l'avancement spirituel 
et temporel de notre groupe pa- 
roissial. | 

Merci, Monsieur le Curé, au 
nom du Club des Hommes qui 


me de vos bons mots encoura-| 
geants et stimulants pour le! 


| bien commun. 


La Ligue des Femmes Catho 
lique a aussi son merci à vous 
adresser, Monsieur le Curé, car | 
elle vous doit d'avoir pris nais-| 
et de se 
trouver déjà, prometteuse pour 
l'avenir du milieu. 

Les Scouts et les Guides au-| 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-1119 


FOURRURES GARANTIES 
de toutes sortes 
prêtes à porter ou faites sur commande 
ainsi que 
réparations, remodelage, entreposage 
à des prix raisonnables 


ANT. LANTHIER et FILS 


établis en 1906 
254, RUE MAIN 
TEL.: WH 2-3891 


WINNIPEG 


THE NEW FIGURE SHOP 


Epargnez sur les corsets ‘’Nu-Back‘’ 


BATISTE JACQUARD 
Couleur: chair 


GRANDEURS: 28 à 34 
HANCHES DROITES, MOYENNES ET FORTES 


Prix ordinaire: de 39.00 à $10.00 
Prix d'aubaine: 56.99 
ASSORTIMENT DE BLOUSES 


CENTRE D'ACHATS GOULET 
Angle Taché et Goulet — Tél,: 233-1635 


(1 
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Du jazz, du yéyé, du folklore 
à “Jeunesse oblige” 


Au programme de l'émission 
Jeunesse oblige”, le samedi 14 
août, à 7 M, du soir, au réseau 
français de télévision de Radio- 
Canada: Le quart d'heure «le 
jazz, avec Michel 
présentera 
orchestre 
yvévyé, avec Michel Trahan qui 
aura comme artiste invitée Mi. 
chèle Richard; le quart d'heure 
des chansonniers, avec Guy Bou- 
qui présentera Les Cail- 
loux, et enfin, le quart d'heure 
de la chronique du disque, avec 
les trois animateurs qui discu- 
teront de Johnny Halliday, Nor- 
mand Fréchette et France Gail. 


cher 


Lee Gagnon 


C'est au Festival de Montréal, 
en 1962, que l'orchestre de Lee 
Gagnon s'est révélé pour la pre- 
mière fois au public. Déjà, lors 
de ce premier concert, Lee Ga- 
gnon et ses musiciens avaient 
agréablemerit impressionné les 
amateurs de jazz. La presse n'a- 
vait eu que des critiques élo- 
gieuses. L'orchestre de Lee Ga- 
gnon est formé de quatre saxo- 
phones (un alto, deux ténors, 
un baryton), de deux trompet- 
tes, d'un trombone, d'une con- 
trebasse et d'un piano, Le pia- 
niste peut, à l'occasion, s'exé- 
cuter au trombone et même au 
tuba, 


Michèle Richard 


Michèle Richard obtint beau- 
coup de succès dès ses débuts 
en 1963, alors qu'elle n'avait 
que dix-huit ans, elle a déjà fait 
450 apparitions à la télévision. 
On dira qu'elle a eu de la chance 
et beaucoup de publicité, Peut- 
être, Mais elle a surtout beau- 
coup travaillé, Michèle possède 


une solide formation artistique: | 
cours de piano à l'Académie de | 


HUB SERVICE 


Touage, Alignement des roues, 
Réparations, Réglage, Service de 
freins, Pneus, essence et huile 


247-4533 


760, rue St-Joseph 


Gérard Privé, propriétaire 


288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 
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|musique du Québec, cours de 
chant et cours de ballet. De plus, 
| même si Michèle adore chanter 
là la manière de Line Renaud, 
lelle sacrifie son goût personmel 
| à celui de son jeune public qui 
Ipréfère les chansons de style 
|yéyé, De là son succés, 


Garneau qui | 
Lee Gagnon et son | 
le quart d'heure de | 


Les Calllowx 

À l'époque du twäst, du yé-yé 
et de la chanson frénétique, Les 
|Cailloux ont choisi de chanter 
!du folklore. Incroyable mais 
| vrai. La preuve? Ils remportent 

artout un succès foudroyant. 
| Bien sûr, il y a la raanière! Par- 
ce qu'ils sont jeunes, dynaærni- 
ques et fort talentueux, ils ont 
|rajeuni le folklore. Comme di- 
sait un journaliste anonyme: 
\"Îls ont émergé comme des ro- 
Iches de champs près des sen- 
itiers fleuris, en sous-bois, de la 
{belle chanson de chez nous. Ils 
sont comme un souffle de prin- 
temps au sein des montagnes 
| laurentiennes , .. Les Cailloux, 
c'est bon à entendre, c'est aussi 
| savoureux au coeur qu'à l'oreil- 
| le”, 


| Les derniers tours de roues 
| du ‘Tour du St-Laurent 


Le dimanche 25 juillet, le si- 
|gnal du départ était donné et 
|soixante cyclistes prenaient la 
| route qui doit compter 1,500 mil- 
les, I s’agit du Tour du St-Lau- 
|rent, événement annuel qui pro- 
| met de devenir aussi célèbre que 
lle Tour de France, et qui a lieu 
| pour la douzième fois cette an- 
| née, 

| Le Tour du St-Laurent 1965 
réunit des syclistes de Belgique, 
de France, de Hollande, d'Italie, 
d'Angleterre, de la Guadeloupe, 
|d'Espagne, de Tchécoslovaquie, 
| de Pologne et du Canada, Parmi 
lies cyclistes canadiens qui ont 
| pris le départ, mentionnons Au- 


como Segat, 


{français de Radis-Canada pour 


|ront assister à l'arrivée des cy:; 


Iclistes ou à la fin de ce specta- 
|culaire Tour du St-Laurent, grà- 
ce aux caméras qui seront ins- 


|tallés sur les Plaines d'Abra:| 


[ham, dans la Vieille Capitale, 
L'étape finale de cette impor. 
tante manifestation sportive se- 
ra diffusée à l'émission “Sports 
du monde” à 5 h. 30 le diman:- 
che 15 août, 


né il y a douze ans. 
là le projet d'un Fran: 


rent est 
C'était 


B'cais établi au Québec, Yvon Cuil- 


lou, qui voulut réaliser une é. 


èbre Tour de France. Le projet 
fut mis à exécution et prit, avec 
les années, de plus en plus d’en- 
vergure. Aujourd'hui, le Tour 
|du St-Laurent est un spectacur- 
laire défilé: les coureurs cyclis- 


iseurs, conseillers, mécaniciens, 
directeurs techniques), forment 
une longue caravane le long des 
lroutes du Québec. 


Î 


Billinkoff”s Léal. 


Bois de construction et contre-plaqués 


DEMANDEZ À VOIR M, MARCEL MARCOU X 


625, rue Marion Len tace de Canada Packers) 


St-Bonitace 


Tel.: 233-7121 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer —— Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 


Comment a 
propre 

D temps et 
revenus 


Si 


vous 


compte 


votre hobilete? Pas de platond sur 


uvetz 


: 233-7351 


meriez-vous être en aftoires à votre 
sons investissement sout votre 
vos 


s qualifier, cette position 


offre une carrière permanente et a sécurité fi- 


nancière 


Nos 


Qui Qu 


tests 
Ca 


vous ocideront à décicier 
orrière vous convient, 


Pour fixer wn rendez-vous, 
rigmoles 947-0341 ou écrives à: 


E M. MARCHAND 


Gérant de Succursale 


Fidelity Lite Assurance Company 


500 -— 373, evenwe Broodwey, Winnipeg 1 


rélio Battelo, Jean Caron et Gia:| 


Les téléspectateurs du réseau 


Le Tour cycliste du St-Lau-| 


reuve cycliste à l'image du cé:| 


tes en tête, suivis d'un groupe 
important de spécialistes (mas-| 


| Nouveau long métrage 


"La Neige à fondu 
sur la Manicouagar” 


Le tournage du long métra 
| ge de l'ONF: “La neige a fondu 
isur la Manicouagan” n'a pas 
été facile. Arthur Larnothe, son 


réalisateur, à dû compléter ses | 


principales prises de 
trois fours et demi, 
par un froid terrible 
“Monique Miller devait ètre 
de retour à Montréal après ces 
trois jours et demi, pour ume 
(répétition de “SeptiémeNord”, 
| Mails wme tempête de neige em- 
{péchait les avions d'atterrir à 
Manicouagan, Il fallut la vecon- 
duire à Bale Comeau, où un 
avion, venu spécialement de 
|Québec, la prit à son bord. On 
tourna son départ: cette scène 
|sert dans le film pour montrer 
le départ de la jeune fernmme 
|pour l'aéroport”. 
| Arthur Lamothe sourit en ra- 
contant ces péripéties, C'est 
toujours plus tard que les en: 
inüis se changent en anecdotes 
lamusantes, D'autres complica: 
Itlons?” Bien sûr 


| Par exemple, il fallut revenir 
| une sernaine plus tard pour 
compléter une scène déjà com. 
mencée décrivant l'atterrissage 
id'un #27, On se réinstalla, l'a. 
ivion approchait Stupeur: au 
leu du F-27, on vit atterrir un 
gros DC-3, On s'en sortit en dé: 
tournant un F27 aui était en 
service au Labrador! 

“Vous en voulez encore? 


“Eh bien, dans la scène de 
| l'accident, on avait placé une 
caméra pour voir l'automobile 
plonger dans le ravin, C'surait 
été une prise de vue formidable, 
L'automobile plonge , et 4 
caméra s'arrête, gelée . 14 
|Arthur Lamothe est pourtant 
| fier. I1 ajoute: “Heureusement 
uhe autre caméra, placée ail- 
leurs, a très bien capté l'avci- 
dent”. 

“La neige a fondu sur la Ma: 
nicouagan"' sera présenté en 
Ipremière au Festival du film 
de Montréal. Ce film met en 
vedette Monique Miller, Gilles 
Vigneault, Jean Dovon et Mar- 
got Campbell. 


vue, en 
à Mamie, 


LA LI 
Deces 

Mme Edouardina PERRON 

Le 27 juillet est décédée, au 
Sanatorium de St-Vital Mme 
Edouardina Perron, épouse d’A- 
lexandre Perron, de St-Boniface. 
Les prières furent récitées au 
salon funéraire Coutu et la 
messe de Requiem fut célébrée 
à la basilique de StBoniface 
par M. l'abbé Léon Savoie, curé 
de Bellegarde, Sask., neveu de 
la défunte. 


Mme Perron est née le 12 oc- 
tobre 1883 (née Savoie) à Lo- 
rétte, Man. Lui survivent, ou- 
tre son époux, trois fils, Ber- 
nard, de Windsor Park, Wilfrid, 
de St-Boniface et Joseph de Mi- 
|naki, Ont.; 3 filles, Mme G. (Si- 
mone) Davidson de Transcona, 
Mme W. (Jeanne) Moore, de 
Eagle River, Ont.,, et Marie de 
Minaki, Ont; 11 petitsenfants, 
cina arrière-petits-enfants, et un 
frère, Frédéric, de St-Boniface. 

Elle fut enterrée au cimetière 
du St-Sépulcre à St-Boniface. 


Chevaliers 
!de Colomb 


Conseil St-Boniface no 3158 


Vu au'Après Tout ne donne 
[aucun signe de vie depuis le 1er 
{juillet il faut que le président 
|s'en occupe. 

Espérons que les autres co: 
mités ne suivent pas l'exempie 
de cet AprésTout silencieux, 
car s'il le fallait le Conseil 1965- 
166 ferait médiocre figure. 

C'est avec fierté que je veux 
signaler le beau travail que fait 
le frère John Boilv à St-Boni- 
face, maintes fois nous le 
{voyons à l'oeuvre sur le boule. 
värd Provencher. Il prend un 
soin minutieux des arbustes. 1] 
laide Dieu à embellir la nature 
en été et il enrichit la fête de 
Noël et autres cérémonies du 
Conseil par la contribution de 
sa belle musique, Bravo John! 


| 


ique au mois de septembre. 

Espérons que AprèsTout sor- 
te de sa torpeur et qu'il revien- 
né nous donner des nouvelles 
plus régulières. 

Prenez de bonnes résolutions 
durant la saison des vacances 
de bien servir dans les comités 
auxquels vous appartenez du- 
rant l'année Colombienne 65-66. 

Après-Tout , . . 
En tout cas .., 


Aubigny jouira bientôt 
de son pont de $550,000 


AUBIGNY Deux ponts ac. 
tuellement en construction, dont 
l'un à Aubigny, vont remplacer | 
bientôt les fameux traversiers | 
qui ne pouvaient circuler qu'à| 
la belle saison. 

L'hon. Walter Weir, ministre 
de la Voirie, vient d'annoncer | 
que la compagnie Pearson Cons-| 
truction Ltd. a obtenu le contrat 
de la construction du tablier du 
pont d’Aubigny, sur la rivière! 
Rouge, au prix de 569433.55. 
[Quatre autres prix avaient été| 
| soumis par d'autres entrepre:-| 
Ineurs, dont le plus élevé était | 
de $96,966.43. Le pont une fois! 
complété aura coûté 5550000. 1] 
devrait être terminé pour l’au-| 
tomne prochain. Les fondations 
ont été posées l'hiver dernier et 
on achève présentement tout le 
travail de la structure d'acier. 


Le pont aura 800 pieds de 
longueur et 24 pieds de largeur. 
En plus de l'espace réservé à 
la circulation des voitures et ca- 
mions, il y aura d'un côté un 
trottoir pour les piétons 

Le deuxième pont en cons 
truction enjambe la rivière As- 
siniboine au nord de Glenboro, | 
sur la route no 258. Au coût de! 
$230,000, il aura 402 pieds de lon- 
gueur et rendra inutile le tra 
versier de Steele, 


| 


N'oubliez pas de réserver 
pour vous-même et votre fa-| 


mille le dimanche du pique-ni-| 


(es neufs Soeurs Grises jubilaires de 1965 L 


ont donné 460 années de services à l'Eglise 


| 


| 


ht 


| 


} 


Sr Anna Trottier 


Sr Henriette Normandin 


Soeur Marie-Louise Lacroix, 
née à Kapasvor, SasK., a depuis 
sa profession le 6 juin 1905 été | 
cuisinière (Maison provinciale, | 
Hôpital et Hospice T'aché, à St-| 
Boniface, et Hôpital Ste-Croix, | 
à Calgary, Alta), buandière (Hô- | 
pital de St-Boniface), couturiè- 
re (Hôpital de Berens River, 
Man.) et infirmière à la Mai- 
son provinciale, Maintenant re- | 
tirée. Jubilé de diamant cette 
année, 


Soeur Anna Trottier, née à 
Somerset, Man, a fait sa pro- 
fession le 17 août 1915, Depuis 
ce jour elle fut étudiante garde- | 
malade, infirmière, chirurgien- | 
ne hospitalière en chef et assis- 
tante-administratrice à l'hôpital | 
St-Boniface, institutrice à l'éco- 
le indienne de Lebret, Sask, prit 
soin des contagieux (hôpital St- 
Roch, St-Boniface) et des tuber-- 
culeux (sanatorium St-Bonifa- | 
ce), supérieure des hôpitaux de 
egina, Sask., et St-Roch, St- 
Boniface, supérieure provinciale 
des provinces de St-Boniface et 
St-Joseph-Lexington, Mass, as- 
sistante générale à la Maison- 
mère de: Montréal et assistante- 
provinciale à St-Albert, Alta. 
Jubilé d'or en 1965. 


Soeur Henriette Normandin, 
née à Sedley, Sask., professe du 
22 avril 1915, fut étudiante infir- 
mière à l'hôpital de St-Boniface, 
infirmière aux hôpitaux de Re- | 
gina, Sask. de St-Boniface (St- 
Roch}, de Gravelbourg, Sask. 
à la Maison provinciale, à l'H5- 
pital Taché et au Sanatorium 
St-Boniface. Retirée à la Mai 
son provinciale de St-Boniface. 
Jubilé d'or cette année, 


|Communications 
|internationales 
 désorganisées 

SW ANLEY, Angleterre 
Les communications téléphoni 
ques internationales ont été dé- 
sorganisées par suite d'une ex 
cavation creusée par un opéra- 


|teur de pelle mécanique à l'ex- 


Itérieur du café Bert's à Swan- 
ley 

Derek Chaplin, 30 ans, fidele 
à la Consigne qui lui avait été 
donnée de creuser, a sectionné 


des milliers de lignes du câble 
continental avec sa pelle méca- 
nique. 
Il avait ainsi réussi à 
retarder jusqu'à dix heu 


res les appels téléphoniques 
vers l'Europe 

a mettre hors de service 
la liaison avec Eurovision 

à rompre les communica- 


tions de l'Oiseau Matinal entre | 


|la Grande-Bretagne et le conti- 


nent européen 
à couper It à des aou- 
zaines de conversations télépl 
niques entre Londres et le con 
tinent 
Pot toute reponse 
servations de son 
Chaplin déclara 
m'avait dit de 
à un câble”, 
Les communicati 
vaient être complète I 
blies que le lendemain. 


si 
oO 


at 

tremait1 
Personne 

faire attention 


con 


ne 


| nome au couvent de St-Norbert. 


| 17 août 


| toine à Longueuil, couvents de | 


Sr Marie-Anna Lord 


Sr Sarah McDonald 


Soeur Marie-Anna Lord, née | 
à St-Norbert, Man, fit sa pro- 
fession le 17 août 1915, Fut tour 
à tour économe (couvent de St- 
Norbert), cuisinière (couvent de 
Ste-Anne-des-Chénes), en char- 
ze de la salle de gaze, de la 
bibliothèque et de ce direct | 


| à l'hôpital St-Boniface, directri- 


ce des employées à l'hôpital de 
tegina, responsable de la café- 
téria de l'hôpital Taché et éca- 


Jubilé d’or en 1965, 


Soeur Philomène Boily, née À 
La Broquerie, Man. professe du | 
1915, fut directrice des 
employées (hôpital St-Bonifa- 
ce), cuisinière (hospice St-Jo-| 
seph à Montréal, hospice St-An- 


StBenoît, Chambly et Beauhar:- | 
nois, Maison-mère de Montréal, | 
Ste-Agathe-des-Monts, Qué, et 
Hospice Taché de St-Boniface}, 
hospitalière (hospice Taché), di- 
rectrice des employées de l’école | 


indienne de Fort Frances, Ont. | 
cuisinière aux couvents de St-| 
François-Xavier et de La Bro-| 
querie, Jubilé d'or cette année. 


Soeur Sarah McDonald, née à 
Wapella, Sask., professe du 17! 
août 1915 et maintenant retirée 
à la Maison provinciale de St- 
Boniface, fut couturière à la! 
Maison provinciale, à l'école St-| 
Michel au Dakota-Nord et au] 
Sanatorium St-Boniface, puis ai-| 
de au service social à la Maïi-| 
son provinciale, Jubilé d'or en 
1965. 


Sr Marie-Anne Dussault 


Sr Rachelle Béchard 


Sr Alice Marcoux 


Soeur Marie-Anne Dussault, 
née à St-Boniface, qui fête son 
jubilé d'or de vie religieuse cet- 
te année, a été élève infirmié- 
re, puis technicienne de labora. 


toire à l'hôpital St-Boniface, a ! 


travaillé au dispensaire de l'ho- 
pital Notre-Dame à Montréal, 
fut infirmière aux hôpitaux St- 
Paul de Montréal, St. Peters de 
New Jersey et St-Jean de Qué- 
bec, aide-cuisinettes-portière à la 
Maison-mère de Montréal, infir- 


|mière au sanatorium St-Bonifa- 


ce et réfectorière à l'hôpital Ta- 
ché de St-Boniface. 


Soeur Rachelle Béchard, née 
à St-Bernard-de-Lacolle, Qué, 
professe du 17 août 1915, a été 
institutrice au Québec (Notre- 
Dame-de-Liesse, hôpital St-Jean, 
couvent de St-Benoît et couvent 
de Bethléem à Montréal), hos- 


| pitalière au Manitoba (couvent | 
|de St-Norbert et orphelinat St- 


Joseph de Winnipeg) et infir- 


| mière à l'hôpital St-Boniface et 


à celui de Regina, Sask, Jubilé 


| d'or cette année, 


Soeur Alice Marcoux, née À 
Lorette, Man. qui fit sa profes- 
sion le 13 décembre 1915, fut 


infirmière (hôpitaux St-Bonifa-| 


ce, de Regina, de Ste-Rose-du- 
Lac, St-Roch à St-Boniface, St- 
Joseph de Gravelbourg, La Vé 
rendrye à Fort Frances, Ont, 
et Taché à St-Boniface) et direc- 
trice des gardes-malades à la 
Maison provinciale de St-Bonifa- 
ce. Jubilé d'or en 1965. 


Mile Marie-Evelyn Dease est 


décédée à Walhalla, D.-N. 


WALHALLA A Grafton,! 
D.N., le samedi 3 juillet, apres : 
une longue maladie, est décedee | 
à l'âge de 35 ans, Mile Marie- 
Evelyn Dease. Le service funé 
bre fut chanté par M. l'abbé 
W. H. Crane, vicaire, le 10 juil- 
let en l’église de Walhalla, D.-N, 

De nombreux parents et amis 
assistaient aux funérailles. On 
remarquait entre autres, M. et 
Mme Martin Folk et leur fille, 
Milton, M. et Mme Vincent Me-; 
Arthur, de Winnipeg: Mme Z. 
5, Champagne, de St-Vital;: M. 
et Mme EF. F, Purchase et M. et 


Mme Stanley W. Siver, de St- 
Boniface: M. et Mme Lloyd L. 
| Anderson et leur nièce, F. Hol-| 
land, de Duluth, Minn.: Mme! 
Thérèse Dease-Holland et son| 
fils, Michel, et M. William A. 


ease, de San Diego: M.et Mme | 
Albert E. Dease et leur fille, 
Angèle, de Encitas, Cal | 
Mlle Dease naquit le 9 mai 
1939 à Leroy, D.-N, d'Albert 
Dease et Lucie-Amanda | 
Beaulieu. Ces derniers avaient | 
1] destinée le 24 mai 1926 
en la Cathédrale St-Boniface, au 
Manitoba, De leur union naqui 


de 


ent au Canada, Lucie (Mme 
Lloyd 1. Anderson) et Thérèse 
(Mme T, Holland). Les autres 


frères et soeurs de Mlle Dease, | 


nés aux Etats-Unis, sont Mme 
Joseph A. Meunier, de Walhall, | 
D:N.. Albert E. Dease et Wil 


liam A. Dease, de San Diego, 
Cal Ses parents ainsi que ses 
frères et soeurs survivent tous 
à la défunte. 

Marie-Evelyn Dease était des 


cedante d'une lignée de pion-| 


niers du Canada et des Etats- 
Unis Son arriére-grand-père 
était le Capitaine William Dea 
se, de La Pointe-Coupée (main- 


{tenant St-Adolphe, Man.}, un ne- 
Dease, | 


veu de Peter Warren 
grand explorateur de l'arctique 


canadien, petit-fils du Dr John! 


Dease, natif de l'Irlande, et ne. 
veu de Sir William Johnson, de 
New York 

Du côté de 
funte était une 
Joseph eaulieu 
contremaître de 


sa mère, la dé 
descendante de 

voyageur pet 
la compagnie 


du Nord-Ouest, et parente de 
l'hon. Salomon Hamelin, mem 
bre de l'unique conseil législa 
tif manitobain, de 1871 à 1876. 


PETITE NOTE 

Remerciements 
La famille Duguay tient à re 
mercier sincérement M, l'abbé 
PR. Lassabe, les Soeurs Grises, 
les porteurs pour les nffrandes 
de messes, communions, prié- 
res pour le repos de l'âme de 
son bien-aimé Roland Duguay, 
ainsi que pour les paroles si 
réconfortantes et les fleurs qui 

font tant plaisir. 


ssociation à l'Oeuvre 


in peUl repos QU à la 
période des vacances, 1 Assucin 
tion d'Education reprend 
chronique hebdomadaire 
‘La Liberté et le Patriote 


es ne hDla der ”u 


contents de 


se tefois pas mé 
rentrer chez eux 
Association d'Education est 
heureuse d'avoir pu l[acuiter dt 
passage aler el retour du grou 
pe, à St-Boniface, et elle rermner 
cie les nombreuses personnes 
en de français 1965 es accepLe q Redergel 
I est à noter que seuls sont ou piusieurs de ces Jeunes, suit 
publiés, les résultats des él à l'aller où AU FELQur Un merci 
ves pour lesquels ! y a eu lieu tout spécial aussi aux institu 
W el ONLAIUSATIONS QUI Qui 
d'augmenter les points, et pour apporté leur 
autant que ces. résultats attel concours à l'Aïsociatior d'E À 
| gnent, après révision, au moins!" pad Vesgpr-éucgrs ve apr 


è cauon, À celle OCCASION, el no 
EU » nnLs : 
30 pour cent des point tanument la Révérende Mère Su 


vérieure des Soeurs des Saints 
No ns 


vi 
dans 


Nous publions aujourd'hui les 
résultats de la révision de l'exa 


mn 
m 


ont un 


s 


uons 


généreusement 


Voyage franovalbertain 


| Le $ juillet dernier, l'Asso- de Jésus et de Marie, 
|ciation d'Education recevait le! l'Archevéché de St-Boniface, la 
| groupe des 35 jeunes Franco.) J.0.C, les Scouts et la Relève 


ulbertains, en route pour la pro 
vince de Québec 

Le samedi 7 août, le groupe 
repassa à St-Boniface, lors du 
| voyage de retour, Un peu fati 
|gués par ce périple d'un mois, 
mais cependant joyeux et très 
‘heureux de ce voyage qui leur 


| aire de découvrir la Belle 
| Province, les jeunes voyageurs 
* # 


Revision d'examen de français 1965 


Soulignons que tous ces jeu 
nes Francoalbertains ont laissé 
à St-Boniface une excellente im 
ression de savoir-vivre, de po 
ltesse et de courtoisie, ce qui 
est tout leur honneur, et à 
l'honneur des responsables du 
groupe 

Le 


à 


Comte 


de 


de publicité 
l'AE.CF.M 
Las 


| 

! 
| 

Allard, Paulette, Institut Collégial Elie (50), 80, 11e année 
| Richard, Gérald, Institut Collégial Elie (43) lle année 
Dufens, Denise, Institut Collégial Elie (48), 56, le année 
Cyrenne, Angèle, Institut Collégial Elie (46), 53, 12e année 
Piché, Raphaël, Institut Collégial Elie (45), 62, 10e année 
Hamel, Patricia, Fannystelle (78), 80, Se année 
Nicolas, Claude, Institut Collégial La Broquerie (651, 73 
Fournier, Marcelle, La Broquerie (78), Sd, 4e année 
Lavallée, Joanne, La Salle (68), 84, de année 
Vouriot, Colette, La Salle (72), 81, de année 

| Cormier, Julien, La Salle (68), 76, 4e année 

Cénérini, Lorette, Cardinal, Notre-Dame-de-Lourdes (811, 84, 4e an 
Gagné. Larry, Collège St-Joseph, Otterburne (67), 84, 10e année 
Chaput, Bibiane, St-Adolphe (59), 75, 10e année 
Aubin, Dianne, St-Adolphe (69), 79, % année 
Saurette, Edmay, Institut Collégial Ste-Agathe 
Edwards, Debby, Ste-Agathe (49), 50, 5e année 
Dufresne, Yvonne, Institut Collégial Ste-Anne (75), 86, %e année 
Dusablon, Hélène, Ste-Anne-des-Chênes (90), 93, 3e année 
Dubreul, Maurice, Précieux-Sang (53), 67, 12e année 

Léveillé, André, Provencher, St-Boniface (63), 69, 9e année 
Léveillé, Bernard, Provencher, St-Boniface (76), 86, 7e année 

| Mahé, Irène, Institut Collégial St-Joseph (46), 83, lle année 

| Proteau, Hélène, Institut Collégial St-Joseph (51), 65, 10e année 
Binne, Roger, Institut Collégial St-Claude (45), 50, 11e année 
Tougas, Marilyne, Institut Collégial St-Claude (47), 62, 10e année 
Beaudin, Anita, St-Eustache (59), 77, 7e année 

Rivard, Anne-Marie, St-Eustache (57), 72, Te année 

Senécal, Lorraine, St-Eustache (43), 56, 7e année 

Duval, Léa, Institut Collégial St-Jean-Baptiste (67), 72, lle année 
Sabourin, Jeannette, Institut Coll. St-Jean-Baptiste (45), 65, 11e an 
Vermette, Monique, St-Jean-Baptiste (68), 73, 6e année 

Sabourin, Suzanne, St-Jean-Baptiste (76), 81, 5e année 

Selby, Carol, Institut Collégial St-Lazare (48), 54, 9e année 
Labossière, Gérald, St-Léon (73), 78, Te année 

Kenny, Louise, Institut Collégial St-Norbert (55), 70, 10e année 
Kenny, Doris, St-Eugène, St-Vital (47), 57, Te année 

Blanchette, Monique, St-Eugène, St-Vital (68), 74, 5e année 

Oubli 
Le nom de l'élève suivant avait été oublié dans la liste des 

lauréats: Bilodeau, Roger, école consolidée Ste-Agathe, 87, de an, 


Je année 


35), 72, Le année 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEISZO 


(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Henderson, Elmwood, Winnipeg 5, Man. 
Téléphone: 533-2037 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 
CO-OP Insurance Serrives 


1700, avenue Portage  Tél.: 888-7911 


3433, chemin Pembina Tél.: GL 2-424 


Assurances: auto — feu — vie 
RS PE PR 


Si vous magasinez chez CLARK'S, 
Grant Park Plaza — Grant et Na- 
thaniel, demandez-moi pour omeu- 
blement de maison et accessoires 
électriques tels que réfrigérateurs, 
poêles, sécheuses, machines à laver, 
M0 


Il me fera plaisir de vous aider à 
faire votre achat. 

Téléphonez-moi à 284-0512 

ou appelez-moi à la maison 


à 832-5794 


LIONEL AQUIN 


ee 


| AQUIN SERVICE et RÉPARATIONS 


de toutes marques de machines à coudre 
À DES PRIX RAISONNABLES 


Appelez à n'importe quelle heure: Téléphonez 832-5794 
369, RUE GAGNON, ST-CHARLES 


| 
| 
| 


ns 
nes 


Les Soeurs de St-Joseph de St-Hyacinthe 
St-Vital et Lorette, Manitoba 


a chi 
a) 
UYrande, 


Dons quelques années, 


| 

l : 

| quelques mois peut-être, tu 
! ‘ 

| t'engageras dans une vie 
| nouvelle. 


Si tu es logique, cette dé- 
cision te préoccupe. Tu ‘te 
demandes: ‘Dois-je prendre 
un compagnon de vie dans 
le vocation du mariage ou 
me consacrer totalement au 
Service du Seigneur’. 


C'est pour resoudre un tel problème chez les jeunes filles que 
les religieuses de St-Joseph à Lorette sont prêtes à t'aider. 


Elles t'invitent à vivre dons un foyer d'orientation avec d'au- 
tres jeunes filles soucieuses de poursuivre des études ou de se per- 
fectionner dans un autre domaine. Des conférences spirituelles et 
doctrinales données par un religieux t'aideront à choisir ta vocation 
Protites Ta liberté 


L'initiative est nouvelle ou Monitobo! en! 


nest nullement engagée ! 


S'adres 


Sr Melene -de-Jesus, 
supérieure, 

1011, chemin Ste-Marie, 
St-Vital, Manitebe 

Tél: AL 6-0056 


ser Ô 


Sr Elizebeth-de-5t-Joseph, 
superieure, 

Couvent St-Joseph, 
Lorette, Menitobe 

Tel.: 381 


Poge 6 


M, PE. Le Gras, de St-Claude, 
décédé à l'hôpital de St-Boniface 


M Philippe Emile Le Gras. h l'occasion du deull qui vient 
ent décédé à l'hépital de St-Bo- | de la frapper, Un merci spécial 
aitace le samedi 17 juillet à l'&- ! aux docteurs, Lardesmalades el 
ge de 80 ans et 9 mois, La dé-! religieuses des Hhôpllaux ain 
poullle mortelle fut exposée |si qu'au docteur Champagne 
dans l'église de StClaude où fut |! merci à M. l'abbé J.M Gagné 


célébrée la menre par M. l'abhé ! curé, et aux chantres Un grand 
J.-M. Gagné, curé, le mardi 20!mercl à Mme Mare Clandinin 
juillet pour avoir assister la famille 


lors dé ce deuil 


Ste-Amélie 


Cà et 

Etaient en visite chez leurs 
parents et amis récemment: le 
jeune Léon Callewaert, de Dry- 
den, Ont., M. et Mme Charles 
Beusy, de Racine, Wisconsin; 
M. et Me Paul KRivard et leur 
famille, de St-Boniface; M. et 
Mme Georges Burelle et leur 
(fillette, Karen, de Winnipeg, 
chez M. et Mme Georges Ver: 
hueghe:; Mme Agatha Therrien, 


Les porteurs furent MM 
Guillaume Trémorin, Louis He 
ge Georrzes Heiget, Charles 

hilippot, Gérard Brétécher, Ar: | 
voi 


mand Jacques, neveux et 
sin du défunt 

M Le Gras né à Molenhbeek 
PBelgioue on 1884, est venu au 
Canada en 1298 avec ses pa 
rents, En 192, 1 épousa Marie- 
Louise Philippot et ls ont de 
meuré sur la ferme paternelle 
jusqu'en 1055 quand Îls se sont 
retirés au village de StClaude 

Le défunt lisse dans le deuil 
auatre filles, Henriette, (Mme 
Gabriel Delsquis) de Notre-Da 


mede-Lourdes. Rose, (Mme Ro-!chez Mrne Berthe Denis: M. et 
land Desautels) de Montréal, Mme Fred Marion, de Dryden, 
Rolande (Mme Joseph Pelle-!Ont, chez M. et Mme J. Mo. 
ter) de Transcona, et Ellsa-|rliaux: M. et Mme Wilfrid Rous- 
beth, de Calgary, Alta: huit fils, sin et leur famille, d'Atwater, 
Henri et Albert, de StClaude, | Sask., chez M. et Mme Jean Mo 


Louis et Armand, respective-|rlaux: M. et Mme Benoît Pel- 
ment de Strathroy et Brockville | letier, de Winnipeg, chez M. ct 
Ont. Fernand et André, de St-| Mme L. Pelletier et Paul; M. et 
Norbert. Nicolas et Emile, delMme Edmond Marchand, de 
Winnipeg: un frère Adolphe, du |Torquay, Sask., chez M. et Mme 


tover NotreDame-de-Lourdes et|Lévis Grandbois et J. Vander-| 


une soeur, Rosa (Mme Louis|bosch; M. et Mme Paul Gervais 
Le Hingrat) de Cardinal: et 40 | et leur famille, d'Estevan, Sask.; 
petitwmenfents Mme Le Gras|Mle Simone Grandbois, de To- 
précéda son mari dans la tombe |ronto; M. Arthur Gagnon, étu- 
le 26 octobre 1964. Sincères con- | diant à StBoniface; M. et Mme 
doléances à la famille éprouvée. | Cr Sutherland et leurs fil- 
| 168, 
Remerciements |délard Verhaeghe, de St-Boni- 
La famille Le Gras désirent |face: M. et Mme Denis Godard 
remercier blen sincèrement les et leur famille, de Winnipeg, et 
parents et anis qui lui ont té-|M, et Mme Marcel Nedelec, de 
molgné de la sympathie par &s-|'Toutes-Aides, chez M. et Mme 
sistance au service funèbre, Of-|J, Peeters; M. et Mme Joey 
frandes de messes et de fleurs Verhaeghe et leur fils, Bruce, 
de Haærmniota; Mme Ted Lusher, 
chez sa soeur, Mme Joe Corbel; 
M. Æmile Verhaeghe, de Win- 
nipeg; M. Lucien Pinette, de 
Winnipeg, chez M. et Mme An- 
dré Pinette; le jeune Larry Pi 
nette, chez M. et Mme G. Ver: 
haeghe: Mme Fleury, de Dau- 
hin, chez M. et Mme B, La- 
lle, 
M. et Mme Georges Vanden- 
bosch et leur famille se sont 
\rendus à Winnipeg, le 9 juillet, 


 Aubigny 


Le mardi 3 août, les dames de 
la paroisse se réunissalent à la 
salle paroissiale pour faire la 
connaissance de leur nouveau 
curé, M, l'abbé Jean-Louis Ca- 
ron. Celui-ci leur fit part de ses 
projets, et sa conversation dé- 
notait un intérêt marqué pour 
les jeunes. Toutes apprécient le 
zèle désintéressé de ce prêtre du 
Québec, qui vient exercer son 
apostolat en terre manitobaine, mpagnie 

Après le goûter, M, le Curé|dje M. et Mme L. utero, 
invita l'assistance à exécuter] Mile Rose Pinette est allée 
quelques chants. Etant lui-mê-|1 Dauphin, chez M. et Mme M. 
me un musicien accompli, il in: |Delaurier; Mlle Gisèle Pinette, 
terpréta quelques pièces de son !|chez M. et Mme M. Gendron, de 
répertoire, Il accompagna ensui.|St.Boniface, 
te Mme J-M. Ritchot qui joua! M. l'abbé A. Gervais, curé, 
quelques morceaux d'accordéon. |eut la visite de ses parents, 

A cette même occasion, Mme|et Mme Charbonneau, de St- 
Ovide Robert, présidente de la|Vital, durant la semaine du 21 
LFC., fit le rapport de quel-| juillet. 
ques activités de la Ligue. Tout| M. et Mme F. Denis et leurs 
d'abord, elle donna le chiffre|fils, René et Réal, sont revenus 
des recettes réalisées au Rodéo.|de Winnipeg, le samedi 31 juil- 
Toutes en furent épatées. let. Mme Denis avait été recon- 

Ensuite il fut question de l'or-|duire ses parents de Sarnia jus- 
ganisation du thé donné à l'oc-|qu'à Winnipeg. 
casion des noces d'or de M. et Corvée 
Mme Denis Kenny. Puis, Mme] Un bon nombre de paroissiens 
Léon Palud, responsable du co-!se sont rendus au cimetière, le 
mité spirituel, suggéra que les|mardi 13 juillet après le souper, 
dames d'Aubigny se joignent|avec des tondeuses à gazon, ci- 
aux dames de StNorbert pour|saux, rateaux, pelles et ca- 
se rendre en pèlerinage à Ste-|mions pour faire un bon net- 
Anne. Quelques dames iront re-|toyage du cimetière. 
présenter la Ligue dans ce pieux| Les dames s'étaient vendues 
trajet. À pour nettoyer le sous-sol de l'é- 

Départ glise afin de préparer la récep- 

M. et Mme Théodule Marcoux|tion qui eut lieu après la con- 
sont allés demeurer À la Villa |firmation le samedi 17 juillet. 
Youville à Ste-Anne. Tous leur! Une bonne tasse de café et 
souhaitent de bien jouir desides biscuits furent servis une 
agréments de ce charmant fois le travail terminé, 


Foyer, Loterie 
Va-et-vient | Le tirage du couvre-lit et du 


Mme Stanislas Robert eut le|tapis, organisé par les Dames 
bonheur d'avoir avec elle salde Ste-Anne, eut lieu le 1er août 


revinrent le 12. Ils ont visité la 
Maison-chapelle, en co 


soeur, Mme David Hébert, quillorsque tous les livrets furent ! 
Félicitations aux £ga-| 


séjourna ici pendant un mois et entrés. 
demi. MM. A. Durand et M. Gos.|gnants: M. B. Pelletier, de Win- 
selin vinrent aussi leur rendre |nipeg, et Mme Fred Pinette. 
une visite de deux semaines. Merci à toutes celles qui se 
Le Rév. Frère Emilien Bou-|sont dévouées pour vendre des 
chard a passé plus d'une se-|billets même parmi les ancien- 
maine chez ses parents à Aubi-ines paroissiennes. Le tout fut 
gny. un succès et rapporta $142.15 


. Vmore 


Vvacanes à 


pour y visiter des parents et| 


qui aideront à finir de 
ke sanctuaire 
LFC. 

La réuion mensuelle de la Li 
gue des Femmes Catholiques 
eut Lieu chez Mme Paul Martin, 
le mercredi 7 juillet. Aprés les 


procédés usuels d'ouverture, les! hanche après-midi 


différents comités 
sociale, Mme Mary Leperre ac 
cepta de s'occuper des mala 

] fut aussi décidé qu'an au 
rait La réunion comme à l'ordi. 
aire au commencement d'août, 
M. le curé rermnercia les mem: 
bres pour les prix de ectéchis 
me. On décida que les dames 
de la Ligue s'occuperaient de 
servir le goûter après la ecfir. 
mation et qu'on aurait des cer: 
tificats de confirmation pour les 
nouveaux confirmés, 

M. le curé répondit aux ques. 
tions déposées dans la boîte. [l 
donna son message spirituel, ex: 
pliquant la confirmation en dé 
tails, puis donna sa bénédiction, 

Mme Lucille Gagnon ga 
le prix d'hôtesse donné par 
Julia Verhaeghe, 

Merci à Mmes Marie Pinette 
et M.-Ange Casavant qui servi 


rent le goûter, et à Mme Martin | comme maître de cérémonies, 


pour l'usage de sa demeure. 
Naissances 


Le 27 juin, à M. et Mme Gas. |Ci portent envers M. l'abbé St 
ton Labelle, de Hudson, Ont. est {Laurent pour sa charité et sa 


né un fils, Robert. 

Le 16 juillet, à M. et Mme 
Charlie Berthelette (Bernice 
Soucy), est née une fille, 

Le 15 juillet, à M. et Mme 
Alex. Fayant (Elise Soucv), est 
Lée une fille qui a déjà six frè. 
res alnés, 

Le 15 juillet, à M. et Mme 
René Vandepoele (Rolande Le- 
comte), est né un fils. 


L 
! 
| 


| 
| 


| 


| 


| 


1 
| 


LA LIBERTE E 


T LE PATRIOTE 


à M. l'abbé A. Saint-Laurent 


FANNYSTELLE Le di 


11 juillet 


( donnèrent! tous les paroissiens de Fannys 
leur rapport. Au comité d'action | telle et de Starbuck se réunis | M 


bienveillance envers tous Les ti 

tovens 

Ensuite, l'adresse fut lue par 
Laurin Painchaud, expri 


“Hommage rendue, à Fannystelle, | 


St.Boniface, le 12 août 19635 
D YÙ elle visita la famille de san L i 
ou r L, ‘ tue 0e LM 
unrea trère, M. Adélard Gaboury aurier 
Confinuation à Dunres M, et Mme Armand Garance Baptènres 

Le samedi 24 juillet, par une! après quelques jours de réjouis La mal: Victor-Joseph, fils 
superbe journée ensoleillée, Son | sance parmi leur nombreuse pa: |d'Omer Gingras et de Thérèse 
Exec. Mar George Bernard Fla: | renté ke cette localité et des em |Délaurier. Parrain et marraine, 
hiff, accompagné d'un assistant | virons, sant retournés à Mont: | Victor Délaurier et Aline Dtlau- 

et de M. l'abbé J. J, Sleczkaruki, ! réal riet 
icuré de Deloraine, arrivait dans! M. et Mme Paul Gagné, de! Le juin: Ivan-Joseph, fils 
œtte localité pour conférer le Québec, tout en venant excur-.|de Rémi Gingras et d'Huguette 


salent à l'Ecole de Fannystelle| mant les sentiments de gratitu. | SaCrement de Confirmation à 64 
pour un thé organisé en témol.| de, de respectueuse affection et | enfants et une adulte 


gnage de reconnaissance envers 
M. l'abbé Alhéric St-Laurent, | 
curé, avant son départ de la pa 
roisse, | 
À son entrée, une marche ap 
pet fut jouée par Mme | 
rernande Lofto. Outre M. ke! 
Curé, on remarouait à Ih table | 
d'honneur, son successeur, M! 
l'abbé R. Nadeau, et les syn| 
dics de Fannystelle et de Star 
buck, À tour de rôle, les fa 
de ces paroisses eurent 
l'occasion de causer avec M. 
l'abbé à St-Laurent et lui sou 
haïter bonheur et succès dans 
sa nouvelle cure à la paroisse 
N.-D, de l'Assomtpion de Trans- 
cona. 
M. Carl Seidel, qui agissait | 


exprima, au nom des citoyens 
anglais l'admiration que ceux 


Ste-Anne-des-Chènes | 


Lors du ralliement des clubs 
4-H à Steinbach au cours du 
mois de juillet, le club 4-H, sec. 
tion jardins et pommes de terre 
de Ste.Anne s'est rendu à ce 


Le 15 juillet, à M. et Mme Be. | rassemblement avec ses gui 


lest né un fils. 

Malades 
| Mmes Joe Coïrbel et John Mo- 
|riaux, qui furent hospitalisées 
là Ste-Rose-du-Lac durant le 
| mois de juillet, et à M. “William 
| Landry, qui est revenu chez lui. 
| Remerciements 


| Mme Joe Corbel désire remer- | de terre). 


|cier toutes les personnes qui lui 
ont témoigné de la sympathie 
| lors du décès de son époux, soit 
| par offrandes de messes, visites, 
| assistance aux prières et aux 
| funérailles, tributs floraux, ai- 
| des de toutes sortes, Un merci 
| spécial à M. le curé, au Dr Gen- 
| dreau, à M. Pineau, aux RR. 
PP. T, Turgeon et C. Dorge, 
O.M.I, de Ste-Rose-du-Lac, pour 
le chant lors du service, et aux 
Soeurs Oblates, 
Correction 

Les funérailles de M. Joseph- 
Eu Corbel eurent lieu le 26 
uin, 


LE PAS — A la cathédrale 
Notre - Dame - du-Sacré-Coeur le 


sait, le samedi 17 juillet, le ma- 
riage de Mile Muriel Labelle, 
fille de M. et Mme Jos. Labelle, 

à M. Ronald Derkson, fils de M. 

: Mme Albert Derkson, de Mor- 
en, 

Au bras de son père la mariée 
portait une longue robe en 
poult-de-soie blanc garni de den- 
telle et de perles; corsage ajus- 
té, traine longue et manches se 
terminant en pointes de lis, Son 
voile de tulle illusion était rete- 
nu par un diadème et eile por- 
tait aussi un collier et des bou- 
cles d'oreilles de perles, cadeau 
du marié. Son bouquet se com- 
posait de roses rouge. 

La demoiselle d'honneur, Mlle 
Elaine Arsenault, cousine de la 
mariée, portait une robe rose 
avec un petit voile de même 
teinte et tenait un bouquet de 
chrysantèmes blancs. M. John 
Giesbrecht, ami du marié, agis- 


sait comme garçon d'honneur. 
Un programme de chant fut exé- 
cuté par M. Marcel Despins. 
Mme Fiori touchait l'orgue, 
Mme Labelle, mère de la ma- 
riée, avait choisi un ensemble 


Ne risquez pas de gaspiller votre voyage 


Téléphonez d'avance pour obtenir des accommodations — 
téléphonez poste à poste — le moyen rapide et écono- 
mique pour vous assurer tous les conforts du chez soi 


en dehors du chez soi, quand et où vous les voulez! 


Essayez ce truc à votre prochain voyage et constatez 


Où que vous alliez . . . allez d'abord par l'Interurbain! 


Dons le Winnipeg métropolitain utilisez la composition interu 
que d'employer | 


le moyen rapide et prot 


nterurbain à bas prix et 


YOUR 
MANITOBA 
TELEPHONE 
SYSTEM 


NE 


rbaine directe (C.I.D) 
d 


rectement ! 


R. .P. J, Chaput, O.M.I, bénis- 


d'Atikokan; M. et Mme A-|noît Labelle (Imelda »leury), | 


| 
| 


des et quelques parents, Les 
membres du club ont pris part 
aux différents concours orga- 


Prompt retour à la santé à | nisés. Ils participèrent à la pa- 


rade et leur bannière fut portée 
par Robert et Roland St-Vin- 
cent. Gisèle Godin et Eveline 
Bériault remportaient le cham- 
pionnat pour la démonstration 
{manière de cultivé les pommes 


La compagnie Eaton décerna 
une montre pour le club écono- 
mmiste et une pour le club d'a. 
griculture. Louis Desrosiers, vi- 
ce-président et membre pour la 
5e année, fut déclaré le plus 
méritant du elub d'agricul- 
teurs et reçut la montre. Félici- 
tations Louis, et espèrons que 
tes succès serviront d'exemple 
à tous les autres membres, E- 
veline Bériault remporta com- 
me prix, une semaine de vacan- 
ces au camp de Gimli, soit du 
9 au 13 août. Bonnes vacances! 
L'agronome doit venir juger les 
jardins, Bonne chance à tous, 


* Mariage Derkson-Labelle 
célébré à Le Pas, Man. 


bleu pâle et des accessoires 
blancs complétaient sa toilette, 

Mme Derkson, mère du marié, 
avait choisi un ensemble rose 
avec accessoires blancs. 


Après une réception à l'hôtel 
Cambrian, le nouveau couple 
partit pour un voyage à Banff, 
Alta, Pour voyager, Mme Derk- 
son portait un ensemble jaune. 
A leur retour, M. et Mme Ro- 
nald Derkson résideront à Win- 
nipeg, 


Va-et-vient | 


M, le docteur G. Orchard, | 
son épouse et leur famille 
étaient de passage à Saskatoon: 
ils demeureront cinq semaines à 
leur résidence d'été à Clear- 
water Lake. 

M. et Mme Charles Ferris, 
de Portage-la-Prairie, sont en 
visite chez M. et Mme Earl Har- 
vey à leur résidence d'été, de 
Sunset Beach, 

M. et Mme Alex Green et 
leur famille sont allés passer 
une semaine à Prince-Albert et 
à Waskesiu chez des parents 
et amis. 


M. et Mme Vern Bernstrom 
recevaient la visite de leur on- 
cle M. Oscar Bernstrom, de Lan- 
caster, Minn., et de cousins, MM. 
et Mmes Morris Bernstrom et 
L. Christensen et leurs familles, 
de Riverside, Californie, 


M. et Mme Gordie Johnstone 
sont en promenade chez leurs 
parents, 


Filles d'Isabelle 
de La Broquerie 


LA BROQUERIE -— Le 29 
juin, fête des saints Apôtres 
Pierre et Paul, fut une journée 
de prière pour tous les cercles. 
Notre aumônier, M. l'abbé U. 
Lafond célébra la messe le soir. 
Puis ce fut l'initiation abrégée 
de deux nouveaux membres, 
Mmes Liliane Normandeau et 
Thérèse Lévesque. Nous leur 
souhaitons la plus cordiale bien- 
venue dans nos rangs. Le comi- 
té de loisirs présenta un film 
très intéressant et prépara aus- 
si un goûter, 


Le mardi 13 juillet fut tenue 
notre assemblée régulière. On 
y discuta de l'organisation d'un 
thé à l'occasion du départ de 
notre curé. On vota une certai- 
ne somme pour aider le sémi- 
naire indien d'Otterburne. On 
fit le tirage d'une seconde | 
cagnotte et la chance favorisa 
Liliane Granger pour le S$10. 


La dernière assemblée eut! 
lieu le mardi 10 août, 


| 
La rédactrice. |! 


d'admiration que les oeuvres de 
M. l'abbé À. St-Laurent ont fait 
naître dans les coeurs, Une 
bourse lui fut ensuite présentée 
au mom des parolissiens, 

M. le Curé, très ému, remercia 
chaleureusement tous les pa 
roïissiens pour leur grand coeur 
et leur savoir-faire 


Remerciements 


Merci à tous pour avoir orga- 
nisé et dirigé ce thé avec un 
grand succès. 


Bienvenue 


Les paroissiens de Fannystel.| 


le souhaitent la bienvenue à M, 
l'abbé Robert Nadeau, jusqu'ici 
curé d'Aublgny et de Ste-Eli- 
sabeth. 


Powerview 


Mariuge Thomas Vincent 

Le 10 jutlet, à 7 h. p.m, M. 
l'abbé Gustave Bergeron beénis- 
sait le mariage de M. Carson 
Thomas à Mlle Doreen Vincent, 
MM. Harold Thomas et Oscar 
Vincent étaient les témoins de 
leurs enfants, Le cortège nup: 
tial était composé de Mme A: 
gnès Hibbert, Mlle Diane Géli- 
nas et de MM. R. Normand et 
Alain Chevrèfils. La réception 
eut lieu à la salle Château. A: 
près un court voyage à Kenora, 
les nouveaux époux s'établiront 
à Powerview. 


Va-et-vient 

M. l'abbé O, Larochelle, curé, 
est revenu peut-être un peu fa. 
tigué, mais enchanté de son 
séjour en Europe, vù il visita 
plusieurs sanctuaires en France, 
Italie, Palestine, etc, Il aura cer- 
tainement d'intéressantes cho- 
ses à décrire, Durant son 
absence il fut remplacé par M. 
l'abbé G, Bergeron, de St-Boni- 
face, 

M. Alec Iwanick reçut la 
visite de son frère de la Co- 
lombie-Britannique et retourna 
avec lui, pour un courte pro: 
menade chez ses fils Lawrence 
et Arnald, et chez des amis et 
parents, 

Mme Armand Désilets est der- 
nièremet revenue enchantées 
d'un court voyage à Scarbo- 
rough, Ont, chez son frère, Ray- 
mond. Elle assista au mariage 


| 
| 


| 


| grand sacrement en suivant 
pendant deux semaines des le: | 


Après son entrée solennelle 
dans l'églire, à dix heures du 
matin, et une courte prière, Son 
Excellence s'adressa à la foule 
de fidèles et d'enfants, avides 
d'entendre sa voix sympathique, 
puis Il questionna les jeunes 
d'une manière si simple et pa: 
ternelle que ces derniers, tout | 


naturellement répondirent sans | 


aucune gêne et avec certitude à 
toutes les questions posées, 


Il est vrai qu'ils avalent été 


cons de catéchisme données par 
la toujours dévouée Mme Gé: 
rard Boulet, qui est très expéri- 
mentée dans cette matière, 
Son Excellence célébra ensui- 


|te la sainte messe, puis à l'E. 
vangile il donna la confirmation | 


À tous ces jeunes accompagnés 
de leur parrain et 
respectif, pendant que la cho- 
rale chantait le “Veni Creator”. 

A la communion tous s'appro- 
chèrent de la sainte table pour 
recevoir l'Hôte divin, et à l'issue 
de La messe, avant de nous quit- 
ter, son Excellence voulut bien 
adresser des mots de félicita- 
tions à l'adresse de M. le curé 
ét des paroissiens en général 
pour tout le beau travail de res. 
tauration accompli depuis quel. 
ques années sur le terrain de 
l'église, et aussi à l'adresse de 
nos bonnes religieuses qui se 
dévouent depuis tant ‘d'années 
dans notre milieu, 

A Ja sortie de l'église tous 
entourèrent le bienaimé arche 
vèque pour un dernier aurevoir 


et une dernière bénédiction, | 


Les RR. FF, Koger Lollet et 
Noël Boulanger, O.M.L du sco- 
lasticat de Lebret, ainsi que 
deux religieuses Oblates de la 
maisonchapelle était dans la 
paroisse à cette heureuse 
occasion, étant venus pour ca- 
téchiser les enfants des missions 
de Baldur, Cartwright et Glen- 
boro pendant les deux semaines 
précédentes, 

Après le dîner pris au presby- 
tère et une courte visite au cou- 
vent, les distinguées visiteurs 
auittaient cette localité pour la 
mission de Baldur où une ving- 
taine d'enfants furent confir- 
més, 

Tous les paroissiens de Dun- 
rea remercient sincèrement Son 


de son neveu et fut heureuse de|Exe, Mgr Flahiff pour ses con- 


revoir d'anciens amis, Elle prit 
ensuite le chemin de St-Claude, 
Man., pour demeurer quelques 
jours chez sa soeur et des amis. 


MM. et Mmes Rosaire Dion, 
Jean Bélanger, leurs jeunes fils 
et M. Robert Lavoie, grand-père, 
sont allés dans la province de 
Québec visiter leur parenté que 
les deux premiers n'avaient pas 
revue depuis assez longtemps 
et aussi pour présenter leur fa- 
mille, 

Mme Hormidas Désilets, de 
Montréal, et Mme Armand Du- 
reault, de St-Boniface, faisaient 
une visite-surprise à leurs belle- 
soeur, neveux et nièces, 


La Broquerie 


Cù et à 

Mme Edouard Taillefer avait 
dernièrement le plaisir de re- 
cevoir la visite de son neveu et 
ses nièces: M. et Mme Joseph 
Roy, d'Ottawa, Mme Guy Bru- 
neau et sa fille, de Lethbridge, 
Alta, et Mme Georges Boisjoli, 
de St-Norbert, 

Les fanilles Edouard et Guy 
Taillefer remercient toutes les 
personnes qui leur sont venues 
en aide alors qu'un incendie dé- 
truisait leur étable au cours de 
la semaine dernière, 

Baptêmes 

Le 20 juin, Rhéal, fils de M. 
et Mme Aurèle Labossière (Ma: 
rie-Ange Bonneteau.) 

Le 4 juillet, Pierre, fils de M. 
et Mme Henri Brémaud (Mar- 
guerite Courcelles), 

Le 1 juillet, Réal, fils de M. et 
Mme Pierre Laurencelle (Joce- 
lyne Paririe); Colette, fille de 
M. et Mme Lucien Laramée (Ra- 
chel Courcelles), 


seils paternels qu'ils s'efforce: 
ront de mettre en pratique; son 
court passage a fait l'effet d'un 
souffle divin qu'à ravivé les cou- 
rages vers l'idéal que tout con- 
firmé dans le Christ doit attein- 
dre, 

Le vendredi, veille de la con- 
firmation, il y avait eu messe 
à dix heures pour tous les fu- 
turs confirmants et leurs pa- 
rents, comme préparation spé- 
ciale, où plusieurs enfants fi 
rent leur première communion. 

Va-et-vient 

M. et Mme Frank Spurrill, de 
cette localité, accompagnés de 
M. et Mme John Spurill et deux 
de leurs enfants, de Virden, sont 
de retour d'un voyage enchan- 
teur à Vancouver et Port-Al- 
berni, C.-B. où ils ont visité 
pendant deux semaines leur 
nombreuse parenté; ils ont été 
si charmés de tout ce qu'ils ont 
vu qu'ils se proposent d'y re. 
tourner encore, 

Mme Madeleine Côté de cette 
localité, accompagnée de Mme 
Isabell Warv, de St-Boniface, 
s'est rendue à différents en- 
droits des Etats-Unis pour y 
passer deux semaines de villé- 
giature, 

M, et Mme Georges Fortier, 
de Maillardville, après plusieurs 
semaines de visites à leurs nom- 
breux parents et amis du Mani- 
toba, ont pris l'avion à Winni- 
peg le dimanche soir 25 juillet, 
entourés d'une foule de parents 
d’un peu partout, pour retour- 
ner en Colombie - Britannique, 
emportant avec eux des souve- 
nirs durables de leur séjour au 
pays de leur enfance. 

Mme Rosanna Girardin reçut 
avec bonheur récemment la vi- 
site de ses fille et gendre M. et 


Le 18 juillet, Jean, fils de M.!| Mme W, Reed, d'Ottawa, accom- 


et Mme Edouard Gagnon (Céli- pagnés de leurs trois enfants: | 


ne Normendeau). 


ils partaient de Dunrea le lundi 


Le 25 juillet, Marie-Anne, fille | 19 juillet pour aller visiter des 


de M. et Mme Vézina Martel 
(Gracia Champagne). 


parents en Saskatchewan et dé- 


ménageront ensuite à Toronto, | 


Le 29 juillet, Line, fille de M. Mme Girardin eut aussi le 


et Mme Roland Brisson (Jean- 
nette Beaupré). 

La correspondante prie le 
lecteurs de bien vouloir la tenir 
au courant des nouvelles qui les 
concernent, Elle se fera un 
plaisir de les faire publier, Mer- 
ci, 


A VENDRE 
Formules de reçus 
bilingues 
Livrets de 25 reçus 15e 
Livrets de 50 reçus 25€ 


{Ajouter 5 sous 


pour frais de poste) 


Prix spéciaux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


S'adresser à: 


La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg 2, Man. 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


© Prescriptions 


+ Vita 
& 


s|Sa soeur, | 
| Eudes, des Petites Soeurs de la | 


| 


grand plaisir de recevoir pen- 
dant quelques jours la visite de 
la Rév. Sr St-Jean: 


Sainte-Famille, de San Fransis- 
co, accompagnée de Soeur St. 
Jean-Baptiste, du Juniorat de 
St-Boniface. En leur honneur, 
elle donnait une petite réception 
à sa demeure, la veille de leur 
départ, à quelques amies inti- 
mes, 

M. et Mme Auguste Garand 
jouissent présenternent de la 
présence de leurs fils et bru, M. 
et Mme Armand Garand, de 


| Montréal, 


M. et Mme Damien Perron et 


| leurs deux jeunes fils, Antoine 
| et Gaëtan, de Montmartre. sont 


| visite de son frère, M. 


| venus visiter leurs parents de 


cette localité, récemment. 

La Rév Sr. Marie-de-la Garde, 
MO. du couvent, eut 
grand bonheur de recevoir ia 
ë Paul 


| Gagné, de Québec, accompagné 
| de son épouse, Après avoir 


visité plusieurs centres mani- 
tobains, ils repartaient pour 


l'Est le vendredi 30 juillet, ra: | 


menant avec eux Mlle Marie. 
Paule Gagné qui avait séjourné 


au couvent depuis l'automne | 


marraine | 


| 


le | 


sionner au Manitoba, sont venus 
dans cette localité où ils ont 
visité leur soeur et bellesoeur, 
la Réèv. Sr Mariedela Garde, 
MO, lei au couvent, un oncle | 
et une tante nouvellement con! 
nus et ils s'en retournaient Île! 
vendredi matin 90 juillet, puas:| 
sant par les EtatsUnis. Mlle! 
Marie-Paule Gagné, qui était au 
couvent ici depuis quelques | 
mois, est retournée dans l'Est | 
avec eux. | 

M. et Mme Albert Boulet ont | 
reçu avec bonheur, le dimanche | 


h | 
|bien préparés à la réception de | 1er août, la visite de leur fille, | marraine 
|la Rév. Sr Jean-Albeït, S.N.J.M, | 


accompagnée d'une autre reli:| 
gieuse et de Miles Antoinette et | 
Aurélie Boulet. | 

Motel | 


Tous ont eu le plaisir de pren: | 
dre part à l'ouverture du nou: | 
|veau motel, de construction ré | 
| cente, dont les propriétaires sont 
M. et Mme Dollard Mailhot. 
| Leg 28 et 29 juillet, de déli:| 
|cieux repas furent servis à une 
|nombreuse assistance, qui eut! 
|le plaisir de faire la connaissan: | 
ce des hôtes charmants et visi: 
ter cette nouvelle maison, cen:-| 
tre de repos parfait pour le 
| voyageur fatigué du la route, 
| Bienvenue 
| À cette nouvelle famille, ainsi 
|qu'à celle de M. et Mme Gordon 
|Day (Yvonne Gélinas), on sou:| 
haite la plus cordiale bienvenue 
let plein succès! 


| Académie 
St-Charles 


Voici les norns des élèves qui 
| ont réussi aux examens de mu: 
sique pendant l'année 1964-65. 

A l'Université de Manitoba en 
piano (pourcentage): Grade 1, 
J. Pelletier, 85; Grade II, C, Bi. 
saillon 80; Grade Il, M. Aqauin 


| 
| 


Parrain et marraine, 
M. et Mme Francis Délavrier 

Le 18 juillet: Suxanne-Marie, 
fille de Louis Saquet et de Ma- 
rle-Alice Valdevran, Parrain et 
marraine, Jacques et Paulette 
Saquet 

Le > juillet: Odlle.Annette, 
fille de Jacques Péloquin et d'A 


Anderson 


dèle Brémaud, Parrain et mar. 
raine, Roland et Jacqueline Pé. 
loquin 
Le 28 juillet: EdithThérèse 
fille de Léon Bouchard et de 
Corinne Brémaud. Parrain et 
M, et Mme Ernest 
Bouchard 
Cù et là 


A l'assemblée des Dames de 
Ste. Anne, tenue en la fète de 
sainte Anne, furent élues mem- 
bres de l'exécutif: Mme Marie 
Coss, présidente: Mme Emile 
Dheilly, vice-présidente; Mme J.… 
B. Lapointe, secrétaire; Mmes 


Cécile Letain et André Saquet, 
| conseillères 
M. et Mme John McKenxie, 


d'Elliot Lake, Ont. étaient der- 


nièérement de passage dans la 
paroisse de Laurier, en route 
vers New Westminster, C.-B. 


où ils visiteront M. et Mme Al 
phonse Bouchard, parents de 


| Mme John McKenzie, M. et Mme 


John 


MecKenzie partiront ces 
jours-ci pour Acera, capitale de 
Ghana, où M. J, MecKenzie en 


seignera pour les prochains 
deux ans, Tous leur souhaitent 
bien du bonheur en cette terre 
d'Afrique, 

Etaient en visite dernièrement 
chez M. ct Mine Eugène Clé. 
ment: M. et Mme Michel Bour. 


| gouin et leurs enfants, de Kee- 


watin, Ont: Chez Mile Louise 
Deremieus: M. et Mme J, Tur. 
cotte, de Powerview, 


Nouvelle substance 
Rétracte les 


80, et J. Carew 77; Grade IV, C. 
Caron 82, W. Farmer 70, B,. 
Tomlinson 70 et S, Haas 67; 
Grade V, E. Thompson 72; Gra- 
de VI, Y. Caron 84 et A. De. 
Meyer 65; Grade VIII, À Star. 
kell 66; Grade X, L, Arnal 66. 

En théorie: Grade 1, C. Caron 
100, S. Haas 100, W. Farmer 97 


et B. Tomlinson 67; Grade IlI,| 


E, Thompson 85; Grade ILI, Y. 
Caron 9% et A. DeMeyer 92; 
Grade V (harmonie), A Starkell 
70: Grade VI (histoire), A. Star. 
kell 60: Grade VII (harmonie), 
L, Arnal 66: (Conservatoire de 
Toronto) Théorie grade II, S. 
Dugan 98: Piano grade VIII, B. 
Holden 78 et C. Delaquis 66, 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


Hémorroides 


Une substance cicatrisante exclusive 


provoque la rétraction des 
et la cicatrisation des tissus. 


Un grand institut de recherche vient 
de mettre au point une substance ci= 
catrisante sans pareille pour la ré 
traction des hémorroïdes, le soulage- 
ment de la démangeaison et la cicas 
trisation des tissus, 

Cette substance ne fait pas qu'apais 
ser les douleurs locales ; dans nombre 
de cas, on a pu observer une rétrac= 
tion notoire des hémorroïdes. 

Mieux encore, l'effet cicatrisant du 
médicament s'est prolongé durant 
plusieurs mois. 

Cette substance aux effets si bien- 
faisants se nomme la Bio-Dyne; elle 
aide rapidement à la cicatrisation 
des cellules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux, 

La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 


462, édifice Grain xchange, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


sous le nom de Préparation H, Elle 
est en vente dans toutes les bonnes 
pharmacies et s'accompagne d'une 
| offre dc remboursement. 


AVIS DE L'ADOPTION D'UN RÈGLEMENT 
VILLAGE DE ST-PIERRE 


Règlement 


Un règlement du Village de 


no 1965-4 


StPierre en vue d'accorder des 


permis et de fixer l'emplacement de roulottes utilisées comme 


résidences en-dedans des limites 


du Village, 


Considérant qu'il est judicieux d'accorder des permis et 
de fixer l'emplacement de roulottes utilisées comme résidences 
en-dedans du Village de St-Pierre, 


En foi de quoi le Conseil du 
semblé, décrète ce qui suit: — 


[L 

permis pour roulottes”. 
2. Définitions du Règlement 
(a) 
(b) 


(c) 
(d) 
tout ou en partie. 

3. (a) 


les terrains appartenant à 
(b 


arder, utiliser ou 


cupe 
ans le Village, po 


Village de St-Pierre, dûment as- 


Titre: Ce règlement sera connu comme “Règlement des 


“Village” signifie le Village de St-Pierre; | 
“Période en cours” signifie le mois entier ou toute partie 
de n'importe quel mols durant lequel une roulotte est 
cée, établie, maintenue, utilisée ou occupée comme résiden- 
ce, que les roues restent fixées ou non à ces véhicules; 

Le mot “Personne” inclut toute firme ou corporation; 

“Roulotte” signifie tout véhicule à moteur ou véhicule sans 
moteur tiré par une machine, et destiné à l'habitation, en 


la 


Que personne ne peut placer, établir, garder, utiliser ou 
occuper une roulotte comme résidence dans le Village sur 


ce Village. 


Toute personne peut, moyennant le consentement écrit du 
propriétaire du terrain, ou sur son propre terrain, installer, 


r une roulotte comme résidence 


u que chaque roulotte soit connectée 


| au système d'égout du Village et que ladite connection soit 


| faite aux frais du propriét 
| pecteur des égouts du Vill 
| {c) 


aire sous la surveillance de l'ins- 
age. 


Toute personne, violant l'une des clauses de cette section 
est coupable d'offense et passible, après condamnation som- 
maire, d'une amende ne dépassant pas cinquante (850.00) 
dollars et les frais, et à défaut de paiement de cette amen- 


de et des frais, sera passible d'emprisonnement pour une 


| période ne dépassant pas 
|4, (a 


trente (30) jours. 


Toute personne à qui s'applique la clause (b) de la section 3 


pourra obtenir du Secrétaire du Village, un permis pour 


| 


| 


dollars pour chaque roulo 


la période en cours et donc payer la somme de cinq ($5.00) 


tte, payable d'avance dès le pre- 


mier jour de chaque période. 
Toute personne à qui s'applique la clause (a) de la section 4 


devra payer d'avance, au Village, dès le premier jour de 
chaque période la somme de un ($100) dollar comme frais 


| de service pour connecter 


ee 


la roulotte au système d’égout, 


Toute personne violant l'une des clauses de cette section 


| est coupable d'offense et passible, après condamnation som- 


te (30) jours. 


lère lecture: le 15 juillet 1965. 
2e lecture: le 15 juillet 1965. 
| 3e lecture: le 15 juillet 1965. 


Fait et approuvé par le Conse 
assemblé au Village de St-Pierre 
| ce 15e jour de juillet 1965 AD, 


maire, d'une amende ne dépassant pas vingt-cinq ($25.00) 
dollars et les frais, et à défaut de paiement, sera passible 
d'emprisonnement pour une période ne dépassant pas tren- 


il du Village de St-Pierre, dûment 
, dans la province du Manitoba 


F, Lavergne, maire, 


PHARMACIE ST-PIERRE | 


René Mulaire, pharmacien 


dernier, et de qui toutes les] 

. | amies conserveront un souvenir | 

mines durable, surtout la vieille tante | 
Articles de toilette 


MM. Emery Boudreau et An: 
tonio Cyr, de Prince-Albert, 
Sask, étaient de passage dans 
cette localité, le samedi 31 juil: 
let, amenant avec eux M. Allyre 
Bernard, d'Edmonton, qui pas- 
sera quelque temps au Manitoba 
pour y visiter de la parenté. 

Mme Philippe Bisson est de | 
retour d'un voyage en Alberta 


+ Cartes de souhaits 
e Service de films 


Mme C. Bourgeois, secrétaire, 


Vous êtes avisés que la copie ci-dessus est l'exacte reproduc- 
tion du Règlement passé par le Conseil du Village de St-Pierre 
ce 15e jour de juillet 1965, et on fait savoir à tous que, quiconque 
désire faire annuler le Réglement ou l'une de ses parties, doit 
présenter sa requête en ce sens à un juge de la Cour du Banc de 
la Reine siégeant en audience, endedans des deux (2) semaines 
suivant la parution de cet avis, une fois la semaine durant trois 
semaines consécutives, dans le journal “La Liberté et le Patriote" 
ou alors il sera trop tard pour étre entendu sur ce sujet. 

Daté à St-Pierre, au Manitoba, ce 16e jour de juillet 1965 AD, 

Mme C, Bourgeois, secrétaire, 


St-Boniface, le 12 août 1965 


Jubilé d'or de M. et Mme T. Boulet! 


célébré à Dunrea, Man, le 31 juillet 


DUNREA — Pour célébrer | propriée et différents autres | 
avec jole et respect fillal le cin. | amusements égayérent la nom- 
quantenaire de mariage de M, breuse assistance venant de Van- 
et Mme Thomas Boulet, de cet. | couver, de la Saskatchewan et 
te localité, leurs enfants avaient de plusieurs centres manito- 
CrGEDS one votée Qui us Des | PE 
à la salle paroissiale le samedi | riapolis, Rock Lake, Somerset, 


11 y aura 50 ans le 25 octobre | C0ple 


ee Po tous Pure Sd un 
oli gâteau. 


fut dévancée pour faciliter aux 
enfants éloignés d'y être pré. |, Le lendemain soir, un 
sents. 


Ronald Boulet ils des ju. enfants et plusieurs autres pa- 
Des noie © es dde rents prirent part aux agapes 
avec bonheur et toute l'aisance familiales au milieu d'une fran- 


qu'on lui connaît, 
M. l'abbé Charles Vachon, cu- 


a ge et - 8 gr Mg 
aux jubilaires h 1 
diction de Sa Sainteté Paul V1! Boulet est un menu 

don précieux qu'ils conserveront | &rande expérience qui ne 
jalousernent. 


a, Ce SM pe cn A 
pr a enfants, IUt Une ps] Roméo, Adelphine, Lor- 
dr dan toute Eur te |raine, Cécile, Maria et Irène, 
CR En Dors Dot, PE | cette locuiité. 
‘ un roses Go | 
rées reliées par un ruban de! Remerciements 
même couleur. M. et Mme T. Boulet et leurs 
Puis des messages de félici-| enfants désirent remercier cor- | 
tations venant des honorables | dialement toutes les personnes 
Pearson et J. Diefenbaker, | qui ont contribué au succès de 


parle, à Lorette, de son oeuvre 


LORETTE -- La semaine der- 
nière, les religieuses de Lorette 


| nir propres plus facilement. 
Le clergé Maronite ne semble 


| 
| 
: 
: 
L 
| 


‘ [bre 1886, à Lorette. Il était des- 


fm 


Le jeune Raymond Laramée, 


one nm 
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St-Jean-Baptiste, 


trouve la mort près de Little Falls, Minnesota 


ST-JEAN-BAPTISTE — Le 27 | bourin, Arthur et Léo StAmant | ou 


juillet, environ 500 personnes 
s'assemblaient en l'église | Durant les 
pour rendre un dernier! dant les funérailles, les pa: 
à un jeune garçon | rents et amis se rendirent nom- 
que Dieu avait soudainement | breux à l'église où la dépouille 
rappelé à lui. | mortelle fut exposée. À la tamil- 
Raymond Lararnée, agé de 18 {le éplorée, toute la paroisse of- 
ans, trouva la mort à la suite | fre ses sincères et 
d'une collision de trois autos l'assurance de ses ferventes 
survenue à Little Falls, Jüne À ol, le repos de l'âme 
sota; son compagnon, nis paru. 
Dupas, s'en tira avec des bles | Le défunt laisse dans le deuil 
sures légères. ses parents adoptifs, M. et Mme 
Lapointe chanta la'!Léo Létourneau, qui furent 
messe de Requiem; les cleres. | Vraiment un et une ma: 
servants furent Robert et Mi. man qu'il chérissait ; Léo et Alt 
chel Boucher, Gilbert Beaudet- | bert, frères qu'il admirait: 
te, Léon Ayotte. Jean-Paul Fil. | Noëlla et Diane, des soeurs qu'il 
lion portait la croix. Les élèves | aimait beaucoup. 
de 1! secondaire, aidés de Remerciements 
uelques chantres, firent les! La famille Létourneau désire 
Hois du chant. Marcel Lafond remercier tous ceux et celles 
et Dom ogg Morrissette firent | qui lui ont témoigné leur sym:- 
la quête; les teurs étaient |pathie, soit par l'assistance 
René Fillion, 1ES et Emile Sa-|aux funérailles et aux prières, 


M. Guillaume Henry, de Lorette, 
est décédé à l'âge de 79 ans 


Le vendredi 23 juillet, est dé. saient comme porteurs actifs: 
cédé à l'hôpital St-Boniface, à | MM. Gérard et Adélard Lagacé, 
l'âge de 79 ans, M. Guillaume | Felix Dufresne, Gilbert Henry, 
Henry. Horace et Jean Gauthier, tous 

M. Henry naquit le 3 novem-|neveux du défunt, Raoul Rhe- 
ault et Elzéar Lagimodière fi: 
rent la quête. La direction des 


et Philippe Vandale. 


cendant de Jean-Baptiste Lagi- 


deux jours préc | 


ui ont aidé d'une manière 
ou d'une autre à l'occasion de 
cette dure épreuve 
In Momoriam 

Le vendredi matin 23 juillet, 
Raymond Laramée accueillait 
cœ jour comme l'alouette, C'é. 
tait pour lui une journée toute 
spéciale, car il entreprenait son 
premier voyage. La joie rayon. 
nait sur son Visage, Six heures 
après son départ, un accident 
fatal enlevait cette jole. Le M 
juillet, Raymond quittait ce 
monde 


Quelle triste nouvelle pour la 
famille Létourneau où il de. 
meurait depuis l'Age de six 
mois! En mourant, ce jeune 
homme de 18 ans prenait un peu 
de chacun. C'était le copain de 
nous tous les jeunes. Aussi no- 
tre Raymond ne sera-t-il jamais 
oublié? 

“C'était mon copain, c'était 
mon ami, 

Pauvre vieux copain de mon 
humble pays; 

Je revois son visage au regard 
généreux, 

Nous avions le même âge et 
nous étions heureux." 

LES AMIS, 
Bienvenue 

Les paroissiens de St-Jean. 
Baptiste souhaitent une cordia- 
le bienvenue à leur nouveau vi: 
Caire, M. l'abbé Marcel Toupin. 

Aide bénévole 


Mmes H. Bouchard, Paul Sau- 


rette, Jos. Dupuis et Jos. Sau- 
rette, de Læetellier, Mmes I. Hé- 
neault, Arcade Vermette, Louis 


modière. Le 2 juin 1935, il épou. | funérailles était confiée à la 
sait Mlle Marie-Rose Lagace en|maison funéraire Desjardins. 
l'église de La Salle, Man, 11|L'inhumation eut lieu au cime: 


recevalent en visite une mis-|pas saisir tout le sens de l'Eu- 
sionnaire de l'Asie Orientale, re- | charistie, La bénédiction se fait 
venue dans son pays nat:1l après | avec l'image de la sainte Vierge, 


L. B, 

MM. D, Roblin, G. Molgat et L. | cette fête, sait par messages de 

Desjardins furent lus. félicitations, assistance aux aga- 
Une veillée du bon vieux pes familiales ou de toute autre 


et d'autres parents et amis. À 
son retour à Montréal elle em- 


temps avec belle musique ap-| 


façon, 


M. et Mme À. Colliou célèbrent 


leur jubilé d'or à 


ST-LAURENT -- Le samedi 
10 juillet, les enfants de M. et 
Mme Alexis Colliou, ainsi que 
de nombreux parents et amis, 
se réunissalent pour célébrer les 
noces d'or de M. et Mme Colliou. 
La fête débuta par une messe 
d'action de grâces célébrée par 

Brassard, 


ke KR P. L OM, 
curé, qui parla avec éloge du 
couple jubilaire Mme Victor 


, accompagnée à l'or- 
par M. François Gratton, 

t les honneurs du chant litur- 
gique, 

Aprés la messe, il y eut réu- 
nion intime à la demeure de 
M. et Mme Colliou, suivie d'un 
délicieux repas servi par la pâ- 
tisserie Pelland, à la salle Lau- 
rentian, Les jubilaires parta- 
gealent la table d'honneur avec 
M. et Mme Benoit, M. Léon 
Mercier, les RR. PP. L. Brassard 
et M. Saint-Cyr, M. et Mme 
Hervé Kerbrat, Il y eut le toast 
aux jubilaires et plusieurs mes- 
sages de félicitations, entre au- 
tres ceux du T. H. L. Pearson, 
premier ministre du Canada, de 
M. Eric Willis, lieutenant-gou- 
rat du Manitoba, de l'hon. 
Duff Roblin, premier ministre 
du Manitoba, et de M. Gil Mol- 
gat, chef de l'opposition, Les 
Franciscaines Missionnaires de 
Marie ainsi que les anciens pa- 
roissiens offrirent aussi leurs 
voeux aux jubilaires. 

L'adresse de circonstance fut 
lue par leur fils aîné, et des 
cadeaux de la famille furent pré- 
sentés par les petitsenfants, 


St-Laurent 


Claudette Colliou, Carmen Ber- 
touille et Gérald Colliou, Parmi 
les cadeaux on remarquait un 
parchemin encadré qui expri- 
mait les voeux du saint Père à 
M, et Mme Colliou. La famille 
entonna ensuite un chant d'an- 
niversaire, puis plus tard, il y 
eut une soirée dansante au Pa- 
villon Laurentian où se clôtura 
la fête. 

Tous les enfants de M. et 
Mme Colliou et leurs familles 
étaient présents. Ce sont: M. et 
Mme Victor Bertouille, de Tre- 
herne; M. et Mme Emile Rain- 
ville, de Montmartre, Sask.; M. 
et Mme Pete Tutunic, de Carmi- 
chael, Sask.; M. et Mme Omer 
Rainville, M. et Mme Aimé Col- 
liou, M. et Mme Jean Colliou, 
Mme Annette Barlow, et Rose, 
tous de St-Boniface; M. et Mme 
Edmond Colliou, de Vancouver; 
ainsi que M. le Dr et Mme 
Louis Colliou, de Montréal. 

Parmi les invités venus de 
loin on remarquait, M. Léon 
Mercier et Léona Colliou, M. et 
Mme Joseph Beauvilier, de Pa- 
radise Hill, Sask., M. et Mme 
Donat Benoit, M. et Mme R. 
Blanchette, de Girouxville, Alta. 

La fête du jubilé d'or de M. 
et Mme Colliou réunit plusieurs 
anciens paroissiens qui se joi- 
gnirent aux “Laurentiens” ac- 
tuels. Félicitations et :ongue vie 
aux jubilaires qui ont vécu ton- 
te leur vie de mariage à St- 
Laurent. Puissent-ils y demeu- 
ri encore un bon nombre d'an- 
nées! 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


“ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 


OM DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ.” 
“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908." 
521, rue Hargrave — Tél.: WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Morris Funeral Home 


au service du sud-ouest manitobain 


avec aménité et courtoisie 


Nuit et jour 


une absence de 9 ans. 11 s'agit 
de soeur Marie-de-l'Eucharistie 
(née Pauline Lagacé, de St-Hya- 
cinthe, Qué.), missionnaire du 
StSacrement et ancienne élève 
de Soeur StJean de l'Eucharis- 
tie, de Lorette. 

Depuis près de 30 ans, Soeur 
Marie-de-l'Eucharistie est mis- 
sionnaire en Orient, Elle arriva 
tout d'abord en Palestine à Na- 
zareth, où elle donna son temps 
au service des pauvres en qua- 
lité de Soeur Tourière, chez les 
Clarisses de Nazareth. Vers 
l'année 1950, une fondation de 
Clarisses au Liban fut décidée, 
et c'est elle qui fut responsable 
des pénibles fonctions de cette 
nouvelle mission. Une fois le 
petit couvent bien établi, on 
s'aperçut que la règle assez 
sévère des Clarisses ne s'adap- 
tait pas facilement au genre 
de vocations libanaises du pays. 
C'est alors que prit naissance 
l'idée de la fondation d'une 
“Congrégâtion Indigène” pou- 
vant s'adapter à la mentalité 
des jeunes filles de ce pays. 

Des circonstances providen- 
tielles voulurent donc que Soeur 
Marie de l'Eucharistie fut asso- 
ciée à un fervent prêtre Maro- 
nite, apôtre du St-Sacrement, 
qui, d'accord avec son évêque 
et secondé par Soeur Marie de 
l'Eucharistie et deux autres de 
ses compagnes (dont une juive 
convertie) fonda la petite con- 
grégation des “Missionnaires du 
StSacrement” ayant pour but 
le recrutement et l'instruction 
des filles pauvres, illettrées, des 
montagnes du Liban et l'Adora- 
tion du saint Sacrement. No- 
tons que le noyau de cette pe- 
tite Congrégation n'a pas en- 
core son noviciat canunique- 
ment érigé, faute de maîtresse 
des novices apte à former ces 
aspirantes qui sont aujourd'hui 
au nombre de 28 
En 1957, Soeur Marie de l'Eu- 
charistie prenait possession d’u- 
ne maison située en haute mon- 
tagne et donnée par le R, P. An- 
toine Wehaïbé, fondateur du pe- 
tit Institut indigène, Le récit 
qui va suivre va vous dire un 
peu les souffrances que cette 
missionnaire (comme tant d'au- 
tres) a connues dans cette nou- 
velle fondation, dont elle était 
entièrement responsable. 

La vie libanaise ne lui ac- 
corda pas du tout le confort 
de chez nous, mais elle se sent 
heureuse car elle apporte la 
parole de Dieu à ces jeunes 
filles abandonnées par leurs pa- 
rents qui sont rendus en Argen- 
tine ou au Vénézuela, Les Ara- 
bes aiment et font instruire les 
garçons, mais non les filles, A- 
lors Soeur Marie de l'Eucharis- 


| déposé ensuite au centre de|mena sa nièce, Gisèle; elles se 


résida à Lorette, où il se fit 


tière paroissial, 


| l'ostensoir, Les Arabes ont l'ha- 
|bitude de parler de Dieu dans 
leurs salutations. Ils aiment la 
paix, les sept différentes reli- 
|gions du pays s'accordent bien 
Lensemble., Ce n'est pas comme 
len Egypte. 

| C'est un fait mystérieux, tout 
|ce que Soeur Marie de l'Eucha- 
|ristie a enduré et souffert pen- 
dant 9 ans, et comment elle a 
pu résister, C'est un miracle, 
d'après elle, car elle voit la 
main de Dieu partout. Elle sera 
très heureuse si elle réussit à 
faire connaitre l'Eucharistie 
dans ce pays et y bâtir son no- 
viciat., 

Une dame d’un député Améri- 
Cain lui a donné un terrain dans 
le village de Beyrouth pour y 
construire un couvent pour ses 
novices arabes afin qau'elles 
puissent devenir religieuses in- 
digènes, “Missionnaires du St- 
Sacrement”, 

Sa visite au Canada était 
inattendue, Un accident survenu 
à St-Hyacinthe a causé la mort 
de quatre membres de sa famil- 
le, A la terrible nouvelle une A- 
méricaine lui a fourni l'argent 


pel de leur chef, M. Roméo 
D et réussirent à éteindre 
eu, 


sont axrêtées à Ottawa pour 
visiter M. et Mme Maurice Ro- 
mi soeur et beau-frère de celle- 


Mme Amanda Dupuis, MM. 
et Mmes Donat Lavallée et A- 
drien Dupuis sont allés faire 
un voyage à Vancouver, 

Mariage Saltel-Mondor 

Le samedi 24 juin, M. l'abbé 
Henri Perron, curé, bénissait 
le mariage de Mlle Jeannette 
Mondor, fille de M. et Mme Oc- 
tave Mondor, à M. Marcel Saltel, 
fils de M. et Mme Antoine Sal- 
tel, de Ste-Geneviève, 

Après la cérémonie religieuse, 
il y eut réception à la salle pa- 
roissiale où un délicieux souper 
fut servi aux nombreux pa- 
rents et amis. Le soir, il y eut 
une soirée dansante où d'autres 
amis se joignirent aux premiers 
pour offrir leur cadeaux et leurs 
voeux aux nouveaux époux, 

Parmi l'assistance on remar- 
quait M. et Mme Georges St- 
Pierre et leur fille, Diane, de 
Flin Flon, qui sont venus pour 
l'occasion. 

Après leur voyage de noces 


toujours remarquer par son hos- 
pitalité et par sa charité, ne 
craignant jamais d'aider ceux 
qui avaient besoin de ses ser- 
vices. Ses neveux et nièces, en 
particulier, iouirert des larges: 
ses de son grand coeur. Il rem- 
plit avec compétence la fonc- 
tion de conseiller municipal du- 
rant plusieurs termes. 

Les prières furent récitées, 
dimanche à 8 h. p.m. au salon 
funéraire Desjardins et lundi à 
8 h. pm, par M. l'abbé Henri 
Perron, en l'église de Lorette, 
La messe de Requiem fut chan- 
tée à 8 h. 30 p.m., le lundi 26 
juillet, par M. l'abbé Perron, 
curé, assisté de M. l'abbé Adé- 
lard Couture, cousin du défunt, 
Le commentateur liturgique 
était M. l'abbé Rodolphe Bélan- 
ger, 

Les porteurs honoraires 
étaient: MM. Henri Bissonnette, 
Edmond Dubue, John Gross. 
man, Ubald Désorcy, Ildas Du- 
gas, Alexandre Landry. Agis- 


Une pionnière d'Isle-de-Chênes laisse 


dans le deuil une nombreuse descendance 
ISLES-DE-CHENES -— Après|Boniface, Yvonne (Mme Anto- 


De nombreux parents et amis 
sont venus de La Salle, Ste-An- 
ne, Ste-Agathe, St-Boniface, St- 
Pierre, St-Norbert, d'Ontario, 
rendre un dernier hommage à 
leur cher disparu en venant 
prier auprès de la dépouille 
mortelle et en participant à la 
messe des funérailles, 

Sincères condoléances À Mme 
Guillaume Henry. 


Remerciements 


Mme Guillaume Henry désire 
remercier bien sincèrement tou- 
tes les personnes qui lui ont té. 
moigné de la sympathie, soit 
par offrandes de messes, prié- 
res, tributs floraux, par leurs 
visites au salon funéraire et à 
sa demeure, par leur assistance 
aux funérailles, à l'occasion du 
deuil qui vient de la frapper, 
Merci particulièrement à MM. 
les abbés H. Perron, A. Cou- 
ture et R. Bélanger et aux Fil. 
les d'Isabelle de Notre-Dame de 
Lorette, 


Marie de l’Euchristie sera donc 
Pine Falls 


au Canada jusqu'au mois de 
Conseil des Chevaliers 


septembre. On peut communi- 
quer avec elle par lintermé- 

de Colomb no 4244 
“Une soirée s 


diaire de Soeur St-Jean de l'Eu- 
charistie, Couvent, Lorette, 
Manitoba. Que tous ceux qui 
aimeraient devenir bienfaiteurs 
de cette oeuvre si méritoire fas-| .;nisée par e Conseil dés Che- 
Valiers Colomb pour hono- 
rer trois de ses membres qui 
quittent Pine Falls. 
Le premier, l'ancien grand 


sent parvenir un don si minime 
soitil, pour poursuivre l'oeuvre 
du très St-Sacrement au Liban. 
M DS Eine 
vaut trois fois ce e l'Asie, 

Pour adoption d'une aspirante Se à M. W. Tataryn, prin- 

à la vie religieuse, le don est|£Cpa l'Ecole Supérieure de 

de $50 par année. Pine Falls depuis 10 ans, a ac- 

Après septembre, la mission Éqee un poste au Département 

naire sera de retour dans sa|des Affaires Indiennes, à Win- 

nipeg. Une plaque commémo- 

rant les deux termes où il as- 

suma la charge de Grand Che- 

valier lui fut présentée de la 

part du Conseil par le grand 


{mission. L'adresse postale de 
Soeur Marie de l'Eucharistie, 
chevalier nouvellement élu, Léo. 
nard Roy. 


à Minneapolis, les nouveaux 
pour venir au Canada. Soeur! époux résideront à St-Boniface, 
fut _or- 


une longue maladie endurée 
avec patience, Mme Mélina 
Beauchemin (née Pelland) s'est 
éteinte doucement le 28 juillet 
à l'âge de 85 ans. 

Née à Ste-Geneviève de Ber- 
thier, Qué,, elle résidait au Ma: 
nitoba depuis 82 ans, Son mari, 
Robert, l'a précédée dans la 
tombe en octobre 1959. 

Bonne mère de famille et 
chrétienne fervente, Mme Beau- 
chemin était aussi une fidèle et 
dévouée congréganiste de Ste. 
Anne, Elié a lait annuellement 
son pèlerinage à Ste-Anne-des- 
Chênes pendant plusieurs an- 
nées jusqu'à ce que son état 
de santé ne le lui permette plus, 

Le vendredi 30 juillet à 8 h. 
p.m., plusieurs parents et amis 
se sont rendus au salon mor- 
tuaire Coutu pour un dernier 
hommage à la défunte. Le len- 


nin Hogue), d'Isle-de-Chônes, 
Georgette (Mme Octave Roy), 
d'Aubigny, et Germaine (Mme 
Léon Goovaerts), d'Isle-de-Ché- 
nes. Lui survivent aussi 36 pe. 
titsenfants et 41 arrière-petits. 
enfants. 


Retour 
M. le Curé M. Dacquay est 
revenu d'un voyage en Europe 
et en Terre Sainte, Tous lui 
souhaitent la bienvenue et es. 
pèrent qu'il racontera ce beau 
voyage prochainement, 


Baptême 

Est devenu enfant de Dieu 
par le baptême le 10 juillet, Ro- 
bert Raymond-Joseph, né le 30 
juin, fils de Dollard Ritchot et 
de Béatrice Colette; parrain et 
marraine, Raymond et Irène 
Colette, 


Remerciements 


Téléphones: Morris 76 
Chapelle pour 


— John Wiebe, prop. 
les catholiques 


Les CULTIVATEURS récoltant de l'orge de maltage et de l'orge perlée 
peuvent MAINTENANT livrer, hors quota — UN WAGON ou moins 
de ces qualités d'orge 


Récoltez avec soin — évitez le cassage et l'épluchage 


Présentez des échantillons de deux livres à notre agent 


Il est avantageux de négocier avec la Pioneer 


PIONEER GRAIN COMPANY LTD 


WINNIPEG 


REGINA 


D 
CALGARY 84 


BANQUE CANADIENNE NATIONALE, 


le gérant, c'est encore 
votre meilleur ami 


ep age me 


Banque Canadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Bonitace -— St-Jean-Boptiste — St-Pierre — Winnipeg 


tie les reçoit et doit les habiller, 
nourrir et instruire, grâce aux 
dons reçus d'une manière pro- 
videntielle. 

Logée dans une maison de 
pierre, sans porte ni fenêtres, 
assez confortable en été, mais 
terrible durant les huit mois 
d'hiver sans soleil et si froids 
que les aspirantes doivent se 
réchauffer les mains avec un 
sac à eau chaude pour pouvoir 
manier le crayon. Cette reli- 
gieuse en endurait autant. Le 
climat est terrible. Il pleut de 
novembre à mai, Le repas con- 
siste en une sorte de pain du 
pays, blé cassé, chèvre et boeuf, 
une fois par semaine. Le court 
été leur donne des fruits, rai- 
sins, et pommes. Le mobilier est 
rare, seulement que le strict né- 
cessaire. La voiture d'eau passe 
une fois par semaine. Une sorte 
d'huile épaisse est utilisée pour 
lampes et chauffage. 

La religieuse se lève à 4 h. 
du matin et se rend à tous les 
matins à la messe, descendant 
450 marches dans la montagne 
|pour se rendre à l'église située 
[en bas dans le petit village près 
de Beyrouth, malgré la neige 
let le froid. Quelques-unes de ses 
laspirantes l'accompagnent. A 
son retour, elle instruit ces jeu- 
Ines filles qui veulent devenir 
religieuses arabes. Toutes sont 
douées pour répondre à l'appel. 
De 9 h. à minuit, la religieuse 
| s'occupe de la couture; seule là. 
haut avec ses aspirantes, car le 
Rév. Père n'y reste que les mois 
d'été, 

L'habit de la religieuse est 
crème, et les Pères ont des sou- 
tanes couleur beige, pour se te- 


I La Détense Civile : : 


pour son intéréssante causerie 
et ses diapositives qui nous ont 
fait connaître la misère des 
pays sousdéveloppés et les 
sacrifices qu’elle s'impose pour 
ses aspirants et pour le déve- 
loppement de l'Eucharistie, ain- 
si qu'aux religieuses de Lorette 
qui avaient lancé l'invitation 
aux paroissiens. 
Installation du nouveau pasteur 

Une imposante cérémonie se 
déroula dans l'église de Lorette, 
le lundi 26 juillet, en la fête 
de Ste-Anne lorsque M. l'abbé 
E. Lavoie, curé de St-Pierre et 
vicaire forain, présida à l’ins- 
tallation du nouveau curé de 
cette paroisse, M. l'abbé Henri 
Perron. M. l'abbé Lavoie le fé- 
licita de son zèle dans l’exer- 
cise de son ministère. Il offrit 
ses hommages de reconnaissan- 
ce à tous les curés de Lorette, 
principalement à MM. les abbés 
R. Bélanger et E. Fontaine, 

Après la lecture usuelle de 
l'acceptation, M. l'abbé Perron 
alla au Tabernacle, ce qui si- 
gnifie qu'il est curé de la pa- 
roisse, alla aux portes de l'é. 
glise, les ouvrit, les referma, 
et sonna la cloche pour appeler 
les fidèles au sacrifice pour cé- 
lébrer l'heureux événement. 

Plan de Sécurité 

A l'invitation du cercle local 
de l'Association d'Education, le 
mercredi 21 juillet M. Gabriel 
Dufault de St-Boniface vint ex- 
pliquer le “Plan de la Sécurité 
| Familiale”. k 

C'est un plan très avantageux 
pour les célibataires et les gens 
mariés et ça ne coûte que 
par année pour les premiers et 
$30 pour les gens mariés avec 
une protection pour les descen- 
dants à la mort. Aussi un cer- 
tain montant sera donné pour 
aider à soutenir l'Association 
d'Education. Il n'y aura pas 
besoin de perception lorsque 
tout sera bien organisé et com- 
pris. Il est souhaïtable qu'un 


525 | mensuelle, 


M.S.S., est la suivante: Sceur 
Marie de l'Eucharistie, MSS, 

Un joli ensemble de boutons 
de manchette et épingle de cra- 


C.P. 727, Beyrouth, Liban (A- 
vate portant l'insigne C, de C, 


sie), 
Merci à cette missionnaire 

fut présenté au frère A. S. Ja- 

rowski, qui comme le frère Ta- 
taryn était membre du person- 
nel enseignant, mais depuis 
beaucoup plus longtemps, soit 
22 ans. Il nous quitte pour de- 
meurer à Winnipeg où il sera 
professeur au Collegiate de Gar- 
den City. Le député grand Che- 
valier Norman Pachkowsky fit 
À td au nom du Con- 
se 

Le troisième membre qui 
nous quitte — ce qui est une 
grande perte pour nous — est 
Mgr J. Bellavance, aumônier du 
Conseil durant trois termes. Il 
vient d'être nommé à la cure 
de Holy Cross, à Norwood, où 
il sera partiellement à la retrai- 
te. Le Conseil des Chevaliers 
de Pine Falls n'est pas le seul 
à regretter son départ, car la 
paroisse de Pine Falls et toutes 
les autres environnantes, y com- 
pris des membres des églises 
anglicane et Unie, se sont joints 
pour offrir un thé en son hon- 
neur le dimanche 11 juillet. A 
cette occasion, une bourse lui 
fut présentée par ses parois- 
siens, de même qu’un chèque 
de la part des Chevaliers de 
Colomb. Le R. P. A. Plamondon, 
O.M.I, curé de Fort Alexandre, 
et le Rév Whitford, de l'église 
anglicane St-Johns, de Pine 
Falls, exprimèrent leur témoi- 
gnage d'estime envers Mgr Bel- 
lavance. 

Lors de l'élection tenue à la 
dernière assemblée régulière 
les frères suivants 
furent élus: Grand chevalier, 
Léonard J. Roy: député grand 
chevalier, Norman Pachkow- 
sky; chancelier, Mike Hunn; 
trésorier, Charles R. Martin; 
conseiller juridique, S. P, Bert 
Berthelette: cérémoniaire, 
Henri A Desautels; secrétaire- 
archiviste, Al Hickerson: garde 
intérieur, Philippe Desautels; 


grand nombre de citoyens bé- | garde extérieur, Dirk Cuperus: 


néficient de ce plan. 
Félicitations aux pompiers de 


| syndic, Raoul Boisijoli, M. JR. | 
Desautels assume encore le pos- | 


Toute la famille Beauchemin 
remercie sincèrement toutes les 
personnes qui lui ont témoigné 
de la sympathie à l'occasion du 
deuil de la mère et grand-mère, 
soit par visites au salon mor- 
tuaire, offrandes de fleurs, mes- 
ses et autres prières ou assistan- 
ce au service, Un cordial merci 
aux parents et amis. 


demain à 9 h. a.m., la dépouille 
mortelle fut conduite dans l'é- 
glise de la Miséricorde, où les 
prières furent récitées par les 
religieuses et les congréganistes 
de Ste-Anne. À 10 h. am, le 
service fut chanté par M. l'abbé 
M. Dacquay, curé, assisté de M. 
l'abbé J.-L. Caron, comme dia- 
cre et du R. P. P. Dumaine, P.B,., 
comme sous-diacre. On remar- 
quait aussi au choeur M. l'abbé 
D. McDougall, ancien curé de 
la paroisse. 

Les porteurs étaient six pe- 
tits-fils, Rodolphe et Gérald Du- 
fault, de St-Boniface, ainsi que 
Noël Hogue, Norman Goo- 
vaerts, Robert et Lucien Beau- 
chemin, tous d'Isle-de-Chênes. || 

La bannière de Ste-Anne fut 
portée par M. Raoul Dumaine; 
Mmes M. R. Leclaire, Frank 
Haddock, R. Dumaine et L. Pe. 
tit tenaient les rubans. La qué-! 
te a été faite par deux congré- 
ganistes de Ste-Anne, Mmes Jo:-| 
seph Beauchemin et Mathilda | 
Mondor, 

Mme M. Beauchemin laisse 
dans le deuil six enfants: deux 
fils, Jules et Gérard, d'Isle-de- 
Chênes, quatre filles, Gracia 
(Mme Israël Dufault), de St- 


LU 
Guertin Implement Ltd. 
Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 
Case postale 58, St-Vital 8, Man. 
Vente John Deere, pièces, 
service, pneus Firestone 
Tél.: 256-1394 


| 


HI-WAY 
MOTEL 
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Si on vous recommande l'évacuation et que vous n'ayez 
point de voiture, un moyen de transport sera à votre disposition 
aux endroits indiqués pour le Transport public. 

Détensa Civile Métropolitaine, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12, 
Téléphone: 888-235] 


Lorette qui se sont portés au|te de secrétaire-financier, et M. 
secours de M. Alix Simard, de | Frank C. Binda, de Lac du Bon- 


Ste-Anne-d e sChênes lorsqu'un | net, est en charge des conféren: | 
incendie se déclara sur sa pro-|Ciers. 
priété. Tous se rendirent à l'ap- 


Exec. Mgr M. Baudoux relative- 
ment à la nomination de M. 
l'abbé Gédéon Trudeau, de St- 
Georges, comme aumônier de 
{notre Conseil. 

| M. Norm. Pachkowsky, en 
| charge des activités, promet une 
| année fructueuse, et il s'occupe 
| présentement à mettre le pro- 
| gramme “six points” à exécu- 


| tion 


Une demande fut faite à Son! 


Téléphone : 857-4964 
| Taux réduit 


pour les mois d'hiver 


eme es pe me ee 


i 


qu em mater 


SC La 
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Sabourin et Beaudette, de St- 
Jean-Baptiste, et Mme Sevell, de 
Morris, ont donné généreuse- 
ment une partie de leur temps, 
le jeudi 15 juillet, à un groupe 
de patients de l'hôpital qui sont 
venus «u rodéo à Morris. Cha: 
cun d'eux parle encore du déli. 
cieux goûter offert par: le co- 
mité, et du plaisir qu'il eut à 
voir le rodéo, 

Ce fut une sortie dont ces pa: 
tients se souviendront lony- 
temps. Merci à tous ceux qui 
ont aidé à faire de ce jour une 
si grande journée pour eux, 


Saint-Labre 


Naissances 
A M. et Mme Lucien Pojiron 
est né un fils à l'hôpital de St. 
| Boniface le 18 juin. 


A M. et Mme Raymond Poi 
ron, une fille à l'hôpital de 
Ste-Anne. 

A M. et Mme Lucien Thomas, 
un fils à l'hôpital St-Boniface. 
Cù et à 

Souhait de bon succés à M, 
et Mme Edmond Gauthier et 
leur famille qui ont auitté la 
place pour demeurer à St-Bo. 
niface, 

M. et Mme Jules Graitson, 
de Port Alberni, C.-B. ont visité 
Mme C. Gérardy récemment. 

La jeune France Gérardy, 
fille de M. et Mme Fernand 
Gerardy, se remet d'une frac. 
ture au bras, à l'hôpital de St. 
Boniface. 

M. Julien Gillon, de Tangent, 
Alberta, a visité ses parents de 
St-Labre. 

M. et Mme Clément Bernard, 
de StClaude, ont passé quel. 
ques jours chez M. et Mme 
Henri Boivin, et visitèrent éga- 
lement quelques familles de St. 
Labre, 

M. et Mme Norman Yvon pas- 
sèrent la fin de semaine chez 
M. et Mme Louis Yvon, 

Mmes Larry Langan et Ray. 
Boutillier, de Flin Flon, pas. 
sérent quelques semaines chez 
Mme Julien Gérardy, 

Les 16 membres du Club 4H 
ont grandement apprécié la 
journée de ralliement qui eut 
lieu le mercredi 21 juillet à 
Steinbach. Bon succès à ces jeu- 
nes travailleurs toujours décidés 
à maintenir leur Club 4-H. 

M. et Mme Jos Gisiger ont 
eu la visite de leur mère, Mme 
B. Gisiger, et de M. et Mme 
Louis Grégoire, de St-Boniface. 


Modern Shoe Shop 


Téléphone: DA 6- 
Steinbach — CP. 


2261 - A.K. Buss 
165 — Manitoba 


Assortiment complet 
de souliers, 
espadrilles et bottines 


pour les écoliers. 


Escompte de 10 pour cent 


durant les deux prochaines semaines 


2010, avenue Saskatchewan Ouest 
Portage-la-Prairie, Manitoba 
ERNEST SABQURIN, propriétaire 
Douche ou baignoire — TY -— Climatisation thermostatique 
10 cuisinettes modernes 


à l'arrière du motel 


EP 


anniversaire de la fondation 
St-Hubert, Sask. 


historique, M. le 
curé invita M. Bruce à prendre 
la parole. Comme maire de la 
municipalité de Silverwood, il 
souhaita la bienvenue à tous, ex- 
prima son d'avoir été in- 
|vité à cette fête et à y prendre 
une part active, Ensuite les 


et or, formait le décor 
célébrations du 26 }j 


gina, durant 
‘ mait 17 enfants de la 
La cérémonie étai 


Drêtres au choeur et aux ps 
miers rangs de l'assistance 
De ve roissiale nouvellement 


Céei 
cha, 


ls et 


sur une estrade qui avait servi 
ue à la parade 
tewood, gra- 
cieusement prêtée pour cette oc- 
Casion. 

Un magnifique gâteau en for- 
me de livre ouvert décoré vert 
et or et portant l'inscription “A 
la gloire de Dieu” fut coupé par 
le Père Lucas, F.M.L, supérieur 
à Laflèche, PQ, et M. H. de 
Beaudrap, de Calgary. Tous pu- 
rent admirer ce superbe gâteau 
avant le découpage final. 


La Rév, Sr Marie-Adélaide, 


se et la fondation . | premié années, des prêtres 
Cette fête était dédiée aux Fils | me gp À Brandon et -Bont- 
de Marie lmmaculée (F.ML) face, Man. et de Wolseley, visi- 
dont les prêtres ont desservi | ter les colons, de temps à autre, 
cette paroisse de 1905 à 1961! Cest en 1890 que M. l'abbé 


Le programme débuta par le! 
chant dO Canada en français, Léon Muller arriva et bâtit une 


M. O. Praud étant au micro. ue 


Mgr O'Neill bén't le repas. | pe 
a pes en À re fu ie canevas 


cheval prirent landerie) à celui de St- 


rer, B. et P. Lucas, 

flèche, PQ, Mgr H. 
PD, de Forget, les membres 
du clergé des paroisses environ- 
nantes, le Rév. Shuwin et son 
épouse, de Whitewaod, M. le 
maire et Mme A. Bruce, de 
Langbank, un groupe de reli- 
ligieuses de Notre-Dame de la 
Croix, plusieurs anciens parois- 
siens, quelques-uns venus d'as- 
sez loin pour cette occasion, 


Saint-lsidore de 
Bellevue 


F Mariages 

Félicitations et voeux de bon- 
heur à M. Lorenzo Ethier qui 
unissait sa destinée à celle de 
Mlle Linda Gervais, de St-Lau- 
rent, le 10 juillet. 

Meilleurs souhaits aussi à M. 
Bernard Grenier qui épousait 
Mile Rosanne Boutin, de Domre- 
my, le 19 août, 


Visiteurs 

Ont assisté au mariage de M. 
Bernard Grenier: M. et Mme 
André Maillot et Mme Desro- 
siers, de Montréal, frère et 
soeur de Mme Don-Léo Grenier, 
ainsi que tous les enfants de M. 
et Mme DL. Grenier: MM. et 
Mmes Francis Palin, de Cole- 
ville, Léo Colbert, de Makwa, 
Joseph Grenier, accompagné de 
MM. Albert et Emile Boutin, 
de Hinton, et Marie, de Saska- 
toon., Aussi M. et Mme Albert 
Longpré et Mme John Knight, 
de Lachine, parents de Mme 
Boutin et de la famille Tessier, 

de Bellevue. 
M. Jean Frapper et sa famille, 
de Montréal, ont passé des va- 
de trois semaines dans 


M. G. Savidon et sa famille, 
de Burnaby, C.-B. ont visité 
leurs parents de Saskatoon, 
Carlton et Bellevue, M. Gustave 
Pelletier est retourné avec eux 
pour deux semaines, 

Bienvenue au Frère Bernard, 
OFM., fils de M. et Mme Ed- 
mond Gareau, en vacances ici. 
Il arrive de St-Miguel, Califor- 
nie, et se rend à Cochrane près 
de Calgary, De là, il ira au col- 
lège d'Edmonton. Bonne chance 
et bon succès. 

M. et Mme Alfred Gaudet ac- 
compagnaient leur fils, M. l'ab- 
bé Luc Gaudet, qui conduisait 
sa soeur, Chantal, chez les 
Soeurs de la Présentation de 
Marie à St-Hyacinthe, Ils en ont 
profité pour visiter tous leurs 
parents de St-Jacques, Joliette, 
Rawdon et du Témiscaminque. 

M. et Mme Xavier Gareau ac. 
compagnaient la famille Marcel 
Colbert, qui conduisait le Frère 
Félicien Chamberland, F.S.C., à 
Victoria d'où il s'embaraua pour 
les Philippines. Tous lui sou- 
haitent bonne chance et bonne 
santé dans son nouveau poste. 

De passage 

M. Norman Comeau était de 
passage ici dernièrement, ainsi 
que la famille Simon Grenier, 
de Marcelin, M. Favreau et Alec 
Apri, de Zénon Park, et John- 
ny Carrière, de St-Boniface. 

Malades 

Prompt rétablissement à M. 
Léo Colbert, hospitalisé pour 
quelques jours, ainsi qu'a MM. 
Revnald Gaudet et Marius E 
thier qui furent tous deux vic 
times d’un accident, samedi der 
nier, 


Avis aux abonnés 
Pour toute demande de chan- 
gement d'adresse, il fout men- 
tionner l'ANCIENNE et la NOU- 
VELLE adresse. 


Chaque demande de change- 


ment d'adresse doit aussi être 
accompagnée d'une des derniè- 


ile nom de 


| 
| Fils de Marie Immaculée arri- 


| 


| Jérôme Boutin, F.ML.; d'autres 


Hubert. M. l'abbé Muller, ainsi 
que M. l'abbé H. Mayrolles, ne 
restèrent que peu de temps. 
Dans les registres on note aussi 
. l'abbé Roy et la 
| visite canonique de Son Exc. 
| Mgr Langevin, O.M.L, en 1895. 
Ce n'est qu'en 1903, quand les 


vérent, qu'un curé résidant fut 
nommé en la personne du R. P. 


de la même communauté sont 
[venus lui prêter main-forte et 
| se sont succédés dans la parois- 
se et les missions environnan- 
tes. Ce sont les RR. PP, Bran- 
chereau, Fallourd, Thibault, En- 
frein, Libert, Barreau, Rondard, 
Granger, Bodin, Lafrenière et 
en dernier lieu Bordet. 


La première église démolie en 
1903 ordre de Mgr Les vd 
vin et reconstruite dans une lo- 
cation plus centrale était plus 
grande et comprenait un loge- 
ment au rez-de-chaussée, Cette 
église fut la où des flammes 
en 1935 et l glise actuelle fut 
re pad à l'emplacement ac- 
tuel. 

En 1907, les religieuses de 
Notre-Dame de la Croix s'ins- 
tallèrent au rez-de-chaussée et 
ouvrirent un pensionnat. En 
1921, un nouvel édifice fut érigé 
par les soeurs, lequel en 19 
fut transformé en hospice Jean- 
ne d'Arc (maison de vieillards 
en infirmes) auquel plusieurs 
additions furent faites à divers 
intervalles. En 1940 un jubilé 
d'or fut célébré et un monument 
de pierre (restes de la première 
égl ) fut érigé et surmonté 
d'une croix | du site de la 
première église, 

En 1961, les deux prêtres-rési- 
dants, les Pères Granger et Bor- 
det, furent rappelés par leurs 


Wawota 


Vaet-vient 

Etaient en visite chez Mme 
Georgette Lemoine: M. et Mme 
Paul-Emile Thériault et leurs 
filles, Colette et Linda, de Regi- 
na, M. et Mme Maurice Zébière 
et leur petite-fille, Angeline Du- 
mas, M. et Mme G. Moro et 
leurs deux fils, Mlle Denise Le- 
moine et Mme Georgine Zé- 
bière. 

M. et Mme Robert Genge et 
leurs fils, de Toronto, étaient 
en visite chez leurs parents, M. 
et Mme Alex. Boulet, de Du- 
mas; ils allérent aussi à Cal- 
gary visiter des parents. 

me Georgine Zébière est de 
retour chez elle et se dit enchan- 
tée de son séjour à St-Boniface. 

M. et Mme Eddie Hyde et 
leurs filles, Elaine, Beverley et 
Edwina, de Castlegar, C.-B. sont 
de passage chez M. et Mme Ro- 
bert Jacques, Mmes Georgine 
Zébière et Clara Hyde. Le sa- 
medi 24 juillet, la famille E. 
Hyde se rendit à Bethune, Sask. 
pour assister au mariage de leur 
fils et frère, Terry. 

Fête d'anniversaire 

Le samedi 17 juillet eut lieu 
une belle fête chez M. et Mme 
Georges Filteau à l'occasion du 
70e anniversaire de naissance 
de cette dernière. Leurs enfants 
et petits-enfants s'étaient réunis 
pour lui souhaiter bonne fête. 

Etaient présents: MM. Ro: 
méo, Herménégilde et Marcel 
Bessette, de Winnipeg, M. et 
{Mme Cloutier et leurs enfants, 


supérieure régionale des Soeurs 
de Notre-Dame de la Croix, prit 
alors la parole et donna un ré- 
sumé de leur travail ici depuis 
1907, conjointement avec les 
Fils de Marie Immaculée et le 
curé actuel, mentionnant leurs 
différents champs d'action: en- 
seignement, soin des malades et 
des vieillards, etc, äans plu- 
sieurs institutions de l'Ouest. 

Le choeur chanta alors un 
“Ave Maris Stella” en homma- 
ge au Père Granger qui le leur 
avait enseigné. ps quoi, ce- 
lui-ci remercia M. le curé de l'a- 
voir invité à représenter sa com- 
munauté pour la célébration de 
ce jubilé, Il raconta ses expé- 
riences personnelles pendant les 
20 ans qu'il avait eu charge des 
missions de Whitewood, Broad- 
view et St. Luke, A ce moment, 
il subit une opération sérieuse. 
En 1940 il fut nommé curé de 
Radville avec les missions de 
Ste-Colette et Souris Valley, Un 
an après, il subissait une atta- 
que paralysie et revint à St- 
| Hubert, Dre remis. 
Pendant les mois d'été, il aidait 
des prêtres aux Etats-Unis, dans 
leur ministère. 


Des sentiments de reconnais- 
sance envers le Père Granger, 
les Fils de Marie Im x 
M. l'abbé L'Heureux, les Soeurs 
et des félicitations et bons sou- 
haits aux paroissiens furent ex- 
| éçyor. par le doyen, M. l'abbé 

, Lucey, de Broadview. Le Rév. 
H. Shurvin, pasteur de l'église 
anglicane de Whitewood, remer- 
cia M. le curé de son invitation 
et exprima son plaisir d'être 
parmi les paroissiens et celui 
de travailler conjointement avec 
M. l'abbé L'Heureux au service 
de Dieu. 

M. Urbain Brûlé, au nom des 
paroissiens, offrit des souhaits 
et remerciements tandis que M. 
Victor Gatin faisait de même 
au nom des paroissiens de la 
mission de Whitewood, 

Puis Mgr H. Poirier, P.D., de 
Forget, présenta ses félicita- 
tions et bons souhaits rappelant 
ses rapports amicaux avec les 
Fils de Marie Immaculée, le Pè- 
re Fallourd, décédé en 1949, les 
Pères Granger et Bordet et fé- 
licita les Soeurs pour leurs tra- 
vaux. 

Mgr O'Neill prit alors la pa- 
role exprimant sa confiance 
dans la prospérité de la parois- 
se de St-Hubert fondée par l'es- 
prit d'aventure et la détermina- 
tion des premiers colons, en ma- 
jorité Français et Belges, dont 
la majorité demeura pour culti- 
ver la terre et fit de cette vallée 
une région prospère. 

M. le curé offrit alors ses re- 
merciements et ceux des parois- 
siens à Mgr O’Neil} pour sa pré- 
sence parmi eux aux Pères 
Granger et Lucas, aux Fils de 
Marie Immaculée pour leur tra- 
vail dans la paroisse pendant 
plus de 50 ans, et aux Soeurs 
de Notre-Dame de la Croix. 11 
remercia publiquement les pa- 
roissiens de leur coopération de- 
puis son arrivée, en particulier 
pour les travaux de décoration 
de l'église et la préparation de 
cette fête jubilaire. 

Après quoi, tous rencontrè- 
rent d'anciens amis et causèrent 
librement avec Son Excellence, 
les prêtres et les religieuses. 
Pendant cet intervalle, le gâteau 
[fut servi, Un programme de 
chant et de musique exécutés 


| 


de Montréal, M. et Mme Napo-l'par des paroissiens talentueux 
léon Filteau et leur fils, de Du-| termina cette fête. 


mas, M. et Mme Richard Fil- 


Parmi les visiteurs éloignés, 


[tenu et leurs enfants, de Melita, ! fils des premières familles qui 


M. et Mme Ernest Filteau et 
leurs enfants et M. et Mme 
Georges Filteau, de Regina, 
| Mme Onil Laoiselle et M. et Mme 
|E. Dionne, de Winnipeg, M. et 


étaient venus de loin, on re- 
marquait MM. H. de Beaudrap, 
J. Flick et J. Moiny, de Calgary, 
M. Cottin, de Regina, G. Raf- 


| fard et E. Dunand, de Victoria, 


Mme Adrien Bessette et leurs|C.B. Un bon nombre des des- 


enfants, de Dumas. 


cendants des premières familles 


Durant cette journée mémo-|sont encore ici et dans les ré- 
rable, Mme Filteau reçut de|gions environnantes, mais sont 
nombreux cadeaux et meilleurs | trop nombreux pour qu'on puis- 
voeux des siens. se les nommer. 


res bondes jaunes collées sur le 
journal. 


Equilibre parfait ... 


Voilé ce qui caractérise l'organisation coopérative — 
l'équilibre portait entre une association & but commercial 
et le peuple qui jouit de ses biens et de ses services. La 
raison en est que la coopérative appartient au PEUPLE, 
L'une et l'autre s'identiftient comme groupement de gens 
ordinaires unis pour une cause commune Dons une co- 
opérotive il n'y à pes de profits limités à queiques indivi- 
dus — choque membre retire une part des épargnes dons 
la mesure de son patronage Que les gens de toutes les 
classes et de toutes conditions s'entraident et se com- 
prennent ainsi est vraiment extraordinaire. 


Renseignez-vous dès maintenant afin de 
devenir membre de la coopérativel 


| 


Gravelbourg 


Mariage HUEL-DOLAN 
| Le mercredi 14 juillet en l'é- 
glise Sacré-Coeur de Mazenod, 
M. l'abbé Richard Larivière bé- 
nissait le mariage de Mlle Lau- 
reen Dolan, fille de W. G. Dolan, 
de Mazenod, à M. Raymond 
Huel, de Gravelbourg. 

Au bras de son frère Clair, 
la mariée portait une longue 
robe blanche garnie de dentelle 
et rehaussée d'un collier de per- 
les, cadeau du marié, Elle tenait 
un bouquet composé de roses 
rouges. 

La dame d'honneur, Mme Ron 
Jacobs, et la demoiselle d'hon- 
neur, Mlle Alice Huel, portaient 
des robes identiques turauaises 
et étaient coiffées de petits cha- 
peaux fleuris. Elles tenaient des 
bouquets d'oeillets blancs. 

Durant la cérémonie religieu- 
se, Mme Pierre Bouvier touchait 
l'orgue tandis que Mmes W. 
Caufield et Fernand Chevrier 
exécutérent le programme 
chant, Les garçons d'honneur 
étaient MM. Ron Jacobs et Earl 
Dolan, A la réception qui eut 
lieu à Mazenod, le maître de 
cérémonies était M. Jean Gau- 
thier, Le toast à la mariée fut 
prononcé par M. E. Wright. 

Pour le mariage, Mme W. Do- 
lan, mère de la mariée, avait 
choisi une robe bleue de dentel- 
le avec accessoires blancs. Mme 
A. Huel, mère du marié, avait 
choisi un ensemble rose et des 
accessoires blancs complétaient 
sa toilette. Pour voyager, la 
mariée portait un tailleur vert 
pâle et ses accessoires étaient 
blancs. M. et Mme Raymond 
Huel résideront à Regina. 

Mariage Michaud-Bourgeois 

Le samedi 24 juillet, à la ca- 
thédrale Notre-Dame-de-l’As- 
somption, M. l'abbé R. Larivière 
bénissait le mariage de Mlle Mo- 
nique Bourgeois, fille de M. et 
ne ls He Le de Gravel- 

urg, Micha 
de M. et Mme ‘ 


nl 


chaud, de Gravelbourg égale- 


ment. Au bras de son père, la 
mariée portait une longue robe 
blanche en taffetas de faille 
avec traîne. Son voile court 
était retenu par un diadème. 
Elle tenait un livre d'heure gar- 
ni de dentelle et de roses rou- 
ges. 

Les demoiselles d'honneur, 
Miles Suzanne Bourgeois et Gil- 
berte Marchand portaient des 
robes bleues avec chapeaux de 
même ton. MM. Alain Krause et 
| Robert Gamble agissaient com- 
me garçon d'honneur. Le pro- 
gramme de chant fut exécuté 
par MM. Ronald Desroches, 
Marc Pinsonneault, Paul Hep- 
pelle, André Gauthier, André 
Moquin et Paul Morin. Mme 
Noé Morin touchait l'orgue. 

Après la cérémonie religieuse 
Ïl v eut réception à la salle 
paroissiale pour 150 invités, M. 
Paul Michaud proposa le toast 
à la marié. Une danse eut lieu 
à la salle de la Légion. Après 
la réception, M. et Mme Jules 
Michaud partirent pour un voya- 
ge à Banff et Lac Louise, Après 
leur voyage de noces le nou- 
veau couple: demeurera à Gra- 
velbourg. 

Décès de Mére St-Ovide 

Mère St-Ovide, des religieu- 
ses de Jésus-Marie, est décédée 


après une longue maladie. Née | 


Georgiana Milleite en 1895, à 
Woonsocket, E.-U. elle arriva 
à Willow Bunch avec ses pa- 
rents en 1905. En 1920 elle ren- 
tra chez les religieuses de Jésus- 
Marie. Tour à tour elle fut nom- 
mée à Gravelbourg, ‘St-Victor, 
Meyronne et Coderre. Plusieurs 
élèves et religieuses se souvien- 
nent d'elle, comme d'une reli- 
gieuse charitable et dévouée, 
Décès de Mme G. Larivière 
Mme Georges Larivière est 
décédée à l'hôpital St-Joseph à 
l'âge de 65 ans. Elle naquit à 


Sioux City, Iowa, et vint à Gra-| 


velbourg en 1913. Son mari la 
précéda dans la tombe en 1956. 
Elle laisse dans le deuil, trois 
filles, Mme Rose Mary Michaud, 
de Vancouver, C.-B. Mme Ma- 
deleine Gilmore, de Chinook, 
Montana, et Mme Suzanne Ste- 
vens, de Calgary, Alta, ainsi 
{qu'un fils, Francis, de Gravel- 
|bourg. Lui survivent également 
{sa mère, Mme Jennie Ross, de 
|Chinook, et 2 frères, Roy et 
Walter, de Chinook. Les funé- 
railles eurent lieu en la cathé- 
| drale de l’Assomption. M. l'abbé 
| Richard Larivière officiait, as- 
|sisté de M. l'abbé M. Minne et 
| du R. P. F. Raïinville. Les por- 
teurs furent: MM. Victor Godin, 
| Wilfrid Larivière, Arthur Gau- 
thier, Lionel Prud'homme, Con- 
rad Piché et Pierre Lafrance. 
Condoléances à la famille en 
deuil. 

| En Allemagne 

| Le Caporal J-Alain Lemvre 
du Corps d'artillerie de l'Ar- 
mée Rovale du Canada, est 
parti dernièrement pour 


lemagne pour un séjour de 3|avoir passé plusieurs mois à | 


| ans. Alain était stationné à Dun- 
durn, Sask. Sa femme et ses 


chainement. Sa mère, Mme Ber- 


LA LIBERTE ET 


ÉTÉ Mlle Me met 
Denis 


LE PATRIOTE 


ES 
t LE 
Çù et là 
Le 18 juiliet, le Club St-Denis 
organisa un pique-nique paris 


sial. 11 y eut courses pour en-|\ M iNipawin après une randonnée 
(fanis et may À lime Lucien Denis, né le 31 


À cette occasion M. Laurent 
Hounjet, au nom des parents, 
et M. Gilbert Leblanc, au nom 
des élèves, presentérent quel 
ques cadeauxsouvenirs à Mme 
Regina Denis, en appréciation 
de son magnifique travail et de 
son grand dévouement, Mme 
Denis se retire après sept an 
nées consécutives d'enseigne- 
ment dont quatre comme prin- 
cipale, à l'école Casavant. 

Le ler juillet, les membres du 
Club de fersonnalité de St-De- 
nis, Vonda et Prud'homme et 
leurs familles se réunissaient à 


St-Denis pour un pique-nique. | Paul 


Après le souper il y eut jeux, 

courses balleaucamp ,con- 

cours, chants, feu de camp. 
Vaet-vient 

M. et Mme Jean Hubert et 
M. et Mme Raymond Caron se 
rendirent chez M. et Mme Geor- 
ges Charpentier et Mme Phi. 
lippe Lepage à Debden. 

Mlle Josee Stocklosa, de Mont. 
réal, était de passage chez M. 
et Mme Joseph Rioux. Elle visi- 
ta aussi sa soeur, Mme KR, Le- 
page, de Debden. 
| M. et Mme Wilfrid Labrecque 
Let leur famille passèrent quel- 
|ques jours dans le sud de la 
province notamment à Estevan, 
chez M, et Mme Howard Elazz. 

M. et Mme Robert Denis ont 
visité M. et Mme François De. 
nis, de Debden. 

Le 12 juillet, MM. et Mmes 
Richard Leblanc, Laurent Ri- 
oux, Liguori Leblanc, Joseph 
Rioux, Jean Hubert, Zénon Pel- 
letier, se rendaient à Debden 
assister au mariage de M. Ray- 
mond Lepage, M. et Mme Li. 
guori Leblanc firent un voyage 
dans l'Alberta, notamment à 
Calgary, Lac Louise, Banff et 
Edmonton. 

M. René Grisé et sa famille 
sont allés à Banff et Calgary où 
ils ont assisté au Stampede, 

Mme Rita Lepage, de Debden, 
son fils, Armand, et ses filles, 
Carmen et Lucille, étaient de 
passage à St-Denis récemment. 

M. et Mme Laurent Pion sont 


de | allés au Stampede de Calgary 


et ont continué à Banff et Ed- 
monton. 

Me Clotaire Denis (fils), et 
Léon Denis assistèrent au con- 
grès du Conseil Canadien de la 
Coopération à Caraquet, N.-B. 
Ils ont visité l'Ile-du-Prince E- 
douard, et au retour ils ont fait 
un arrêt à Montréal afin de vi- 
siter des parents et amis. M. 
et Mme Léon Dion s'arrêtèrent 
aussi à Sudbury, Ont, où ils 
visitèrent leurs fille et gendre, 
M. et Mme Norman Nissen, 

M. et Mme Joseph Rioux se 
rendaient au Québec afin de re- 
joindre leur fille, Dianne, qui 
terminait ses classes à l'école 
normale de Joliette. Ils en pro- 
fitèrent pour visiter leurs nom: 
breux parents et amis. Ils allé 
rent à Edmunston en passant 
par Ste-Rose-du-Dégelé (place 
natale de Mme Rioux), St-Ar- 
sène (place natale de M. Rioux), 
Rivière-du-Loup, Mont-Joli, Va: 


a visité 
sa parenté de St- k 

M. et Mme Joseph Labrecque 
ont passé une semaine à Waske- 
siu, 

M. et Mme Arthur Dinelle et 
leurs deux enfants, de Flin 
Flon, Man, visitaient leurs frè- 
res et belles-soeurs, MM. et 
Mmes Maurice, Laurent et Da- 
niei Dinelle. 

Du 4 au 8 juillet, les acolytes 
de la paroisse, accompagnés de 
M. l'abbé Poilièvre, et de Nor- 
mand et Georges Denis, cam- 
pérent au Lac Wakaw. Malgré 
une grosse averse le lundi soir 
tous se dirent trés contents de 
ces vacances et en remerrient 
M. le Curé. 

M. et Mme Oliva Charbon- 
neau, de St-Benoît, Qué. ont 
passé quelques jours dans la 
paroisse. 

Mlle Thérèse Turgeon, de 
Montréal, Mme Alfred Turgeon 
et M. Aimé Turgeon, de Laven- 
ture, étaient de passage chez M. 
et Mme Clotaire Denis (père). 

M. et Mme Frank Buckna, de 
Penticton, C.-B. et leurs deux 
filles rendaient visite à M, et 
Mme Lucien Denis. 

M. Elzéar Dinelle, d'Ottawa, 
passa quelque temps chez ses 
frères et belle-soeurs, MM. et 
Mmes Maurice, Daniel et Lau- 
rent Dinelle. 

MM. Marcel Bussière, Nor- 
mand Denis, Delcide Lepage, 
Philippe Laliberté, et Louis Bus- 
sière passèrent la semaine du 
11 au 16 juillet au camp de Vic- 
toire. Mlle Linda Pion y alla 
le 18 pour revenir le 23 tandis 
| que Mlles Agnès Bussière, Noël. 
|la Leblanc et Jocelyne Pion y 
campérent du Îer au 6 août. 

Sr Julia Haudegand, S.G.M,. 
de La Loche, rendit visite à ses 
frère et belle-soeur, M. et Mme 
Maurice Haudegand et ses on- 
cle et tante, M. et Mme Clotaire 
Denis (père.) 

Mlle Joanne Brochu et M. 
Gérard Brochu, de Colonsay, 
ont passé quelques semaines 
chez leurs soeur et beau-frère, 
M. et Mme Daniel Dinelle. 

Mme J. Raymond, Mlle Rose 
Raymond, MM. et Mmes Ar- 
mand Grisé, Jos Mercier, Mau- 
rice Lesvêaque, Clodomir Denis, 
Raymond Caron et Joseph Ri- 
oux, Milles Gisèle Denis, Dianne 
Rioux, Edna et Murielle Bénard 
MM. Roland et Louis Ray- 
mond, Bernard, Gilles et Paul 
Hubert, Gédéon et Wilfrid De- 
nis et Jos. Pelletier se sont ren- 
dus à St-Louis le 31 juillet as- 
sister au mariage de M. Arthur 
| Raymond à Mlle Lucille Do. 
| derai. 
| Bienvenue à M. et Mme Mau- 
rice Marcotte et leur trois trois 
enfants qui se sont nouvelle- 
ment installés sur une ferme. 
| Prompt rétablissement à M. 
| Maurice Haudegand qui est de 
| retour chez lui après avoir su- 
hi une intention chirurgicale. 

Mile Jeanne d'Arc Lepage est 


| Bonnyville, Alta. 
| MM. Gérard et Pierre Leblanc 


sent les vacances chez leurs pa- 


| MM. Alfred Leblanc, David 
|Laliberté du Coliège de Gravel 
(bourg sont en vacances égale. 


| ment. Nai 
LucienJean, fils de M et 
juillet, Parrain et marraine, M 
et Mme Jean Denis de Domre 
my, oncle et tante de l'enfant. 


Décès de Me Jérémie 
Crépeau, de Saskatoon 
SASKATOON — Me Jérémie. 
G. Crépeau, de cette ville, a êté 
foudroyé par une crise cardia- 
que alors qu'il plaidait une cau- 
se à la cour de Punmichy, à 65 
milles au nord de Regina. Il 


était âgé de 44 ans. 
Me Erépeau a le frère de 
Me Jean- iste Crépe au, 


M.AL,., pour Québec, et de Me 
, u, professeur de 
droit à l'Université MeGill de 
Montréal. Le défunt était bien 
connu dans toute la Saskatche- 
wan, sa province natale. 

Diplômé de l'Université de 
Saskatchewan à Saskatoon, il 
fit sa cléricature à l'étude C. S. 
Davis, de Prince-Albert, Ce der: 
nier est maintenant juge de la 
cour du banc de la Reine de 
cette province, Me Crépeau exer: 
Ça sa profession à Prince-Albert 
kr 1962 alors qu'il s'éta- 
lit à Saskatoon. 

Me Crépeau laisse dans Île 
deuil son ps trois filles, un 
fils, sa mére, deux soeurs et 
deux frères. 


. 
Périgord 
Mariage Patenaude-Toovey 

Le lundi 2 août, à l'église St- 
Athanase de Périgord, M. l’ab- 
bé R, D. Kunka bénissait le 
mariage de Mlle Janice Elaine 
soute , fille de M. et Mme Ro: 

rt 


oovey, de Kinloch, à M. 
ne og md Pate. 
naude, fils M. et Mme Al- 


phonse Patenaude, de Périgord. 

Le cortège d'honneur était 
composé de Mles Mariette et 
Maureen Patenaude, soeurs du 
marié, et de MM. Lionel et 
Dwayne Bellavance, cousins de 
la mariée. MM. Ernest Patenau- 
de et Denis Fradette plaçaient 
les invités. 

Durant la cérémonie religieu. 
se, un programme musical fut 
exécuté à l’harmonium par Mlle 
Adrienne Bossé. 

Au bras de son père, la ma: 
riée entra en l'église, vêtue d'u: 
ne longue robe blanche, Les de. 
moiselles d'honneur portaient 
des robes bleues, 


La réception eut lieu à la sal. À 


le paroissiale. Le souper fut 
servi par les dames de la Ligue 


des Femmes Catholiques, M, 


Léo Patenaude agissait comme 


maître de cérémonies. 
Etaient venus 
MM. et Mmes 


ur l’occasion: 


katoon. 


d'autres parents, 


chez ses frères, Henri, Donat 


Caza, 
M. et Mme Paul Choquette e 


leurs parents, M. et Mme Albe 


et beaux-frères, MM, Ronald et 
Daniel Choquette. 


Mme Albert Choquette, 

M. et Mme Claude Marquette 
et leur famille, de Prince Geor- 
ge, C-B., étaient en visite chez 
M. Maurice Marquette, 
Henri Pelletier, Mme A. Gaudet 
et M. Georges Marquette. 

Mlle Dorothée Langlois et M. 
Marvin Ceslak sont allés à Wa. 
kaw pour visiter le camp du 
Club 4H. 

M. et Mme Henri Langlois et 
leur fils, Léonard, sont allés à 
St-Brieux, le 31 juillet, pour as- 
sister au mariage de Mlle Jean. 
nine Carfantan, institutrice de 
Périgord. 

M. et Mme Ernest Patenaude 
sont allés à Regina et Watrous, 
récemment. 

Mlle Jacqueline Dubé, de Ca- 
lifornie, était en visite chez ses 
parents, M. et Mme Zénon Dubé, 

MM. Norman Bernier, Grégoi- 
re et Charles Fortin et Miles 
Geneviève et Docile Fortin sont 
allés récemment à Saskatoon 
pour visiter leur frère, Camille, 

Mlle Claudine Roy, de Petite 
Roche, N.-B, membre du Club 
4-H, était en visite chez M. et 
Mme P. Ceslak et chez d'autres 
membres du Club 4H à Péri. 
gord. 

Le R. P.S, Drake, O.F.M., de 
Lumsden, Sask., était en visite 
récememnt au presbytère de Pé. 
rigord, ainsi que Mgr ©, La. 
croix, de Vonda, ancien curé de 
cette paroisse, 

. M. G. Levaillé, de Rouyn, P.Q, 
était en visite chez son oncle, 
M. Alexandre Gagnon. 

Mme L. Huck était en visite 
chez ses frère et belle-soeur, 
M. et Mme Joseph Mathieu. 

Le 17 juillet, il y eut une 
réunion de la famille de M. et 
Mme Alfred Des Roches, an- 
ciens paroissiens, chez leurs 


Mmie Maurice Marquette, à l'oc- 


de mariage. Leurs neuf enfants, 
dont les noms suivent, étaient 
présents: Guillaume, de Péri. 
gord; Jean, de Vancouver; Ray. 
mond et sa famille, de White. 
horse; Alfred et sa famille, d'Ed- 
monton; Mme Rose Ann Dietz, 
de Loreburn, Sask.: Jeanne, de 
Cold Lake, Sask.: Mme Velma 


Deinstadt, de la Colombie-Bri- 
| tannique; Mme Joyce Zacha- 
\riuk, de Regina: Mme Cons! 


l'Al- | de retour chez ses parents après | tance Marquette. 


Baptéme 
Le 18 juillet, Louis-Michel, 
fils d'Eugène Mathieu et d'E 


| 


deux enfants le rejoindront pro- | du collège de Prince-Albert pas-|leanor Kinsley, baptisé par M. 


l'abbé R. D. Kunka. Parrain et 


the Lemvre est allée leur ren-|rents M. et Mme Liguori Le-| marraine, M. et Mme Edouard 


dre visite, 


\blane 


Mathieu. 


ucien Paquin, | de 
de Montréal, Joseph-W, Plante, 
de St. Petersbourg, Floride, Ga- 
briel Dubé et Raymond Dou- 
cette, de Le Pas, Man, M. et 
Mme Léon Bellavance et Denis 
Fradette, de Radville, Earle Too- 


Cà et là 
Mme Edna Roy et sa fille, de 
Montréal, étaient en visite chez 
Mme MarieÆE, Plante et chez| 


Mlle Marianne Langlois, de 
St-Boniface, était de passage 


Joseph, Gérard, Emile et Omer. 

M. et Mme Médéric Caza sont 
partis pour un voyage à Valley- 
field, PQ, place natale de M. 
+! dans la sphère hospitalière, qui 


leu 
pie nipare le + bare ne soit dans l'administration d'un 


Choquette, et chez leurs frères 


M. Robert Choquette est en 
visite chez ses parents, M. et 


Mme | 


fille et gendre, Monsieur et | "# 


casion de leur 45e anniversaire | mm 


St-Boniface, le 12 août 1965 


Dre nee enr ege ee meer pages] 


| Prince-Albert |: Willow-Bunch 


| Va-et-vhent 
M, et Mme Norman Mills et 
[leurs enfants son retournés à 


Shovers 

Le mardi 27 juillet, le Club 
des Arts donna un shower de 
porcelaine en l'honneur de Mlle 
Lde quatre semaines qui les me-|Théèrèse Piché, dont le mariage 
ina jusqu'à Vancouver, C:B. AIà M. Lucien Beaulas, de Vietoi: 
Calgary, ls assistèrent aulre, aura lieu le 21 août. Dix: 
|“Stampede” et visitèrent les fa! huit membres étaient présents, 
[milles de M. et Mme André] La future mariée eut un au- 
Pagé (frère et bellesoeur de | tre shower en la salle du cou: 
Mme Mills}, ainsi que les soeurs | vent, le mercredi soir 4 août, 
|de M. Mills et leurs familles, | jour de son anniversaire de nais 
| Mmes W, Lytle et F, Cockran,! sance, Pour la circonstance il 
(à Okanagan Valley. Ils rendi.| y avait un gâteau et elle reçut 


| dirent visite à des amies, Mlles | également de beaux cadeaux 

{Mary et Katherine McKay, et|Une trentaine d'amies prirent 

Là Kelowna, CB. aux soeurs de |part à cette fête 

[M. Mills A Kamloops, ils fu: à et à 

{rent les hôtes de M, et Mme) Mlle Laura Bourgeois suit un 

| C has. Godin, (cette dernière, née |cours d'infirmière À l'hôpital 
Jeannette Pagé) est la soeur de | mentale de Wevburn 

| Mme Mills (Madeleine). Puis ac- Félicitations à M. et Mme 


|compagnés de la famille Godin, 

ils se rendirent jusqu'à Vancou- 
|ver, Au retour ils s'arrétèrent 
| À Prince-Albert, Sask., saluer les 
familles de MM. et Mmes Al. 
|bert, Marcel et Gérard Pagé, 
| ainsi que la famille de Bert et 
l'Thérèse Johnson (née Pagé). 


| Plus de 12000 personnes vi 
sitaient le Parc National de 
Prince.Albert (Waskesiu) la se- 
maine dernière, comprenant 3, 
419 voitures canadiennes por: 
[tant 11844 passagers, et 147 
| voitures américaines avec 4% 
personnes. Ajoutons à cela qua- 
itré autobus portant 45 passa. 
| gers. 
| Quant aux activités sportives 
|on rapporte: 2,028 golfeurs, 392 
joueurs de tennis, 389 quilleurs, 
2.741 campeurs et 212 “trailers”, 
|La moyenne de la température 
variait entre 76 et 52 degrés. La 
pere était bonne dans tous les 
as. 


André Rondeau à l'occasion de 
la naissance d'une fille à l'ho. 
pital local. 

M. et Mme Connie Hellner et 
leurs trois enfants, de Vancou. 
ver, son retournés chez eux, le 
21 juillet, après avoir passé 
deux semaines chez M. Jean. 
Claude Giraudier et autres pa. 
rents. 

Mme Carmen Menxie (Clara) 
et ses deux enfants, de Vancou- 
ver, vinrent visiter leurs pa: 
rents, M, et Mme Antonio Fiset, 
récemment 

M. et Mme Luc StYves et 
leur famille, de Montréal, vin 
rent passer quelques jours dans 
la localité chez des parents et 
amis. 

Mme Laurent Mondor et ses 
deux enfants, de New West. 
minster, C.-B. étaient de pas- 
sage dernièrement chez les fa. 
milles Chompigny et Martin 

M. et Mme Paul-Emile Piché 
et leur fille, Thérèse, sont allés 
à Debden, le samedi 24 juillet, 
assister aux funérailles de Mme 
W. Duret, 

De là ils se rendirent à Léo. 
[| ville visiter MM. et Mmes Aris- 

tide et Roland Bruneau. 

Mme Henri Durand est de re- 
tour de l'hôpital de Regina: M. 
Arthur Rainville est revenu 
chez-lui après un séjour de plu- 
sieurs semaines à l'hôpital Pro- 
vidence de Moose Jaw. 

Mme Léona Beauchesne est 
patiente à l'hôpital de Regina. 

Mlle Avilda Bruneau fut pa- 
tiente à l'hôpital local durant 
quelques jours. 

La Rév Sr Florence Piché, 
S.G.M. de Fort McMurray, T.- 
NO, fut du 14 au 19 juillet 
avec sa mère et rendit visite à 
son père, M. Paul Piché, patient 
à l'hôpital local depuis le 27 
juin, Son beau-frère, M. Anto- 
nio Grégoire, de Gravelbourg, 
vint chercher la religieuse pour 
la conduire à Regina; elle était 
acompagnée de Mme Joseph 
Bruneau et de sa fille, Avilda, 
jusqu'à Gravelbourg où ces der: 
nières rendirent visite à leur 
fille et soeur religieuse au mo- 
nastère du Précieux-Sang; M. 
Grégoire resta quelques jours 
dans la localité et son épouse 


| 


a 


| 


Le Frère Jules, C.F.A., vient 


prononcer ses premiers 
voeux dans la congrégation des 
Frères Alexiens, à leur noviciat 
de Gresham, Wisc, Le Frère Ju- 
les, autrefois André Couture, 
fils de M. et Mme $S. Laverdière, 
de Gravelbourg, Sask., ira main- 


vey, de Fort Qu'Appelle, Jean| tenant à Chicago, IL, où il eom-| demeura avec sa mère, Mme P, 
Labossière, de St-Boniface, et! mencera des études spécialisées | Piché, jusqu'au 27 juillet, 
Mlle Yvonne Soenstelie, de Sas-|à l'hôpital général é par a 


les Frères Alexiens. 


Des prêtres pour 
Le Frère Jules a fait ses étu- 


l'Amérique latine 


Er le Mer à ROME (CCC) — Trois col 
lège de Gravelbourg où 11 ob. | lères universitaires forment ac. 


tuellement le plus grand nom- 
bre de prêtres européens qui 
se destinent à exercer leur apos- 
tolat en Amérique latine. 

Il s'agit du collège pour l'A- 
mérique latine de Louvain qui, 
de 1953 à 1961, a permis l'envoi 
de 70 prêtres dans ce continent; 
du collège de Vérone -— fondé 
en 1961 — qui compte actuelle. 
ment 20 de ses anciens élèves 
en Amérique latine, tandis que 
82 candidats acquièrent leur for. 
mation dans ce collège, Mais la 
contribution espagnole est la 
plus considérable, puisque, de 
1948 à 1962, 700 prêtres de dif 
férents diocèses d'Espagne se 
sont mis à la disposition d'évé. 
ques d'Amérique latine. 


“Vous, enfants, cbéissez en 
toutes choses à vos parents, car 
cela est agréable dans le Sei- 
gneur' (Colossiens, II, 20). 


tint son diplôme en 1962. 


La congrégation des Frères 
Alexiens en est une de Frères 
hospitaliers qui ivent une 
formation spéciale dans le soin 
des malades, des vieillards et 
des infirmes, Chaque Frère est 
dirigé vers le champ d'action, 


répond le mieux à ses aptitudes, 


hôpital, le soin des malades, la 
comptabilité, l'anesthésie, la 
pharmacie, les laboratoires, la 
direction de salles d'opérations, 
la diététique, ete, 

Les Frères Alexiens ont des 
hôpitaux à Chicago et EIK Grove 
Village, Il, St-Louis, Mo. Eli: 
zabeth, Nd., et San dose, Cal, 
Us dirigent aussi une maison de 
repos Signal Mountain, Tenn, 
et la Memorial Clinic à Boys’ 
Town, Neb, 


| 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: WhHitehall 2-3451 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 
AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi vendredi 
| 
CW. no 2 544 846 #46 #48 
C.W. no 3 814 8146 814 5 
Fourrage no 1 #0 4 80.8 #06 80.8 
Fourrage no 2 . 714 718 718 718 
| Fourrage n0 3 144 148 148 746 
ORGE — 
C.W no 2-4 rangs 154 136 4 1364 137 
C.W. no 3—6 rangs . 134,4 134 4 1344 135 
Fourrage no 1 124 124 124 1244 
Fourrage no 2 123 123 123 1234 
Fourrage no 3 120 120 120 1204 
SEIGLE — 
C.W. no 2 121% 12314 1234 124.2 
| C.W. no 3 175% 119% 1196 120% 
C.W. 2 rej, 11774 119% 120 1208 
C.W. no 4 11014 11174 112.2 1128 
Ergot * 103, 104% 105 2 105 4 
| Sur VOIE riens htm 121% 1235 1234 1242 
| OPTIONS — WINNIPEG 
| COLZA 
Novembre …. 232% 234 232 23014 
Janvier 229%, 240 2 228.4 22811 
Mars 2294 240 2214 2256 
AVOINE — 
Octobre #44 "m6 m# m6 
Décembre . 824 833% 831% A3 4 
Ma; di 834 L2 EP m2 Ms 
ORGE — 
Octobre astiittséenines 1274 127.4 1274 1277. 
Décembre . 1248 1282 1262 1284 
Mai 126 4 12874 127 127.6 
LIN — 
| Octobre Mais 17% 34 3134 31379 
| Décembre . 407, 3122 312 3124 
! Mai 316% 117% n712 317%. 
1282 126.8 
126% 12674 
1296 12074 


Service = Satisfaction 


Votre agent d'Alberta Pacific serait heureux 
d'avoir l'occasion de discuter avec vous 
des sujets suivants: 


| 
| Graines de céréales 

Orge de moltage Charbon 

Avoine de choix Produits chimiques d'ogriculture 


Graines de lin —— Graine de colza, graine de moutarde 


ALBERTA PACIFIC 


with v! 


Groin 
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M. et Mme P. 
fêtent leur 50° anniversaire 
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ve, combien de petits bobos ces 
mains caressent, et avec quelle 
douceur, quel amour! Je pense 
aux mains qui travaillent, Le 
travail est le partage de chacun 


les invités. MM. 
vert et Aïmé Campagne, 
de Mlles Colette et Flore Cam- 
pagne, placèrent les invités aux 
tables joliment décorées. Au 
cours du banquet M. Emile 
Campagne, neveu des jubilaires, 
agissait comme maître de céré- 
monies, Avec piaisir il adressa 
la bienvenue À tous et félicita 


de dépression au ig 4 
où votre famille grandissait. J 

mais votre courage ne s'est dé. 
menti, Elles sont belles les 
mains qui ont travaillé, Je pen- 
se aux mains qui prient, Les vô- 
tres se sont jointes pour prier. 
Vous avez prié à deux, vous 


des humains. Vous avez travail. 

lé avec courage, ensemble et 

toujours avec entrain. Nous 
avons été témoin des longues 
années 

les jubliaires. 11 fit lecture des 

nombreux messages de félicita. 

tions de la part des premiers 

ministres et autres distingués 

mernbres du gouvernement, ain- 

si que de parents et amis, 

Voeux gr P, Légaré avez toujours prié avec con. 

Le R. P. Henri Légaré, O.|fiance, Tous les soirs et le di- 
ML, remplaçant M. l'abbé A.lmanche vous avez prié avec 
Chabot pour quelques semaines, | tous vos enfants et le bon Dieu 
se dit heureux d'avoir pu assis: | vous a bénis. Il vous a donné de 
ter à cette belle fête et félicita | bons enfants, de bons petits-en- 
les jubilaires d'avoir toujours |fants et la joie de cette belle 
fait preuve de dévouement, de | journée, Puissiezvous jouir en- 
charité, d'exemple de vie chré-!| core longtemps de ses bénédic- 
tienne à Willow-Bunch. tions!” 

Georges, le benjamin de la! Action de grâce du jubilaire 
famille, offrit les souhaits des] M, Pierre Campagne, l'heu- 
10 enfants et Danièle et Lois- reux jubilaire, âgé de 82 ans, 
Anne Campagne présentèrent le | sdressa alors la parole. 
cadeau, MM. Clare Marshall et} «C'est avec une émotion in- 
Charles Quennelle offrirent les tense que je me lève pour re- 
voeux des beaux-enfants et Kim | mercier tout le monde. Tout d'a- 
et RoseMarie Campagne bord je remercie le Dieu du ciel 
sentèrent le cadeau. Darlene | &{ Ge ja terre pour les innombra- 
Campagne présenta l'adresse de! bles bontés qu'Il nous a ac- 
la part des petits-enfants, cordées pendant cinquante ans. 

“Vos 28 petits-enfants, disait:| Comme je ne veux pas faire un 
elle, sont heureux de vous of-}t6p long discours je vais seule- 
frir leurs sincères voeux, leur | nent nommer une de ses bon- 
affection et leur reconnaissance | tés: de m'avoir pourvu d'une 


en cette belle fête, Sans doute, | sainte 
personne n'écrira l'histoire de 
ces 50 uns de votre mariage bé- 
ni, mais ce qui vaut infiniment 


mieux, c'est qu'elle est écrite 
dans le livre d'or du bon Dieu. 
Elle est également écrite dans 


nos coeurs qui n'oublieront ja- 


sainte femme et de bons en- 
fants. Uné femme avec un coeur 
rempli de bonté, de tendresse, 
de générosité, d'humilité, d’es- 
pré de sacrifice et de dignité 
umaine. Une femme qui fait 
l'admiration de son mari, de 
ses enfants, petits-enfants et de 
toutes les personnes qui ont fait 
sa connaissance, D'un courage 
inspiré, d'une énergie admira- 
ble, elle éleva nos dix enfants 
dans le bien, la vertu, et l'amour 
de Dieu; dans la justice et l’a- 
mour du travail. Oui, mes chers 
amis, je puis diré sans amba- 
ges: j'ai été un des hommes les 
plus heureux sur la terre. Ma 
chère femme bien-aimée, ma 
bonne Marie que j'aime de tout 
mon coeur: “Béni soit le jour 
où je t'ai connue, 

“Je remercie M. l'abbé Ro- 
drigue pour ses bonnes paroles 
à notre égard à la messe et ici 
il y a quelques instants. M. 
l'abbé Rodrigue est un bon pré- 
tre aimé de tout le monde, Je 
remercie le R. P. Henri Légaré, 
ce savant distingué qui fait 
honneur à Willow-Bunch sa vil- 
le natale, à sa famille, à sa race 
et au Canada tout entier. Je re- 
mercie M. l'abbé Fernand Du- 
charme ce bon prêtre si pieux 
et très populaire dans le dio- 
cèse de Gravelbourg. Je regret- 
te l'absence de M. l'abbé Roger 
Ducharme, champion de la lan- 
gue française de la Saskatche- 
wan. Je remercie M. Siméon 
Ducharme, mon vieil ami, que 
je connais depuis 58 ans, Sur 
chacune de nos fermes nous 
avons chanté pendant des an- 
nées et des années dans la fa- 
meuse chorale de Willow-Bunch 
en ce temps-là sous la direction 
de notre chef et ami, le regretté 
Dr Arsène Godin. Ensemble 
nous avons souffert pendant la 
dépression qui a duré neuf ans, 
et ensemble nous avons pleuré 


mais votre tendresse ainsi que 
l'entier dévouement avec lequel 
vous vous êtes dépensés pour 
notre bonheur, 

nr oranonernnnennnnnnnnnnemmemnemnnne enmmnenmemenne ef 


Dr E.-J. Gaudet 


DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 
Île rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 


Téléphone: 763-7815 


Cuelenaere & Hall 


AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Toronto-Dominion Bank Bldg, 


J, M, Cuelenaere, QC, 
R N Hall. QC. 


Téléphone: ROoger 3-7441 
Prince-Albert, Sask. 


J.-E.-L, Lomontagne, 
B.A., B.C.L., LL.B. 
Avocat, Avoué et Notaire 
240 MITCHELL BLOCK 
Prince-Albert, Saskatchewan 


M. À. SIMONOT, 
B.A., LL.B. 

Avocat — Notaire 
Bureau: 764-0633 
Résidence: 763-6355 
10! - Edifice protessionnel 
Prince-Albert, Saskatchewan 


i nos chers disparus. M. Duchar- 

MacKenzie me est un homme extraordinai- 

Salon funéraire de Pan re de bonté, de courage et de 
W. T. Becton, générosité. Il a établi dans ce 

H. J. Jorden — H. J. Poulhus monde un record magnifique en 
donnant à l’église deux prêtres 

138, %e rue Est Tél.: 763-8488 | ot deux religieuses, M. Duchar- 


lei on parle français 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de la vue 


15, lle rue Est, Prince-Albert, Sask. 
ÉDIFICE MITCHELL 


Téléphone: 763-7744 


me, c'est un grand honneur de 
vous avoir parmi nous aujour- 
d'hui et je vous remercie encore, 

“Je remercie mes dix enfants, 
leurs épouses et leurs maris d'ê- 
tre venus tous pour nous ho- 
norer aujourd’aui. Cela prouve 
que vous aimez vos parents. 
Vous êtes restés unis et cela 
nous rajeunit et réjouit le 
coeur, Ici, je dois rendre à Cé- 
sar ce qui est à César et à Dieu 
cæ qui est à Dieu. Je vais nom- 


PRINCE-ALBERT mer quatre personnes qui ont 
FUNERAL HOME pris en main la direction, l'or- 

) ganisation ei tout le travail en 

(DALZIEL'S vue de la réussite de cette fête 
Arrangements en Français, mémorable: M. et Mme Charles 
Anglais et Ukrainien Quennelle et Raymond et Eli- 

H.-R. Boucher D. J. Moclourin | zabeth Campagne. Ils méritent 


un grand merci et l'apprécia- 
tion de tous. 


Tél.: 763-6444 


Gertrude's Church Supplies & Gift Shoppe 


129, 2le rue S.E., Saskatoon — Téléphone: 242-7117 


25, lle rue Est 


RE 


| 


Articles religieux, Vêtements, Chandelles, 
Livres de prière, Cartes et livres françois 


G.-E. Gréxaud, propriétaire 


i 


Campagne, de Willow-Bunch, 


- | 14e anniversaire de mariage, 


de mariage 


“Je remercie tous nos amis 
et notre parenté des deux côtés 
d'être venus nous honorer au- 
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et 
nouvelle demeure, attendait les 
invités, M. et Mme Caxpagne 
fétaient en même temps leur 


Le dimanche 5 juillet, M. et 
Mme Siméon Boisvert et M. et 
Mme E. Campagne recevaient 
les jubilaires et tous les nom- 
breux parents et amis cnez M. 
Boisvert à un autre délicieux 
repas. 

Notes biographiques 

M. Pierre Campagne naquit à 
Busnes, France, le 9 février 
1883, Mme Campagne naauit à 
Lyon, France, le 31 août 1595. 

M. Campagne arriva au Ca- 
nada en 1907, La première an- 
née, il demeura à Weyburn où 
deux frères avaient établi leur 
demeure, L'hiver suivant il tra- 
vailla sur une ferme où il apprit 
l'anglais, Mme Campagne arri- 
vait à l'âge de huit ans au Ca- 
nada, à Wauchope, Sask., où 
ses parents M. et Mme Jean 
Gaudet vinrent s'établir, Le 25 
novembre 1915 elle épousait M. 
Campagne dans l'église de Wau- 
chope. M. Paul Campagne et 
Mlle Louise Gaudet (Mme Loui- 
se Desautels) étaient garçon et 
fille d'honneur, Après leur ma- 
riage ils vinrent résider à sept 
milles à l'ouest de Willow- 
Bunch, où se trouvent actuelle- 
ment les terres et la demeure de 
M. Raymond Campagne, C'était 
alors le temps du cheval et de 
la voiture. Ils vécurent une vie 
bien remplie de travail et se 
retirérent au village où ils de- 
meurent aujourd'hui. 

Une belle couronne d'enfants 
fut la récompense de ce maria. 
ge vécu si chrétiennement 
(après les noms des parents sui- 
vent les noms des enfants): M. 
et Mme Henri Campagne (Ma- 
rie-J, Mathieu), de St-Boniface, 
Manitoba, Aimé, Colette, Flore, 
Gérard, Danièle, Rose-Marie et 
Jean-Pierre: M. et Mme Charles 
Quennelle (Louise), de Waucho- 
pe, Sask.;: M. et Mme Clare 
Marshall (Jeanne), de Flin 
Flon, Man., Joan: 

M. et Mme Raymonû Campa- 
gne (Elizabeth Beattie), de Wil- 
low-Bunch, Sask, Darlene, Car- 
mel, Yvette, Albert et Claude: 
M. et Mme Georges Young 
(France), de Pasadena, Calif. 
Robert et Ross: M. et me 
Marcel Campagne (Christine 
Bedford), de Burnaby, C.-B, 
Deenra, Marcel et Charmaine; 
M. et Mme Jean Campagne (Al- 
berta Anderson), de New West- 
minster, C.-B. Lois-Anne, John, 
Michel, Cathy et Pierre; M. et 
Mme Charles Campagne (Mar- 
lene Buscis), de Olds, Alta, Kim, 
Robert et Laudelle; M. et Mme 
Louis Campagne (Dènise St- 
Jacques), de Toronto, Ont., Lin- 
da: M. et Mme Georges Campa- 
gne (Carol Polley), de Calgary, 
Alta, Kelly. 

Etaient aussi présents à la 
fête, Mme Louise Desautels, sa 
fille, Anne-Marie, de Montréal, 
Mme Gordon Mitchell (Thérèse) 
et Jamie de Belleville, M. et 
Mme Jos. Gaudet, M. et Mme 
André Delmaire, M. et Mme Lu- 
cien Freçon, de Wauchope et 
Redvers, ainsi que de nombreux 
parents et amis. 


Radville 


Joyeuses réunions 

Le 16 juillet, M. Albert Lahaie 
partit en auto, accompagné de 
ses grands-parents, M. et Mme 
Léopold Marion, ainsi que de 
Mme Joseph Bourassa, pour Ca- 
rey, Man, où ils smihent à 
fête marquant le départ de 

Dr Lahaie, engagé dans 
3 m . Des amis au nombre 
de seize se sont réunis chez M. 
et Mme Paul Lahaie, parents de 
Léopold, pour lui faire une sur- 
prise. Il y eut des chants accom- 
pagnés à la guitare par Mme 
Pilotte et on présenta au héros 
du jour une bourse bien garnie. 

Mme Joseph Bourassa profita 
du voyage pour visiter son frè- 
re, Raoul, et ses beau-frère et 
belle-soeur, M. et Mme Jean 
Ouimet, de St-Boniface, ainsi 
que ses cousin et cousine, M. 
et Mme T. Trudeau, d'Isle-de- 
Chênes. 

Le 24 juillet, une réunion de 
famille eut lieu chez M. et Mme 
L. Marion. Etaient présents: 
leurs fils, Paul, Emile et Aimé, 
ainsi que M. A. Lahaie, de Rad- 
ville, M. et Mme AG. Marion 
et leur fils, Mile Thérèse Ma- 
rion, de Moose Jaw, Mme Paul 
Lahaie et sa fille, Léonie, de 
Carey, Mme Vanderwater, de 
St-Pierre, M. et Mme Nachte-. 
gaele et leurs enfants, de Glas- 
lyn, Mme Blanche Barsalou, de 
| Breton, Alta. MM. et Mmes A. 
Bouvier et C, J. Woitas, 1'Oxbox, 
manquaient à la réunion. Du- 
rant cette fête on exécuta des 
chants qui furent accompagnés 
à l'accordéon par Mlle Diane | 
Bouvier, { 


LA LIBERTE ET 


, | À Regina, Sask. 
‘|Vêture et profession religieuse chez 
de N.-D.-des-Missions 


les Soeurs 


REGINA — Le dimanche 25 
juillet, une cérémonie de vêture 
se déroulait dans la chapelle du 
collège du Sacré-Coeur, Regina, 
sous la présidence de Mgr 
Gerein, P.D.V.G. Les élues 
étaient: Elaine Thompson, de 
Toronto, Ont. (Sr M. Margaret 
Alacoque); Mary Ann Jelinski, 
de Regina, Sask., (Sr M. Coci- 
la); Marjorie Beaucage, d'Elie, 
Man. (Sr M. Ste-Nathalie). 

Le R. P, P. Nash, SJ, recteur 
du Collège Campion, était pré- 
sent au choeur, De nombreux 
parents et amis remplissaient 
les galeries de la chapelle, 

Mgr Gerein, dans un sermon 
très approprié, compara l'appel 
entendu et suivi par ces jeunes 
filles à celui qu'adressa Notre- 
Seigneur à saint Jacques, dont 
on célébrait la fête, Il souhaita 
aux nouvelles Novices d'imiter 
aussi la générosité de cet apô- 
tre envers Jésus, 

Le lendemain, fête de sainte- 
Anne, Mgr Gerein présida une 
autre cérémonie dans la même 
chapelle. Il recevait les premiers 
voeux de deux novices et les 
voeux perpétuels de six jeunes 
religieuses, Cette imposante cé- 
rémonie débuta et se continua 
pendant le sacrifice de la mes- 
se, 

Firent leurs premiers voeux 
pour un an: Sr M. of Loretto 
(Margaret Warnke) et Sr M. 


LE PATRIOTE 
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Brian (Veronica Dunne), tou- 
tes deux de Regina. Les sui- 
vantes prononcèrent leurs voeux 
perpétuels: Sr M. Brigid (Sheila 


F,| Madden) de Kelwocd, Man, Sr 


M. MadeleineSophie Le 
Bestick) de Winnipeg, Man, Sr 
M. St, Gertrude (Gertrude 
Zepp) de Yorkton, Sask, Sr 
M. St. Andrew (Maxime Ball- 
nan) de Milestone, Sask., Sr M. 
Rose (Clara Thurmeier) Sou- 
they, Sask., Sr M. St. Magdalen 
(Margaret Dakiniewich) de 
Wishart, Sask. 

Dans son sermon, Monsei- 
gneur fit remarquer qu'il célé- 
brait pour la première fois 
la messe spéciale pour une pro- 
fession religieuse, que les priè- 
res et les chants de la rar 
en langue courante aidaient à 
la mieux comprendre, et que la 
réception de la sainte Eucharis- 
tie sous les deux espèces fai- 
sait ressortir l'union intime que 
ces religieuses privilégiées con- 
tractaient avec l'Epoux divin. 
Le célébrant félicita aussi les 
parents d'avoir, à limitation de 
sainte Anne, consacré leur fille 
au Seigneur. 

Comme pour la cérémonie du 
jour précédent, les parents et 
amies des élues étaient venus 
en grand nombre assister à l'o- 
blation de ces âmes généreuses, 
prêtes à combattre dans l'armée 
du Christ devenu leur Epoux. 


Noces d'or et d'argent 
célébrés à Laflèche” Sask. 


LAFLECHE -- Le 17 juillet 
dernier les familles Bachelu se 
réunissaient pour célébrer les 
noces d'or de M. et Mme Eugène 
Bachelu, pionniers de la pa- 
roisse, ainsi que les noces d'’ar- 
gent de M. et Mme Maurice Ba- 
chelu, de Laflèche, neveu et 
nièce des jubilaires. 

Les parents venus de loin 
sont: Mme Louise Griffith (née 
Louise Perrey) et sa fille Mari- 
lyn, de New Westminster, C.-B.; 
Mme Léon Perrey, de Saska- 
toon, Mme Denise Penfold, de 
Moosomin, Sask, Mme Ed Ba- 
chelu et sa fille, Gertrude, de 
Regina, MM. et Mmes Elie Ba- 
chelu, de Bienfait, Emile Bache- 
lu, de Kendal, Emile Giroux, de 
Montmartre et Jean François et 
Mme Blanche Tougas, d'Indian 
Head. 

A cette occasion un banquet 
leur fut servi en la salle de la 
Légion par les dames auxiliaires 
de la Légion, 

Les familles Bachelu désirent 
remercier tous ceux qui ont con- 
tribué à faire de cette journée 
un jour mémorable. 

Va-et-vient 

M. et Mme Elie Jalbert sont 
revenus d'un voyage à Winni- 
peg où ils sont allés à la ren- 
contre d'une soeur de Mme E, 
Jalbert, Sr Rosalie-Marie, S.N.- 
J.M., de Seattle, ainsi que d’une 
autre soeur et son mari, M. et 
Mme Zénon Durocher, du même 
endroit, Sr Valérie-Rose de la 
maison Mère de Montréal, les 
accompagnait, De Winnipeg, M. 
et Mme Jalbert se rendirent à 
StJohn, D.N. revoir la maison 
paternelle, De là, ils revinrent 
visiter les familles Jalbert de 
Laflèche quelques jours; ensui- 
te à Malta chez une autre soeur 
de Mme Jalbert, Mme Honoré 
Matthews, A Winnipeg, ils vi- 
sitèrent Sr St-Joseph de l'Eu- 
charistie (Mérilda) SJSH, 
soeur de M. Jalbert, ainsi que M. 
et Mme R. Gauthier, de St-Boni- 
face, autrefois de Lafièche. 

Le Frère Norbert, SC, de 
Kenogami, comté du Lac St. 
Jean, Qué, visitait la famille de 
sa belle-soeur, Mme Philanise 
Lizée, ainsi que M. et Mme Lau- 
rent Lizée, de Sacramento, Cal. 
et M. et Mme J, Kuffner, de 
Broderick, Sask. 

M. et Mme Adrien Belcourt 
sont revenus de leur chalet à 
BSay-Tah, dans la vallée de 
Qu'Appelle, après un séjour de 
trois semaines. 

M. et Mme Gilbert Morin sont 
revenus d'un voyage dans la Co- 
lombie-Britannique. 

M. et Mme R, Duchak (Marie 
Dumélie) de Portage-la-Prairie, 
sont venus visiter les familles 
Dumélie, 

M. et Mme Léo Lavigne et 
M. et Mme Elie Morissette ont 
fait des voyages de pêche fruc- 
tueux, les premiers à Outlook, 
ns” ru au Lac Vert. 
ont eu la visite de leur fille, 
Mme Germain Lafrance, et ses 
deux enfants, de Montréal. 

Au début de juillet, M. le Cu- 
ré recevait la visite des cousins 
suivants: M. et Mme Joseph 
Grégoire, d'Escabana, Mich.,, M. 


et Mme Henri Beaudoin| 


et Mme Matt, Shulkatis, de Min- 
neapolis, Minn.,, et M. et Mme 
Wallace Wilson, et leur garçon, 
de Tacoma, Washington. 

Mme R. Millette et Ida, de 
Moose Jaw, ainsi que M. et Mme 
Louis Millette, de Priestville, 
passèrent quelques jours chez 
M. et Mme R,. Millette, 


M. Clément Périgny partait 
en auto pour se rendre à Regina 
où il prit l'avion à destination 
de Montréal et de Québec. 

M. et Mme Léon Breton et 
le petit Richard sont revenus de 
leurs vacances au Lac Louise et 
Banff, Alta. 

M. Roger Guillemont se ren- 
dait en Belgique, par avion, vi- 
siter sa mère et autres parents. 

Bonne chance à M. Paul Jac- 
ques du Royalite Service Sta- 
tion, sur la route 13, au sud 
du village, 

MM. et Mmes Geo. Brensterd, 
de Santa Clara, Cal, J. J, Mc- 
Donald, et Gaston Blanchard, 
ainsi que Mme Clara Soucy, vi- 
sitèrent la famille Albert Des- 
marais. 

M. Adélard Nobert et M. E- 
milien Forgues sont revenus 
d'un séjour à l'hôpital des 
Soeurs Grises à Gravelbourg. 

Lors de la fête de sainte Anne 
il y a eu messe à 2 h. 30 pm. 
puis réception de deux nou- 
veaux membres dans la congré- 
gation des Dames de Ste-Anne: 
Mmes Amédée Lagassé et W, 
J. Poliquin. Avant le goûter, 
dans la salle paroissiale, eut 
lieu l'assemblée annuelle. L'exé- 
cutif pour l'année 1965-66 est 
composé de Mmes Jules Minne, 
présidente: Maurice Bachelu, 
première vice-présidente, Elie 
Jalbert, deuxième vice-présiden- 
te; Em. Moore, trésorière; Al- 
fred Clermont, secrétaire; Ju- 
lien Jalbert et Albert Brière, 
conseillères, 


Storthoaks 


Va-et-vient 

Mme Félixine Bérard, de Port 
Arthur, Ont. est présentement 
en visite chez son fils, Albert, 
et sa famille. 

Mme Lucien Gofflot, accom- 
pagnée de ses enfants, Angèle 
et Albert, ont rendu visite à des 
parents à Haywood, St-Claude 
et Winnipeg. 

M. et Mme Jean Carrière et 
leur fille, Rosalie, sont allés ren- 
dre visite à Mme Clara Belhu- 
meur, de Prince-Aïbert, et à 
d'autres parents. 

Mmes Willie Toupin, Jules 
Pierret et Joséphine Chicoine 
prirent part à la retraite fermée 
qui eut og à Lumdsen en fin 
de se 

M. et Mne Gérard Meunier 
et leurs deux filles, Lucille et 
Odette, ont fait un voyage à 
Winnipeg. 


M. et Mme Edouard George, | gendre, M. et Mme Léonard Ba- 
| de St-Boniface, Man, sont en! ker. 


visite au presbytère, chez leur | 
fils, M. l'abbé M. George. 
M. le Dr et Mme Ovila Millet- 


te et leurs enfants, de Melville, ne Jacques, ils rendirent visite | 
| Mn passé quelques jours chez |à M. et Mme Aimé Fournier à | 
me M.R. 


Millette, 


| 


| 


! 
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Une ancienne paroissienne de Victoire, 


Mme W. Duret, décédée le 22 juillet 


VICTOIRE —. La mort à ravi, lot familial au cimetière de Vic: 
affection des siens une vail- | toire. 
chrétienne L'assistance était nombreuse 


|dans la personne de Mme Willie | à l'église et comprenait des par | 


née Amanda Beaulac, dé: ! nts et amis de | 


Ste-Famille de | la Colombie Britannique, de Deb- 


à l'hôpital 
Prince-Albert le jeudi 22 juillet, den, Victoire, Marcelin, Spirit- 
à l'âge de 60 ans, après une lon. | wood, Willow-Bunch, Prince.Al- 
gue maladie, bert, Domremy et autres en- 


Douée d'un courage à toute | druits. 


uve et d'un dév j Mme Duret naquit le 12 avril! 
pt à ‘Mme Dur ! ro ÿ | 1905 à L'Avenir, PQ. Quelques | 
part active à toutes MS een | plus tard, elle se diri- 


it vers l'Ouest, accompagnée 
parents et de ses frères | 
un 192%, elle 
ie Duret, qui! 
Y'a Drécédée dans la tombe en! 
ré. | mai 1961. 

La défunte laisse dans le deuil 


Bien que résidente au village | huit enfants vivants: Marie-An- 


de Debden depuis gi = sie | énie (Mme Gilles Lajeunesse), 


dré, ge à > Jean, Laurent, 

*|Raymond et Monique, tous de: | 

e en avait exprimé le dé. Lg he A Debden. | 

Le service fut chanté le sa-|de 21 ans: Guy, en Janvier 1 
St. 


medi 24 Les en qu M. “Lui survivent également dix: 
Abbé, euré, assisté [neuf petits-enfants: un frère, M. 
P. A. Rodrigue, O.M.I. et Raoi 


Beaulac, de Debden, et 
de M. l'abbé G. Lachance, com-|quatre  #oeurs, Mme, Yvonne 
me diacre et sous-diacre. M, Gil. . 


de Marcelin, Mme Jos. 
les Tremblay conduisait le er 


Les porteurs étaient MM. Léo | 
et Achille Beaulac, Simon Gre: | Vawn 
nier, Marcel Durette, Alain Côté Çù et là 


et Paul Bonneau. MM. Benoit] M et Mme E. Béliveau et! 


et Jacques Duret firent la quête, | jeurs enfants, d'Edmonto 
L'inhumation eut lieu dans le sent leurs vacances ces er | 


parents, M. et Mme Jos. Dion. 
Sedley 


Mlle Germaine Beaudoin, 
d'Edmonton, est en vacances 
Mariage Connaughty-Coupal 
En l'église Notre-Dame-de- 


chez ses parents, M. et Mme 
Grâce, le samedi 10 juillet, eut 


Wilfrid Beaudoin. 

M. et Mme David Weber, &c- 
lieu le mariage de Mile Irène compagnés de leurs Seurs ei 
Coupal, fille de M. et Mme René 
Coupal, de Lajord, et de M. 


belles-soeurs, Ciarice et Jerry, 
de Detroit, Mich. et de Chilli- 

Sam Connanghty, fils de M. et 

Mme Tim Connaughty, de Sed- 


wack, C.-B, et des enfants de 

M. et Mme Bill Weber, Linda 
ley. Mgr Athol Murray, de Wil 
cox, bénissait l'union conjugale, 


et David, ont passé la journée 
du 19 juin à Hardisty, Alta, chez 

assisté de Mgr FJ, Schachtel, 

curé de Sedley, 


leurs gendre et fille, M. et Mme 
La mariée entra dans l'église 


Paul Dion, 
Mlle Claudette Casavant a ac- 
au bras de son père, vêtue d'une 
longue robe de poult-de-soie 


compagné M. et Mme L. Weber 

à Edmonton pour la semaine 
blanc, Son voile court était re- 
tenu par un bandeau de soie. 


de l'exposition, 
tn de SENS OU es 
ants rt, ont 
Elle tenait un bouquet de roses. | ine semain 1 
Les demoiselles d'honneur De | 
étaient Mlles Marilyn Coupal et 
Sharon Stillwell, soeur et nièce 


M. et Mme O, Fortier, 
M. et Mme Louis Phaneuf et 
de la mariée. Elles portaient des 
robes turquoises: leurs bou- 


leurs quatre filles ont Pal la 
uillet 
quets étaient composés d'oeil. 


semaine du 18 au 25 à 
Emma Lake, 
Jets blancs. M. et Mme Paul Lewchuk et 
Le marié était accompagné Mme A Pollard sont partis le 
de MM. Tim Connaughty (His) RQ MR RR 
ce frère, et Dave Mailhot, un nèrènt M. et Mine John 
MM. Jacques Béchard et Ri- Éattrey à Outlook, Sask. 
chard Martin agissaient comme| M. et Mme Eugène Blanchette 
huissiers. ont eu une 4 sante $S en 
Durant la cérémonie religieu-|le dimanche 18 juillet, : à 
se, Mme E. Leier leur fit les sion de leur 35e te 2 de 
frais de la musique. ne e; leurs enfants et une 
La réception qui suivit groupa 
une soixantaine de personnes chez eux dans la soirée, On leur 
à la salle paroissiale. La soirée | Pi résenta une lampe à tige. Fé- 
se termina par une danse à la-|licitations. 
quelle participèrent bon nombre| M. et Mme Henri Pouliot et 
de parents et amis. leurs enfants ont assisté au 
Félicitations et voeux de bon.| anniversaire de mariage de M. 
heur aux nouveaux époux quilet Mme Henri, de Spiritwood, 
demeureront à Sedley, le mercredi 21 juille et. 
Cà et à M. et Mme Elzéar Gélinas et 
!leurs enfants, Kathy et Eugène, 
MM. et Mmes Charles et Au:|ont passé deux semaines à Ed: 
rèle Béchard, M. André Béchard monton et Saskatoon chez des 
et La ue à se 0 on se | parents et amis. 
rendaien sterhazy assister Miles Kathleen Chaland et 
Le Dopese de M. et Mme Waÿ-| Joanne Godderis, de Vancouver, 
Mie Alberta Normandin hs é à ire DR, ina 
d'Assiniboia, et Mme Herman QE CAP ARN CRE 


hez M. et M 
Carbonneau, de Bottineau, D.N. ds Dins ILE 8 durant 
Lt mi À Gage lé dsaheie v M. et Mme Walter Dion sont 
Victoria, C.B., ainsi que M. et allés à Deb en le diras 18 
vd Lg er mt juillet, et en même temps leur 
D ne fille, Berthe les e les a accompagnés 


Mlle Alice Parent passa quel. 4 ae 
que temps en convalescence | M: A. ren a conduit sa 
chez ses parents, le Dr et Mme file, Claire, et Diane Weber au 
Charles Parent. camp Victoire, le 18 juillet. 

M. Gérard Poissant et trois 
de ses enfants, Hélène, Gabriel 
et Pierrette, de Boucherville, 
Qué., passèrent une semaine 
chez Mme Marie-Rose Poissant 
tout en visitant leur nombreuse 
parenté, avant de se rendre à 
Vancouver. 


Mlles Jeanne Beaudoin et Ma- 
rie Dion visitent des parents et 
amis à Edmonton, 


Mlle Irène Latendresse assiste 
à un cours d'été pour institu- 
teurs à Saskatoon. 
à Une réunion de famille eut 
M. et Mme Léonard Béchard Céline Le Are juillet. 
et leurs filles, Carmen et Léan-|Une trentaine de leurs enfants 
ne, visitèrent les Black Hills au |,t petitsenfants passèrent la 


Dakota-Sud 
Mme Ena Gauthier et Mme Joe Ave eux. 


na (Mme Léo Préfontaine), Eu-| 


d'autres se réunirent | de 


| Frenette (Germaine), de Victo- 
ria, CB, Mmes (iertrude Côté 
et Jeannette Gaudreau, de Port 
Alberni, CB. 
Remerciements 

La famille de Mme Amanda 
Duret désire exprimer sa gra: 
titude à toutes les personnes qui 
lui ont témoigné leur passe À 1 


| lors de sa récente épreuve. 


| a 


Vaet-vient 
. et Mme Joseph Brassard 
avaient le pluisir de recevoir la 
| visite de leurs neveu et nièce, 
(M et Mme Henry Brassard, et 
leurs deux fillettes, Danielle et 


Hélène, de Shawinigan, PQ. Ces 
derniers visitaient également re. 
familles G. et H. Fre- 
nette, 


Mme Gustave Brassard reçut 
la visite de sa soeur, la Rév. Sr 
Louise-Aimée, de la Présenta: 
| tion de Marie, avant le départ 
de cette dernière pour l'Angle- 


| terre, 
Pique-nique 

Le 18 juillet avait lieu, au lac 
Morin, un pique-nique organisé 
par les Chevaliers de Colomb; 
cette journée champêtre fut des 
plus réussies, Il y eut tournoi 
de balle et divertissements pour 


Alida 


Déc 

C'est avec regret que l'on ap: 
US | prit la mort de Sr Agnès-Eula- 
lie; sincères condoléances à la 
communauté des Filles de la 
Croix 


La Rév. Sr Agnès-Eulalie 
avait habité au couvent de Bel. 
legarde pendant sept années et 
tous ceux qui ont eu le privilège 
de la connaître garderont un 
doux souvenir reconnaissant de 
cette religieuse au coeur d'or, 


Çù et À 

Prompt rétablissement à M. 
Armand Belmore qui est hospi- 
talisé à l'hôpital de Redvers de- 
puis une semaine, 

Visiteurs 

M. et Mme Elmer Belmore 
avaient le plaisir de recevoir 
chezeux, la semaine dernière, 
Mme Nestor Blanchard, son fils, 
Maurice, et Mme Camille Sy- 
rene, accompagnée de son gar- 
çonnet, Louis, de Brandon, Man, 

En visite également chez M, 
Elmer Belmore furent: M. et 
Mme Lucien Buisson avec leurs 
fille et gendre, M. et Mme Da- 
vid Lemoine, de Ste-Agathe, 
Man. qui revenaient d'un voya- 
ge en Colombie Britannique et 
en Alberta où ils ont visité des 
parents et amis; un vieil ami 
en la personne de M, Pete Keay, 
de Calgary, qui fut confrère de 
classe de M. Belmore; Mme 
Claude L'Aumuse, et Floyd 
L'Aumuse, de Moose Jaw et de 
Estevan: M. et Mme Ted White, 
Carnduff, accompagnés de 
Mme A. Lemay et de son fils, 
Wilfrid. 


De retour 
Bienvenue à M. et Mme Emile 


50e | Hess qui avaient quitté la loca- 


lité il y a 13 ans pour aller 
demeurer à Winnipeg. 

M. Dolphis Guay, de Stor. 
thoaks, était en visite chez ses 
cousins et cousines dimanche 
dernier, 

M. et Mme Wilfrid Belmore, 
de Lacombe, Alta, autrefois de 
Cantal, font part à leurs parents 
et amis du Manitoba et de la 
Saskatchewan de la naissance 
d'un fils, baptisé sous le nom 
de Wiülfrid-Allen. 


LA . 
Sécurité familiale 
Souhaits de 
joyeux anniversaires 

Le 13 août, Léon Denis, St. 
Denis, et Dolorès Loiselle, Pru- 
d'homme; le 14 août, Joseph 
Morin, Ferland; le 15 août, Jé- 
rôme Detillieux, Domremy, Hen- 
ri Dumonceaux, Val Marie; et 
Mlle Cécile St-Amant, Jackfish 
Lake; le 16 août, Mme Rita Le: 
pes ge, Debden, et Louis-E. Pirio, 

dville; le 17 août, Roch St. 
Jacques, Coderre, Edgar-J. Cyr, 
Debden, et Léo-E, smarais, 
North Battleford; le 18 août, 
Gaston Hudon, Prince-Albert, et 
Ronald - Elie Choquette, Péri. 
ord; le 19 août, Mme Juliette 

gel, North Battleford. 


Dieudonné Piché de Gravel.|= 
bourg, rendaient visite à M. et 
Mme Peter Warnke, Mme Gau- 
thier est la mère de Mme Warn- 
ke et Mme Piché, sa tante, 

Mlle Eloise Béchard passa 
quelques jours à Saskatoon, 
Edmonton et Calgary et revint 
avec son frère, Robert, qui pas- 
sera un mois de vacances chez 
ses parents, M. et Mme Paul 
Béchard. 

M. et Mme Hermas Coupal 
sont retournés à Vancouver 
après avoir passé quelques mois 
parmi leurs enfants à Sedley. 

M. et Mme Raymond Dupuis 
eurent la visite de leurs enfants, 
M. et Mme Ludger Dupuis, leur | 
garçonnet, d'Edmonton, et leurs 
fille et gendre, M. et Mme Ken. 
Griffin, et leurs deux fils de 
Vancouver, C.B. 

M. et Mme Norbert Lepage 
et leurs enfants, de Calgary, 
rendaient visite à Mile P. Du- 
puis et son frère Mathieu Du-| 
puis avant de déménager à Me. 
dicine Hat. Leur nièce, Lucreta 
Feoviour, de Moosomin, y est 
aussi en vacances. | 

M. et Mme Alfred Béchard et | 
leurs enfants, M. et Mme Ro:| 
land Lefebvre, Robert et Eloise, | 
rendaient visite à leurs parents, | 
M. et Mme Paul Béchard, qui 
passaient une semaine à Wa. 
trous, 

Mme Gérald Béliveau ac- 
compagnée de ses enfants, Don- 
na, Loretta, Michelle et Pau- 
lette, passa quelques semai- 
nes chez ses parents à Tisdale 
et les environs. 

M. Jos Paré, de Winnipeg, 
ait en visite chez ses fille et 


Ser 


canadienn 


ce plan et tous ses 


Assurance-V 


aux enfants des 


ét 


M. et Mme Victor Gervais ont | 
passé quelques jours à Watrous. 
Puis, accompagnés de Mile Ali- 


1902, Broadway, 
Tel.: 653-1441 


| Ferland ! 


vice 


de 
Sécurité Familiale 


Protection accordée: 


$817,830.00 


Réclamations payées: $7,125.00 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 


e-française 


de la Saskatchewen. 


L'A.CF.C. est en mesure de vous offrir 


avantages grâce à 


une entente avec la compagnie 


ie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 


membres assurés. 


Pour tout renseignement au sujet du 
“Service de Sécurité Farniliole‘’ de 
l'ACFC., adressez-vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 


Saskatoon 


St-Boniface, le 12 août 1965 


Le Pape Imière photographie de Mars 
de transmise var Mariner IV et qui 
ROME (CCC —… ‘“Vidimus et}lui à été envoyée par une agen 
admirati sumus” (nous avonsice italienne, Paul VI à ajouté 


Succès du pique-nique du 
nord-ouest de la Sask. 


Un piquenique ayant comme 


Chronique sportive 
C'est l'ombre des qu'on aura vue 
au Stadium Shea, non l'image des Mets! 


par Jacques LEMOYNE 


| Chaque année les Mets dejtellement entendu parler d'eux 
New York organisent une Le dans ma jeunesse que j'en suis 
de fête au cours de laquelle on! arrivé à me faire une 
rend hommage à des joueurs|sans doute exagérée de 
|qui ont porté les couieurs des! équipe, mais toujours réjouis 
yers alors que cette équipe | sante, 
[jouait ses parties à C“ooklyn.| Vous l'aurez sans doute de. 
| Comme la presque totalité des!|viné: Casey Stengle a été ur 
|joutes des Mets est une fête, | des joueurs les plus amusants 
|cette journée risquerait de ne|des gers. N'a-til ramas- 
| pas attirer l'attention du public! sé un jour un jeune pour 
{si on ne disait pus à l'avance | le placer sous sa cas 
| qu'on fait revivre, cette année, qu'il était au champ? Après un 
{l'époque heureuse Goes anciens | magnifique attrapé, il est venu 
|amusants Dodgers. Les Mets ne|saluer la foule qui l'avait hué 
|sont pas amusants, ils sont ina-|à4 la manche précédente sou: 
|déquats, mais ils veulent telle- sa casquette, nu À 
| ment rl que Vus. d magic s'envoler gg Bd de 
j |nation soulève l'admiration des! Babe Herman, t co- 
Vohet huit petits chats, qui se ressemblent beaucoup, Cepen- foules. Je ne sais si les an-| gneur qui se CEE un jour 
dant, Ü n'y en à que deux qui sont tout à fait identiques, Sals-u | ciens Dodgers voulaient gagne au troisième coussin avec de 
Solution: A et G, à tout prix eux aussi, mais j'ail autres de ses collègues? Le 
pes Babe était si heureux de cet 
autre exploit qu'il avait négligé 
de suivre des yeux les autres 
joueurs sur les buts. Et que dire 


eu et, comme 


débutants. encore, 
deviennent 


et pour la cinquième saison con 
sécutive, il à passé au moins 
| 200 joueurs dans la on 


vu et nous sdmirons) à écrit}sa signature et La date: 
de sa main le Pape sur la pre PP. VI . 


16--vii--1965. 


l'Université de Saskatchewan. 
et anthropologiste de renom, 11 
-|parla pendant trois quarts 
-| d'heure du rôle du Canada fran- 
| çais et des minorités françaises 
la-!en particuiler dans l'avenir du 
Canada. Il insista sur le fait 
que dans les conjonctures ac: 
tuelles, c'est le Canada qui « 
besoin du peuple canadien-fran. 
çals et non l'inverse , , , et que 
tous les canadiens de langue an- 
£laise un peu clairvoyants s'en 
rendent compte de plus en plus. 
Il conclua en disant que ce n'est 


la 
tés canadiennes françaises de 
vent change, 
souper champêtre, pris en grou- 


chan- les 
au premier | temps et on ne se trom 
sont moins bonnes que cel! Car un autre fait uét la 


la 
Reds, mais n'a! direction des Dodgers et c'est 
leur faire ne D | e re- 


(lève. Perranowski et 
|connaissent une mauvaise sal- 
|san et Claude Osteen est inca- 
ou deux, !pable de 
| dans Dodge 
manipuler | Pourtant on misait sur lui pour 
comme un icien | remporter 20 victoires, car après 
classe. Il sur|sa belle tenue à W on 
de bâton de Tommy !|tout laissait croire qu'avec les 
ce -| Dodgers ce serait fête chaque 
jambe e fois qu'il prendrait le monticule, 
âte pour con-| Don a mo Mg à 
club au” championnat. fax d'adi ble façon, car ces 
Willie Davis lui et | deux joueurs, en 54 parties, ont 
retourné au jeu | remporté 30 victoires. De pee 
pas encore donné sa plel-| les gers ont accordé is 
ré tous ces|coups sûrs ou moins à leurs ad- 
ps, rs voguent | versaires en ces 54 joutes! Quel 
de l'avant comme s'ils n'avaient | record. Puis, pour ajouter à cet- 
aucun problème à résoudre, te tenue des lanceurs, que dire 
Les As de Maurey Wills qui menace 
Deux lanceurs font la force |son record sur les sentiers? Que 


minute, plus de 500 personnes 
dont 103 véhicules se rendirent 
au lac Pienic à 6 milles au nord 
de Vawn le dimanche 8 août. 

Meadow Lake, Butte-St-Pierre, 
Fairholme, Edam, Vawn, Jack 
Fish et North Battleford étaient 
représentés, lors de ce premier 
coup d'essai de fraternité inter. 
paroissiale, Tous furent heu- 
reux de faire de nouvelles con: 
naissances et de rencontrer pa- 
rents et amis. 

Le lieu de rendez-vous était 
idéal, 11 offrait une belle plage, 
beaucoup d'ombre et un terrain 
de jeux accessible. 


Remerciements 


; 


HTLTE 
il 


; 


pour les jeunes et les moins 
journée mémorable pour les 
personnes présentes. Au départ 
on exprima le désire de renou- 


CRL'E Di VX 
PSHE'SA 


nu Z x de 


“three 
ses et 


acer 


ils ne 


de cette recrue qui en entendant 
l'arbitre dire le compte “3 and 
2", demanda candidement: 


what?”, Voilà des phra 
des événements qui ont 


avec une foule d'autres créé la 
légende des Dodgers, légende 
qui n'est pas à la veille de s’ef- 


Non, les Mets d'aujour- 


d'hui sont sympathiques, mais 


sont pas poussés par ce 


bien spécial au livre du baseball. 


Changements 


des Dodgers et si jamais l'un|dire de Jim Gilliam (on r'ose 
ou l'autre se blesse, ce sera la | plus l'appeler Junior), qu'on va 
fin du réve de cette année. On | chercher sur le banc des instruc- 
a tout écrit au sujet de Sandy | teurs et qui conserve au bâton 


Koufax et on reste quand même |une moyenne de 


lus de .300! 


en deça de la vérité,. Affligé par | Et que dire de LeJohn et John- 
la maladie, il souffre d'arthrite | son qui ont passé 30 ans depuis 
chronique au bras, il en est ren- | longtemps, et qui, oubliés 

du, au moment où j'écris ces li-| les mineures, se conduisent com- 


Fa 


oute 1 


à 16 victoires. Il a débuté | 
reprises et il a terminé la | 


me des étoiles de première gran- 
deur dans la ligue Nationale? 
fuis à une époque où | Non, l'esprit des Dodgers n'est 


ST-BONIFACE - CKSB - sï-BONIFACE 


Les cercles de l'A.C.FC, de 
la région désirent féliciter le 
cercle de l'A.C.F.C. de Vawn et 
son admirable président pour 
l'organisation de cette journée. 
Lis désirent remercier MM. Hen- 
ri Pouliot et Henri Blais pour 
leur dévouement et leur travail. 
A partir de midi, les visiteurs 
se dirigèrent vers la plage pour 
se baigner, luncher et causer. 
Au milieu Ge l'après-midi, il y 


tre de North Buttleford, 
A 5 h, 30, la foule se réunit 


veler l'expérience l'an prochain. 
Se plan français 
d'envergure 

PARIS — Jusqu'à 480,000 lo- 
gements par an, 650 milles d'au- 
toroutes de liaison et 200 milles 
d'autoroutes de dégagement en 


cinq ans, la poursuite de l'amé- 
nagement de l'axe économique 


tit grai aisait | ord-méditerranée, 1 
age gran e pu A me : l rh lanceurs de relève travail-| pas mort, il s'est sublimisé. eut une joute de balle-au-camp nd à M. Ten, 
ag um | enire deux équipes de ÆAFQONS, |éxpress de là région parisienne 

[UV DR CORRE ES | RER l'une de Vawn-Jack-Fish et l'au- | {4} P'UT OREUT Le oh 
mais qui écrivit un chapitre els sont les travaux les plus 


ru inscrits dans le 
cinquième plan français, que M. 


pas le temps pour les minorl- 
démissionner au moment ou le 
La journée se termina par un 
pe où en famille et suivi de jeux 
: Ce fut en somme une 


, 12.00—Nouvelles dans une petite clairière bien|Pierre Masse, commissaire gé- 

Même la nomination de Léo cons og 12.10—Chronique sport. AE ombragée pour écouter le R. P.|néral au plan, a présenté à la 
Durocher ne devait pas, an dé-| 7390 Canada ME MA ee Vo aujourd'huf H. Renaud, O.M., professeur à | presse à Paris. 
but tout au moins, faire oublier! 802 Bonjour dimanche | 115—Rendez-vous 1.30—Interview où 
au public les jours amusants 900—Le jour du 125—Nouvelles ES — 3e IRAN 

n ” Î eigneur agricoles y 
des Deer, Mais Léo avait le! 615 Gitinaute | 130-Hroes du ur | 80LE etat | GRAVELBOURG — CF RG — GRAVELBOURG 
SCI : avec 2.00—Valses de toujours &30--Aftistes de renom 


tribué plus que sa part de coups 


9.30—Pour nos malades 


2.15—Entretiens- 


9.30—Nations au micro 


12.00—Radio-Journal, Et 


allemand 
400—Radio-Journal 10.00—Est-ce ainsi que 


les hommes 


| 
amusants à l'histoire du club} RO malades | 230—Témsiitage allemands SUMANGNS | PP Cuotidien A Qu mercredi 
de Flathush, mais c'était un|10930—Par monts et 245—Vies de femmes |10-30—Le temps des 10.00—Messe dominicale 45—Les mensonges JEUDI 
homme qui voulait gagner à r vaux 3.00— Nouvelles. too à ne 4 Fl PUR 1 130—Hier et 
- tout prix et il donna le signal! 1100—Causerie des Ranch 1050 pet tités à ar mon aujourd'hui 
Pères Blancs avec ... 1130-—Terre nouvelle 115—Psychologie 1001 
,LA Avr À LE des belles épopées des Dodgers. | 1110 Variétés 4.00—Sélection spéciale 1200—Radio-Journal, de la vie PR 
ME 0 Durocher, par la suite, n'a pas|1130—Voix célèbres Er intl VENDREDI Interdit aux 115-Musique 130— Artistes de reno 
pe pe . 12.00—Radio-Journal Rd ro 4.30—Pourquoi pas hommes seulement 30—0 ad 
SOMENT pics rar Sd “4 : 12.10—Chronique . o ne er Pre BarçOnS, | 800—Brassens et les 140-Eatoeouenal 200—Une demi-heure | yhe M À 
aseDail ava pour lui € # é Troubadours ur quatre roues avec . 
ses critiques de Wall Alston | Nouvel | Eéban dem | gétaoemaque | t-Méiiann | jpg | np 
après que ce dernier eut été le nuque Qu RIT du sport 3.00—Match intercit Nos malades 30—P 
tirer de l'oublie lui firent un| 613—Cumet mondan | 915—Tous les garçons, PRET. 3.30— Musique 310—Requêtes 100—8ur toute 
tort considérable. Mais l'esprit! 620—Horaire 645—Le chapelet 10.30—Opérettes a--Chrieus LR tn re 120-5 
de Durocher n'est pas mort et + 2 + A re de scène | 70—Nouvelles, Carnet SAMEDI sportive du sport choyens 
on le retrouve, avec beaucoup| 750-—Sur quatre roues mondain 7.55—Nouvelles 4.00—Radio-Journal 4.00—Radio-Journal 8.30—Orchestre 
2 j t d'amabilité| 7 715—Détente musicale | g'99_Réveille-matin 410—Regards sur le 415—Radio-Transistor de chambre 
De re Qu'or I ES Ui penche | 2.00 Trente minutes | ÿ00—Nouvelles Canada français | 430—Musique 9.00-Chorales du 
avec Wally Alston. Qu'on re:| ‘informations 9.10—Matinée musicale | 4.30—Orchestres du en dinant "Canada français 
garde ce que ce magnifique gé-| %%—%iéioemations 1100—Est-ce ainsi que: | 950—Rendez-vous réseau anglais 500—Le coin des 9.30—Clavier allemand 
à fai 10—Tour des capitales sdb coma chez Eaton 5.30—A la rencontre tout-petits 
rant est parvenu re avec| 9.10— p' vivent SAM 
seulement quelques joueurs ré-| 9-30--Le septième jour | 1130—Les classiques À M Var PP à | Rs "29 19 rem M mi 
00— ÿ ventures J 5 x 
guliers. Au moment où j'écris | °%rvere  |1200- 448 pensée | 1030—Chantez en français L'Angélus T-iaiounal 
ces lignes, les Dodgers ont vu|10.30—L'heure exquise , travaillant 6.30--Le cabaret du 8.05—Témoignages 8.00—Prière du matin 
du soir, Fermeture 1 soir qui penche 6.15—Au gré de 
30 joueurs blessés prendre le|11-30—Nouvelles, Pensée 10.55—Nouvelles ah: AS—Au g ma 8.15— Nouvelles 
f h pr du soir, Fermeture | mm | 1100—A votre santé 8.00—Trente minutes fantaisie 8.30— Variétés 
chemin de l'infirmerie. Ils ont 11.10—Rythmes d'information 6.30—Let's Learn 845—Commentaire 
été remplacés par des joueurs ë LUNDI di TC que NTEL TTL AE, "agricole 
ain avaient même pu faire! Du lundi au samedi 4.30—Lisons pour les 12.00—Radio-Journal 8.55—Chronique en famille 830=Midl eur 7 
partie de l'équipe “B" lors du inclusivement intimes 12.10—Chronique sport. so Le à 300—Trente minutes ler 
U 6.30—Ouverture 130—Interview ou 12.15—Rendez-vous . cabaret qu ormation | 
camp d'entrainement 632 Révellle-matin intermite 12.30—Union des soir qui penche 1000—Est-ce ainsi que 10 mn à 
Alston inspire tellement Con-| 640—Radio-Journal 8.00—Jazz du Canada électeurs 10.00—Radio-Journal 2es horames 10.90—Chansons 
fiance à ces joueurs qu’une fois : + 1 Koirared à 819-Les affaires ‘RAP vous . en PA séisi 5 et succès 
dans l'uniforme des Dodgers ils| $Nouvelles 7 s20-Ùne liftérature 105 Prévisions LUNDI AU VENDREDI | "© | 1100 Radiontournal 
croient véritablement qu'ils sont F-poiie-mae, ù À : uestion 10 Condidon des rche Miville LUNDI du sport 
.15—Prière du ma ñ tre d'Europe routes 4 priére du 11,15—Folklore 
7.20—Réveille-matin 1.00—Le ants 1.15—Rendez-vous n 1.30—Ceux. qui nous #3 ù 
Les progrès de la Science ee POS RS ds à 2 HE-Nouvelles D ee LEE 0 
4 ch ique MARDI à nn cr EE cr} A Du 8 230 Rondes vous 
; . L 48—Réveille-ma A5--C : a 
nr A M Rénover ER es ep | 
d Le £ EX RAT LR 3.00—Nouvelles Marie Tellier 130—Revue des arts sportive 
LEQUEL IL ENREGISTRA DES 4 LETTRE SCELLÉE, DÉPOSÉE PAR CHARLES CROS Du lundi au vendredi 3.05—Ranch 1050 9.15—Vies de femmes et des lettres 4.00—Radio-Journa 
À L'ACADÉMIE DES SCIENCES, : intermède 4.30—Quand on file 9.30—Pour vous 8.30—Sur toutes les EL parce ae 
= inclusivement 8.00--D'amour et de 500—Radio-Journal Mesdames scènes du monde! 445 Ur ar À red did 
4.00—En attendant a Ve mblique S15—Tous les garçons, | 945—Lets Lesrn MARDI d'Afrique 
ville A L renc! ! 
Eee qi Cu gas et + de Je 4x nel PORT NENE arr. 8301 parle a Par 
à e la cave au J : ks 
rerier 1000—Concert :15—Tous les garçons, 1015—Les Visages re ie VA poesie 
9.50—Rendez-vous À es es de | 
chez Eaton 11.00—Musique d’Améri- | 845-—Le chapelet 10.30—Les Vaux 130— np Le pr PS 
9.55— Nouvelles que Latine 7.00—Nouvelles Troubadours 830—Piace DUbII en famille 
os 10.00— Nouvelles, Marie MERCREDI 705—Carnet mondain |11.00—Radio-Journal re as 00—Emissions 
7 {s Tellier, avocate 715—Détente musicale |11,10—Nouvelles symphoniques du réseau 
{ 10.15-—Chantez en 4.30—Toute la gamme | 7.30—Salut les copains sportives y q 8.30—Trente minutes 
“4 ge Hs aient FT à la 2 er: A 11.19 Détente dvnost i MERCREDI d'informations 
A ouvellies an 4 " artage du jour 30—Ceux nous 4 
Ab DÉBUT, LES D. AVAIENT PEUR DE SA L'ejpEc 11.00—Jeunesse dorée 8.00—Chansons d'amour d'information 12.00— Musique et Aya een. ER 
. CONFIER LE SON DELICAT DE LEUR VOIX À CES SZ L'ENREGIS- 1115—Visages de 8.30—Les auteurs 9.30—Visite aux chansonnettes 100—Toute la gamme | 9.30-Jazz en liberté 
CE] CORNETS GÉANTS. rrès EN FEUILLES, a LM l'amour étrangers chansonniers 12.25—Nouvelles 130—Les auteurs 10.00—Musique de danse 
Ÿ KA) = 7 À ON ÉTAT He Joan 920 C0nauN jee LR: ro vid danse agricoles étrangers 10.30—Nouvelles 
É UN SILLON EN 
AIGULLE 
— PROFONDEUR, 
| — No 46— Saskatoon — — Saskatoon 
| 3 ne AA APOD MURE SRE | CO à PL DIMANCHE 12.10—Chronique {ÿ15—Parlons, musique 
d ce 
mn pe Ouv,, 1218— Diner Jusienl les honunes btnl 
! ouvelles vi t? 
| PELEL arte Me 
DS | [ENREGISTREMENT SUR 20AN— ] 00Radio Journal. |1230—La famille refrains 
Lx À L À 10.00—Radio-Journal, Plouffe 11 Artistes de renom 
] [4 AARINTENANT, ON IMPRIME SUR RUBAN 3 Le monde parle |1245-Le quart d'heure 
<a O8 UN "SILLON" MAGNÉTIQUE AECUN | sa dos ETS des malades VENDREDI 
©" MAGNÉTOPHONE, À PARTIR DE LA. UE TÊTE DE 1 pa 1.00—Fémina 1.30—Pourquol 
GRAVURE PRODUIT UN SILLOI EN LARGEUR SUR 1415—Psychologie de la ge M 1 
1) 1045—D'un disque 545-—Temps nouveaux 
DISQUE RECOUVERT DE MATIÈRE PLASTIQUE . J à l'autre PR ge mission nouvelle” 
+ # 5 Hi ie 10.59—Signal Horaire 215—Partage du jour | 830—Orchestre 
{ a) dei EUR : HAT ARE TES 245—Ad 1h de chambre 
s = 6 10—C rar que 3.00—Radio-Journal, 9.00—Chorale du 
PU <1.0  EPeR Le club 13-19 Canada français 
= 1130—Terre Nouvelle … | *9Curonique ess NE 
L: F 1ve 


atati et patatal 
25 


415—Bienvenue Sask. 


12 ommuniqués 530—Radio Transisto vivent? 
LUTTE | 8 Ne PTE À cn Nouvelles. locales 10.30—Toute la gamme 
v k onique 1100--Les nouveaux 
CUBE 1 s 9 1.00—Radio-Journal, sportive citoyens 
RTE | fe jap Pur quatre roues | @15clairez-mol SAMEDI 
/ Û pi & É | 4 _ " & AZ 
L> DU PROCÉDÉ GALVRAOPLASTIQUE, ON SORT) * 10 | ue avec les jeu- | 6451 chapelet 
RÉ TAT UN NÉGATIF (PÈRE) DE CE DISQUE, NÉGATIF À L'AIDE ue 00 à … | (Aimer 1119. | 69-0 Casa, Our, 
L'EXPOSITION UNIVERSELLE DE CHICAGO SA DUQUEL OÙ POURPAIT PRESSER DES DISQUES ON 11 a00-Shtardié 800—Trente minutes |, He un 
DE 1893: MAIS CES AUTOMATES ME POUVRI- AT PRÉTÈRE EN PRODUIRE D'ABORD UN POSITIF (MÈRE) LE 4 aux hommes | Semen | de 
ENT JOUER QUE "AFTER THE BALL !5 OVER”, ET ENSUITE LA MATRICE (FILS) A en, 3.00—Match-Intercités CKSB, méléo, | 545 Témoignages 
we | 355—Chroni pensée du soir Jevout, c es 
- Ré qe CR 1 Tes 
Les merreilles de la nature! HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT anne ke LUNDI 0 ESS nat 
1—Pieine de détours, d'inéga-| 1—Dépendance. à 430--S22268 français 130—Pour ceux qui Bonjour #8 
2 Jeute perdrems. — Ville| Gers Mél 7 | S89-nomme et le soi | sAsLe pti ba gun—Kouveles. Vocale 
rs Has r' amme ou É 
de Chaldée. 3—D'être. — Gros oiseaux. Do endas ad À este Je M ss LL porive à ” 
3—Employé d'hôtel, chargé de| 4—Ordre prescrit. — Pronom 615—Le chapelet 1000—Est-ce ainsi que LR pen 
racoler des voyageurs. — — Préfixe. 630—Le cabaret du les hommes musica] 
Ministre mahométan. . | 5—Lien de jone. — Introduire, 4 RE ie PE: IRON 1000—Tante Lucile 
4—Carte à jouer. — Extrait) 6—Genre de plantes. — Or- 7 ANR MATE vous parie ne vb 3 
concentré. | i x ÿ ; ne Le pa 2 MAFTUEE Ets de |1059-—Signal Horaire 
FR © Mare EP PR aren — Instrument soir qui penche à alterner 1100—Radio-Jour 
5 rh k ol Economis- | rem AH Chronique a À cugngn et H:10—Chronique 
6—Marque le superlatif. — D pr de mm v ere Sym. 2.00 Le cabaret du, 1109—hevue des arts das Mie 
Conj. — Comm. de Belgi- u ium. — Arides. 1 80 . rs et des lettres 11.30—Reportages 
que. 9—Petit édifice. — Représen- MO — vas MARDI eee 7 PP 
1—Fêtes en l'honneur d’Ea- te le rire. 3 | 10.20—Nouvelles jsoales. ati "À CA di 12.00—L'heure 
e Pr: — Rivière An A “es ir ph musulma- mer 0 s asie Crolssante FE 2? }ontrs 
8N'affirma pas. — Temps|11-Suinta. — Concevoir l'idée | Du jundieusemedi | Concert © | 355-Chronique 
du jour. — Manche au ten-| de. — Deux. k inclusivement 10.00% La gg" ré que ue UT ouinas 
nis. À |12—Fleuve ie — Titre 63-—0O Canada, Ouv. ne 415—La parole est d'or 
Quand, le long de roselières tranquille, nous nous pro- balancement des roseaux. Si nous tournons autour de lui, Pur A APE TETE rues (D, 6 PR #8 matin (020-aue PPTPILESS 
menons en observant la vie des marais, il arrive parfois il tourne lui aussi imperceptiblement, de façon à nous de die récente. ee" "4 do Mamosr et re à comp- 
que sans que nous nous en doutions un oiseau nous épie, montrer toujours son “meilleur côté”. Mais si nous nous 11—Partie du corps. — Pro- 949 Témoignages de chansons ter du 22 mai) 
Dans les roseaux, en effet, se tient immobile l'oiseau que  approchons par trop, Il fait alors appel à une tout autre nom. — Art de lancer. pes a perl à PP AE gp 5 pe peche À gg 
beaucoup connaissent de nom, mais que bien peu ont tactique, 1 plie brusquement ses pattes, rentre la tête 12—Aller ça et là à l'aventure. #.10—Chronique aiment r nee ing 
aperçu: le butor, A notre approche, il sait si parfaitement dans les épaules et gonfle ses plumes le plus possible, 11 | — Epreuves. 8.15-—Bonjour "À d bal de 615—Le chapelet 
se camoufler qu'on pourrait le croire détenteur de la a maintenant l'air beaucoup plus grand: c'est sans doute | SOLUTION DU PROBLEME No 445 PA ra mod ons pes po > Mu ui 
formule magique qui, dans les contes, permet de se ren- sa façon d'agir: le butor visiblement veut nous en impo- ” : s : Jsunesse dorée  |1990-—Eat- si mon pays 
5 S Horirontalement: 1. Singul- m8 Verticalement: 1. Sempiter- | ce ainsi Que | , 55 Trent a. 
dre invisible, 11 sait étonnamment bien tirer parti de son ser. Pas de résistance affolée ou effrayée: tendu, il attend | sous: à Eee — Acute Sites 2 les Tout 2° | Dan les hommes | PE ormations 
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St-Bonifoce, le 12 août 1965 


a ue 


Les femmes petites doivent “tricher 


Les femmes de petite taille 
ont pendant longtemps souffert 


d'un complexe d'infériorité, car | 


pour elles, l'élégance était cho 


se difficile, La mode était unelme petite eat de 


clement “tricher” sur leur tail ,et amenuiser les épaules; le gen: | 
| re etrique est lait pour les 1em- | 


Le, 
Une taille haute | 
Le grand danger pour la fem 
“aire petite | 


4 


. 


mes petites Dégager le cou: 
pour lui donner de la hauteur, 
U suffit d'échancrer un peu Île 


longue liste d'interdietions: pas] fille” 11 faut avant tout être | devant de l'encolure, Allonger la 
de rayures en travers, pas de! féminine et ne pas paraître en | ligne à l'aide de découpes ou 
manches longues ou bouffantes, | fant en choisissant un style as. 
pas de jupes amples, pas delsez net, sans rigueur. Parmi les! gnes verticales sont toutes dé: 
grands chapeaux, etc, en nelimpératits pour la femme de!signées, comme le mailiot de 


leur semblait 
d'hul, cependant, gréce à cer 
tains couturiers conscients de 
ler problème, elles peuvent fa. 


Bijoux et bibelots 


permis. Aujour:!cina pieds ou moins, on note: 


la jupe en raccourcis 
buste: la robe Empire | 
je. Diminuer la carrure | 


Allonger 
sant le 
est ide a 


Coffret 


de 


Posette 


Pas de pointe! Voilà la nou-| panneau) tinit ses jours comme | 


velle règle d'étiquette que pres- 
crit l'automne, aux souliers de 


cuir, 

Le pled distingué s'en tiendra 
aux chaussures de cuir souple 
et doux, à bouts ronds, élégam- 
ment dépouillées ou parées se- 
lon le décret de la nouvelle mo- 
de, Quand on dit: “rond”, 
faut penser à la forme du cin- 
aquante cents ou du quurt d'arc, 
La courbe s'élargit jusqu'au 
bout de l'orteil dans un contour 
généralement plus étendu. Des 
mocassins aux mules, disent les 
Industries du cuir, tous les gen- 
res de souliers de cuir se con- 
formeront à la nouvelle directi- 
ve, on se courbera! 

+ 9 + 

Le compositeur italien Verdi, 
se méfinit des médecins, et ne 
les appelait qu'à contre-coeur, 
Une bonne fois, loin de chez lui, 
ll fut forcé de se confier à un 
chirurgien de l'endroit, 

“Je vous ai fait demander”, 
dit Verdi, au moment où le mé- 
decin s'apprétait à ouvrir sa 
valise, “mails je tiens à vous 
faire savoir que je ne crois pas 
à votre profession.” 

“Fort blen, réplique le méde- 
cin en lui im t le ther- 
mométre dans la bouche, “un 
âne ne croit pas au vétérinaire, 
mais {1 se fait guérir quand mé- 
me,” 

+ + + 

Une porte ancienne peut for- 
mer une excellente base de di- 
van. Munie de pattes de bois ou 
de métal comme on en trouve 
dans les aquincailleries, et mate- 
lassée de caoutchouc-mousse, la 
porte se transforme en un sofa 
moderne ou lit d'invité, 

La porte à surface unie (sans 


Un nouveau livre 
sur la régulation 


des naissances 


MILWAUKEE (CCC) — Le 
Dr John R. Cavanaugh, psychia- 
tre à Washington, est membre 
de la Commission instituée par 
le Pape pour l'étude des problè- 
mes de la population, Il a pris 
la parole à Milwaukee (Wiscon- 
sin), à l'occasion de la paru 
tion chez Bruce Publishing Co. 
de son dernier livre, “The Po- 
pes, the Pill and the People”, 
et a déclaré que le problème de 
la régulation des naissances fe. 
rait l'objet d'une déclaration 
personnelle du Pape: cette ques: 
tion, at.il ajouté, n'est pas de 
la compétence du Concile, 

Le Dr Cavanaugh a ajouté 
que les membres du groupe 
étaient tenus au silence le plus 
strict quant à leurs travaux. 
Mais, il faut se rendre compte 
que les termes techniques n'ont 
pas toujours une signification 
identique chez les médecins et 
chez les théologiens; aussi, 
avant de chercher à s'entendre, 
il faut tout d'abord parvenir à 
une précision exacte des ter- 
mes employés, Comme la Com- 
mission n'a pas encore terminé 
ses travaux, le Dr Cavanaugh 
ne croit pas que le Pape sera 
à même de faire une déclaration 


table à café ou, montée sur de | 
plus hautes pattes, comme table | 
de travail pour monsieur. 

L'installation des portes plian- 
tes est un jeu pour quiconque 
sait jouer du tournevis. Son 
coût équivaut à celui d'une por- 
te ordinaire, On y gagne six 
pieds carrés d'espace, soit le 
demi-cercle que requiert une | 
porte pour faire un tour com- 
plet sur ses gonds. 

+ # + 

Deux personnes qui prient en- 

sanbie ne sont pas loin de s'ai- 


mer, 
Le Paul p ÉARFEONNE, 
* 
Entre malins 
Un champion de la boxe, pour 
faire respecter son paletot, atta- 
che à Ia boutonnière un billet 
RS Ce À de ame 
 # ap un € - 
boxeur”, Quand il revint, 
ne retrouva que son billet sur 
lequel on avait ; 
Pris par un champion cou- 
reur”, 
vue 


Pour faire disparaître les ta- 
ches sur les meubles, les frotter 
avec un linge humecté de par- 
ties égales d'huile de lin et d'al- 
cool. On peut encore couvrir la 
tache de soda à pâte et y tenir 
un fer chaud en surface en 
ayant soin de ne pas griller le 
verni du miautie. ÿ 


Poires au chocolat 
Egouttez bien des poires en 
conserve, mettez le sirop de cô- 
té, posez les poires dans un sa- 
ladier et versez dessus une crè- 
me au chocolat en boîte égale- 
ment ou encore une crème ins- 
tantanée à la vanille, 
+ + + 
Pensons seulement à bien fai- 
re aujourd'hui, et quand le jour 
de déermain sera arrivé il s'appel- 
lera aussi aujourd'hui, et lors 
nous y penserons. 
Saint François de SALES, 
+ # + 


Bourguignon provençal 
Faites revenir les morceaux 
de boeuf avec de l'huile, en mê- 
me temps que des oignons émin- 
cés, Ajoutez alors une cuillerée 
à soupe de riz en pluie, de l'ail 
, un peu de sauce tomate, 


.|sel et poivre, romarin, des lar- 


dons. Fermez la marmite, lais- 
sez cuire trois-quarts d'heure. 
Ce plat peut être réchauffé pour 
le repas suivant. 

+ + + 

En Angleterre, les question- 
naires que soumettent à leurs 
clients les Compagnies d'assu- 
rance-vie sont souvent indis- 
crets. Un respectable citoyen se 
voit, de la sorte, prié de répon- 
dre sur ce point capital: “Votre 
père est-il mort? Dans quelles 
conditions ?" 

Embarras dudit citoyen, dont 
le père —— cela arrive dans les 
meilleures familles — a été pen- 
du haut et court par la justice 
de Sa Majesté, 

Après avoir réfléchi, il rédige 
ainsi sa réponse: “Père décédé 
à la suite de l'effondrement d'un 
plancher au cours d'une céré- 
monie publique”. 

+ # + 
Je nage dans les Evangiles, 


| 


avant le 14 septembre, c'est-à. | j'y trouve cent mille beautés 
dire avant le début de la qua-!que je n'avais jamais vues. 


trième session conciliaire. 


Louis VEUILLOT, 


de nervures verticales. Les 


bain d'une pièce qui allonge, 
Réduire les revers qui engon- 
cent; les choisir plutôt pointus, 
Ramasser l'ampleur autour des 
hanches sous la taille marquée. 
Les plissés sont permis à con 
dition d'être petits et serrés, 
les godets disciplinés, La taille 
doit être soulignée sans exagé- 
ration. Il faut surtout faire at- 
tention à la ceinture qui doit 
être de préférence étroite et 
souple, Affiner le plus possible 
les manches longues pour ne 
pas alourdir la silhouette tou- 
jours allégée par les manches 
courtes. 

La femme petite ne doit ad- 
mettre qu'un seul détail sur la 
robe ou le tailleur, De même, 
les bijoux ne doivent pas être 
volumineux. Rapprocher à l'ex: 
tréme le double boutonnage, en 
faveur cette saison-ci car il élar- 
git toujours. Proportionner les 
poches, surtout celles qui sont 
appliquées. Les écossais et les 


imprimés sont gracieux s'ils| 
fon- 


an petits et aux dessins 
us, 

La petite dame peut aussi 
donner plus de longueur à la 
silhouette grâce à des souliers 
beiges, de même teinte que les 
bas, Il est inutile de porter des 
talons très hauts qui déséquili- 
brent la silhouette, Evidemment, 
pas de souliers plats non plus. 
Aussi, les grands sacs à main 
fourre-tout ne sont pas pour el- 
le, Il faut adopter des sacs exi- 
gus, comme ceux de ‘orme po- 
chette, Les chapeaux doivent 
surtout être en hauteur: les lar- 
ges bords droits écrasent, 

Quant à montrer leurs ge- 
noux, les femmes petites peu- 
vent le faire si elles y tiennent, 
à condition toujours, de tricher 
avec la longueur de 1 jupe. 
Les vestes, boléros, ou blousons 
les aideront à créer cet effet 
d'optique. Donner l'illlusion d'ê- 
tre grande est une question de 
proportions. Si elles les respec- 
tent, tout est permis aux pe- 
tits bouts de femmes. 


Patron imprimé 


Ly [eric Tati 


Numéro du patron: 9131 
Grandeurs: 1214 à 2214 
Prix: 50c 


Envoyez votre commande à: 

Marian Martin Dept., 

Lo Liberté et le Patriote, 

60 Front St. West, Toronto, Ont. 
(non à Winnipeg) 

Ecrire lisiblement le numéra du 


patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse, 


(Paiement en monnaie seulement, 
les timbres ne sont pis acceptés.) 
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ATTENTION! MESDEMOISELLES 


Les petites demoiselles qui 
veulent plaire aux jeunes gens 
affichent parfois un air de gaie- 
té, une vivacité, un semblant 
d'enthousiasme qui ne leur sont 
pas naturels. On leur a dit que 
c'est le moyen de se faire re- 
marquer et que les garçons pré- 
fèrent les filles vives et gaies. 
Mais, interrogez n'importe quel 
garçon, jeune ou même adoles- 
cent, qui commence à fréquen- 


être gaie, aimable et souriante 
sans être bruyante et passer 
pour “une énervée”, 

A tout âge, la sérénité est 
une des qualités les plus envia- 
bles qui soient. Lorsque sur- 
vient un événement imprévu, 
accident ou incident, la femme 
sereine, maîtresse de ses nerfs 


une cotonnade plus solide, Sa chemise-veston de coule 


LE PATRIOTE 


en nouveau tissu à mélange 


et de ses émotions, ramènera 
le calme parmi les esprits exal- 
tés, Vous avez tous vu, lors d'un 
tamponnement entre deux au- 
tos, de ces femmes surexcitées 
qui sortent de l'auto pour inju- 
rier le chauffeur de l’autre vci- 
ture ou l'agent de la circula- 
tion. Elles n'améliorent jamais 
les choses en agissant ainsi, 

La mère sereine, qui sait gar- 
der son sang-froid, élèvera des 
enfants calmes qui ne feront 
par de crises de nerfs à tout 
propos. Elles aideront leur mari 
à garder son calme, ainsi bien 
des colères et bien des larmes 
seront évitées., Les enfants, mé- 
me durant les premiers mois 
de leur existence, réagissent à la 
nervosité de leur mère, La plu- 


velle épousée qui reçoit ses 
beaux-parents pour la première 
fois ne casserait pas son plus 
beau plat de porcelaine si elle 
savait garder sa sérénité. 
Les étudiantes réussiraient 
aussi leurs examens si elles 
avaient appris, au cours de l'an- 


née scolaire, à s'entraîner à la 
sérénité. 


. / 
On ne se marie qu une 
Journée par année … 


LE CAIRE — Nazlet el Sam- 
man ressemble aux autres vil- 
lages égyptiens, sauf pour deux 
caractéristiques. En premier 
lieu, il se situe tout près des 
Pyramides et du Sphinx, de sor- 
te que les villageois passent 
leurs journées à servir de gui- 
des aux touristes, visitant les 
monuments au lieu de s'occu- 
per d'agriculture, 

Deuxièmement, les mariages 
sont célébrés une seule jour- 
née par an. Cette restriction ma- 
trimoniale vient d'une légende 
au sujet du cheik El Samman, 
appartenant à une secte reli- 
gieuse, qui était venu prier à 
cet endroit il y a des centaines 
d'années. 

Un village prit naissance au- 
tour de la tente qu'il avait oc- 
cupée et, selon la légende, les 
mariages doivent être célébrés 
le jour anniversaire du passage 
d'El Samman. 

“Un mariage qui aurait lieu 
un autre jour, se terminerait 
par un divorce ou avtre mal- 
heur”, d'expliquer les villageois. 

La célébration nuptiale an- 
nuelle constitue une réjouissan- 
ce pour tous les gens du village, 
comportant défilés de chevaux 
à travers les rues, coups de ca- 
rabines tirés en l'air, danses et 
chants au son des tam-tams, et 
la présence des touristes, em- 
menés par les guides des Pyra- 


mides, qui ne perdent pas l'oc- 


casion de braquer leurs camé- 
ras sur un sujet aussi pittores- 
qu 

font par ailleurs très simple- 
ment. Dans chaque maison, les 
hommes se réunissent, et les 
signent les contrats. Les fem- 
nies, pas même les nouvelles 
Puis, les couples, à dos de 


pères des nouveaux conjoints 
mes n'assistent pas aux cérémo- 
mariées. 

chameaux ou en voitures, s'a- 
8 les réjouissances publiques. 


cheminent à l'endroit où ont 
La mode à Paris 


La mode automne-hiver 1965- 
66 est née, Elle n'est pas révo- 
lutionnaire mais marque une 
évolution due en particulier à 
Courrège, dont l'influence n'est 
pas étrangère à la rigueur et 
à la sobriété de lignes qu’obser- 
vent presque tous les coutu- 
riers. La coupe est plus recher- 
chée aux dépens des garnitures. 
Les lainages, plats et unis, cré- 
pes de laine, ainsi que les tweeds 
sont en régression, 


La silhouette générale est 
construite étroite, les épaules 
larges, la taille dessinée ou li- 
bre, les coutures apparentes 
pour rendre compte de l'archi- 
tecture du vêtement. 


he A 
de ds Liberté 
el 74 Pat 
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“Vous venez de démasquer 
l'un d'eux, Caui-à ne paraîtra 
plus, Ë est brûlé, Li sera rempla- 
cé par un autre, À quel réseau 
appartenait-H? Impossible à 
préciser pour l'instant. Les au- 
tres, ceux qui jouaient à se jan- 
cer un anneau en caoutchouc, 
les avez-vous suffisamment ob- 
servés pour vous rappeler leur 
signatement? Moi, je ne serais 
même pas capable de dire la 
coeur de leurs maälots. 


| 
| 
| 
F 


Jo% Augusio commençait à|espion ne s prolongera guère, | sévère de 
, EU : r , 
æ rendre compte que l'aventure | j'espère. Le mieux, s nous som-|ne M L 


n'étah pas seulement un jeu. Il 


CAPRICE ! 
À 

QUATRE 

VOIX 


vemt en arrière, C'est celui qui! 
est revenu seul voler le porte- 
documents, (Il se prit à rire.) | 
En tout cas, ils n'ont pas remar- | 
qué l’homme au chapeau tyro- 
lien, dont l'action s'est déroulée 
pendant qu'ils ont tourné le dos, | 
et Ls doivent être bien déçus | 
maintenant. 

— Il faut retourner à l'hôtel. 
Pouvez-vous m'accompagner? | 

Jos Augusto aida M. Lam-| 
bercy à se remettre debout. | 

— La cohabitation avec mon! 


11 


mes de nouveau face à face, sera 


mande la plus grande discrétion. 
: Elle vous est tout acquise 
ainsi que mon dévouement, 


| fois, mon jeune amd, je vous de: vite surmonté son émotion et ré- 


cupéré son sang-froid. 
Les deux espions en maillot, 


— Je n'en doute par. Merci.| qui s'étaient jetées dans leur 


Hi 
|| J'accepte votre dévouement, | voiture après avoir emporté, 
|| vous venez de prouver son effi-| sans s'en À porte-docu 
|| caché. (M. Lambercy toussota.) ments de l'homme au chapeau | la 
is, il y a | tyrolien, stoppèrent dans un coin 
| 1 i désire que | de forêt, se rhabillèrent et ga- 
ma fille ignore la tentative de ce | gnèrent Cascais. 
|| soir. Elfe m'avait tant fait pro- 
|| mettre de rester cloîtré dans ma |j 
|| chambre. Elle ne va pas tarder 


Comme je vous en priais 
quelques instants, je 


à rentrer. 


: ; portant 
Jos Augusto comprit ce que|talon de flanelle bleu et 


suggérait M. Lambercy. 
— Pour rien au monde, je ne 


Une vila isolée, au fond d'un 
ardin touffu, les accueillit, 
— Le patron est-il là? 
Un domestique pan- 
jersey 


sur le yacht, 


voudrais que Mike Val me sur-| mais Madame est au salon. 


prit dans.ma défroque de pé- 
cheur, Je vous quitterai dès que 
Je vous aurai laissi, au salon, 
au milieu des hôtes et du person- 
nel. Je ne serais pas tranquille 
de vous savoir seul, dans votre 
chambre, à proximité de l'éner- 
gumène furieux d’avoir raté son 
coup. 

— ll ne 
maintenant croyez-moi, 
fuir. 

Es arrivaient devant ke porche 
ka forteresse manuéli- 
ambercy s'exclama: 

— Mon ombrelle, je l'ai ou- 


sinon de 


dut convenir qu'il serait éga-|de ne rien changer à mon aiti- | bé sur la plage! VX ne man- 
lement hors d'état de les identi- | tude d'indifférence polie. J'aurai | quera pas de me reprocher cette 


fier, 
…— Je ne vois que 


une lumière si intense qu'elle 
brouïlait ma vue, Sont-is 


leurs si] 
et leurs jambes, déformés par} 
ke mouvement et s'agitant dans, 
| pas la police au couramt? 
bionds, bruns ou roux? J'essaie | 
en vain de me ke rappeler. Le!sûr, 


l'air de croire à sm singulière 
madvertance. 


Joæ Augusto soutenait le vieil 
homme. Grave, à demanda: 
— Pourquoi ne mettez - vous | 


— Elle l'est déjà et m'a, bien 
offert sa protection, mais 


plus grand possédait une abon-|1il est nécessaire de patienter en- 


dante chevelure que, d'un geste|core . .. 


pour agir, avec son| 


distraction 


— Nous y allons! 
Tous parlaient anglais. 

. Au salon, la fermme aux sour- 
cils laqués, vêtue d'une longue 
tunique jaune ourlée de noir, se 
leva à leur arrivée. 

— Alors, John, quoi de neuf? 
Sur un guérkion, l'homme in- 
terpellé jeta devant elle la ser- 


tentera plus rien|viette de cuir. 


| — Nous aimons à croire que 
cette fois, vous avez là une do- 
cumentetion précieuse. Nous l'a- 
vons subtilisée au professeur lui- 
même. 

Fébrilement, elle ouvrit la 
|servieite et en tira une liasse 
de papier blanc qui la bourrait. 
| Une carte, sur laquelle étaient 


e, 
Les cérémonies nuptiales sel 


| "Soeur Sourire” est 


Billet du jeudi 


Si Dante Allghieri fut 
l'homme de l'amour, cela doit 
tenir à son esprit, ses qualités 
morales, plutôt qu'à sa beauté 
pyrtes 

l'on en croit ses contem- 
, celleci n'avait rien 
mn rappelât Adonis ou. Appol- 

n, 

Le contraire serait plus 
près de la vérité. 

Boccace, qui fut de ses amis 
et le connut bien a laissé de 
lui ce portrait: 

“De taille très moyenne, il 
avait un long visage au nez 
crochu, la lèvre inférieure 
saillante, les épaules quelque 
peu courbées, les yeux plutôt 
aber le teint brun, cheveux et 

rbe crépus: toujours mélan- 
colique et pensif.” 

Les femmes de Vérone, où 
il vécut longtemps, ne s'éton- 
nalent pas de son air sombre, 

Il s'explique, disaient-elles, 
puisqu'il revient de l'enfer. 

Réflexion amusante qui 
était un témoignage attestant 
la pee que connaissait 
sa Divine Comédie, 


Cette oeuvre surtout célé- 
bre par son Enfer, en est une 
d'amour. 

Pour de nombreux lecteurs, 
italiens et autres, elle est d'a- 
bord l'histoire de Francesca 
de Rimini, 

Qu'on le veuille ou non, et 
malgré les prétentions de l'au- 
teur à la philosophie, 

L1 L D 

Celui-ci n'est pas d'hier, 
puisqu'il naquit en 1265 et 
qu'on célèbre à travers le 
monde son septième centenai- 
re. Il était Italien et de Flo- 
rence, comme Michel-Ange, ce 
qui peut expliquer des choses 
dans l'ordre de l'amour, 

Car Florence fut des villes 
d'Italie celle où le eulte de la 
beauté, de la femme, de l'a- 
mour, était une sorte de reli- 

on. L'amour n'était pas qu'i- 

éal et platonique dans cet- 
te Florence qui connut la jeu- 
nesse de Dante il y a 4 
siècles, ni dans celle de la 

sance, quelque de u x 
cents ans plus tard. 

Il est asez significatif que 
Dante place dans les Limbes, 
en même temps que les en- 
fants morts sans baptême, les 
luxurieux. 

Il les estime moins à blà- 
mer que les gourmands, les 
avares et les coléreux, les cri. 
minels et surtout les orgueil. 
leux, ces derniers portant le 
pos du plus grand péché qui 
soit. 

Car l'orgueil fut le péché 
de l'Ange déchu, tandis que 
celui de la chair, lié à la con- 
cupiscence, est inhérent à la 
nature humaine, 

Ce qui souvent explique, 
mais n'excuse pas. 

. L] L1 

Si la Divine Comédie im- 
mortalise Francesca de Rimi- 
ni il reste que la grande ins- 

jratrice de Dante fut cette 

trice Portinari qu'il con- 
nut à peine, aima dès l'âge 
LAURE ans et jamais n'ou- 


Car vint un jour où ses pa- 
rents le marièrent, et ce fut 


BRUXELLES (CCC) — Une 
nouvelle à sensation vient d'être 
lancée à l'étranger: “Soeur Sou- 
rire”, des Dominicaines de Fi. 
chermont, a quitté l'Ordre. 

Nous apprenons de source 
sûre que cette nouvelle à sensa- 
tion est dénuée de tout fonde- 
ment, et peut être rangée parmi 
les communiqués sensationnels 
lancés à intervalles réguliers au 
sujet de certaines vedettes. 

“Soeur Sourire”, la Rév. 
Soeur Luc-Gabrielle (Jeanne 
Beckers, de Bruxelles) est tou- 
jours membre de la Congréga- 
tion des Religieuses Dominicai- 
nes - Missionnaires de Ficher- 
mont (Waterloo) et se trouve 
actuellement en pleine période 
d'examens. En effet, elle étudie 
les sciences religieuses à l’uni- 
versité catholique de Louvain, 
Soeur Luc-Gabrielle conquit une 
renommée mondiale par ses 
chansons qu'elle lança après son 
entrée au couvent. “Dominique” 
par exemple, fut classée aux 
Etats-Unis parmi les meilleures 
chansons de genre. 


Poge !1 


Dante, poète de l'amour et de l'enfer 


la fin de l'idylle éthérée avoe 
Béatrice, qui peut-être ne con 
nut pas les sentiments qu'elle 


tait mariée ellemème à Si 
mon de Bardi, asser Incons 
ciente de ce au'elle nouvait 


inspira. représenter pour le poète san 
Avant eu trois enfants de | ancien voisin. 
cœtte Gemma del Donati qui C'est pendant son exil, au 


moment où !l se rendit comp. 
te qu'il ne pourrait jamais 
rentrer à Florence, qu'il com- 
mença sa Comédie, 

Béatrice y est présente par: 
tout Dante avant tenu sa pro- 
messe “de tire de sette fem- 
me ce que nul n'a jamais dit 
d'aucune autre." 

L'ILLETTRE. 


Cnait à 
Louise 


fut sa femme, il quitta un 
jour celle-ci et s'en fut courir 
le monde pendant vinet ans 
ou plus, à cause d'accusations 
de malhonnèteté portées con- 
tre lui. 

I partit done, condamné au 
bannissement, et son épouse 
refusa de le suivre, 

Entre temps, Béatrice s'é. 


Q. — Je tiens à vous remercier de tout coeur pour vo- 
tre dévouement au Courrier de Louise, J'apprécie beau- 
coup votre bon jugement (je ne suis pas la seule, croyez- 
moi) et je profite de bien des réponses. “La Liberté et le 
Patriote’ était bien triste l'hiver dernier lorsque vous avez 
été malade, J'ai beaucoup prié pour vous. 

Voici mon problème, Notre fille s'est mariée derniè- 
rement. Tout s'est très bien passé, excepté qu'au cours de 
la réception, des membres d’une famille parente de mon 
mari se sont conduits comme des voyous. Ils racontaient 
des histoires à double sens, traversaient la salle en cou- 
rant les jeunes filles qui assuraient le service des invités. 
Naturellement, depuis, tuute la paroisse ne fait que parler 
de ses gens, et mon mari et moi avons bien honte, Une de 
nos filles nous suggère de leur demander des excuses, mais 
nous sommes timides tous les deux et n'osons rien dire. 
De plus, ces gens ont de véritables langues de vipère et 
sauraient essayer de se venger. Mon mari dit que jamais 
ces parents ne seront invités à quelque fête que nous don- 
nerons. Il me semble que nous ne pouvons pas faire cela. 
Qu'en pensez-vous, chère Louise? — Découragée, 

R. — Je suis d'accord avec votre mari. Puisque ces pa- 
rents ne savent pas se conduire au milieu d'une société res- 
pectable, ils n'ont pas de place à ses fêtes. Si vous faites d'au- 
tres noces, ne les invitez pas. S'ils viennent vous demander la 
raison pour laquelle vous ne l'avez pas fait, dites-la-leur très 
simplement, Vous ne devez pas risquer de faire assombrir un 
si grand jour, par des personnes mal élevées. De telles aven- 
tures arrivent trop souvent, malheureusement, Il serait bon 
qu'un bon nombre fasse à ce sujet, un sérieux examen de 
conscience, 

Laissez-moi vous remercier très sincèrement, chère Ma- 
dame, pour votre appréciation du Courrier et surtout pour 
vos bonnes prières lors de ma maladie, Je suis heureuse de 
vous dire qu'elles ont été exaucées. Si les quelques lignes écri- 
tes chaque semaine sont utiles aux amis du Courrier, je m'en 


réjouis, 

+ 7 
Q. — Nous sommes invités, mon mari et moi, à aller 
passer une semaine chez des amis à leur maison d'été, Evi- 
demment, nous ne voulons pas arriver à la campagne les 
mains vides, et comme les facilités de lavage à cet endroit 
ne sont pas trop modernes, j'avais emporter nos 
draps, couvertures, serviettes, etc. Croyez-vous que nos 
amis seraient insultés si nous faisions cela? Pour nous ce 
ne sera rien du tout, car nous avons beaucoup d’ ce 
dans notre voiture et cela évitera du travail à notre hôtes- 
se. Conviendrait-il que j'apporte un rôti ou un jambon 
cuit? Quelques conseils nous seraient très utiles. Merci de 
ceux dont j'ai déjà profité et de ceux que vous voudrez 

bien me donner, — Lectrice assidue, 

R. — J'imagine qu'en lisant votre lettre, chère Madame, 
de nombreuses hôtesses de campagne, qui n'ont pas toutes les 
facilités modernes, ont dû bénir votre excellente idée, On ne 
la trouverait sans doute pas dans les traités d'étiquette, mais 
je l’approuve tout de même, Je suis certaine que vos amis ne 
seront aucunement fâchés, Il me semble qu'il serait préféra- 
ble qué vous apportiez soit un jambon ou un ou deux poulets 
en boite, plutôt que cuits, Si vos hôtes ont fait une provision 
de viande en anticipation de votre visite, les viandes fraîches 
ne se conserveraient peut-être pas s’il y en avait en trop gran- 
de abondance, Vous pouvez aussi apporter quelques fruits et 
des bonbons. Vous désirez aussi offrir un petit cadeau. Si vous 
êtes déjà allés chez ces amis, vous pourrez choisir un bibelot 
qui conviendrait à la maison ou qui serait utile, tel qu'un 
grand cendrier, un chandelier pour les soirs de tempête quand 
l'électricité fait défaut. Si vous ne connaissez pas la maison, 
j'attendrais, à votre place, de l'avoir vue, puis, à votre retour 
vous pourrez acheter et envoyer ce que vous croirez le plus 
convenable, 


LOUISE, 


tre” a pris possession, avant 

vous, du dossier Lambercy, Voi- 

là trois jours que vous guettez 

l'occasion pour obtenir ce résul- 

tat, pauvres imbéciles! 

Un rictus de mépris lui tordait 
bouche 


Les deux hommes parcouru- 
rent le papier: 


“Monsieur Lambercy, pour- 


der, Tenez-vous-le pour dit.” 

Les deux hommes, pâlis sou- 
dain, rageaient en silence, Ils 
éclatèrent ensemble: 

— Que s'est-il passé? 

— À quel moment avons- 
nous été bernés? 

— Nous nous réhabiliterons. 
Apr nous avons à venger 

— Courez après l “autre”, 
maintenant, fit-elle, sarcastique. 
Pensez-vous qu'il soit demeuré 
au Guincho à vous attendre? Les 
documents ont déjà filé en lieu 
sûr, grands innocents! L'affaire 
est fichue, bien fichue. 

Elle tournait autour du salon 
ainsi qu'un félin encagé. 

— Ecoutez-nous, n'en parlez 
pas encore. Accordez-nous une 


José Augusto ordonna à un|griffonnées quelques phrases,!nui pour nous débrouiller. Nous 
groom de courir à k recherche | tomba à ses pieds. 


du parasol, puis # prit congé 

— À demain, cher monsieur, 

— C'est cela, à demain. 

En régagnant sor auberge, 
José Augusto songeait qu'il avait 
désormais, en M 
plus cordial 


des amis, puis fl 


Ele ricana. 

— La documentation semble 
maigre, Voyons ce mot. 

Elle ramassa la carte qu'elle 
parcourut. D'un geste rageur, 


Lambercy, le |ele la leur tendit. 


— Lisez à votre tour . . . 


Les deux complices retournè- 
rent à l’auto et reprirent la rou- 


te, 

Il jeur fut aisé de découvrir 
que la Volkswagen était toujours 
rangée devant le Guincho et ils 
tresaillirent de joie à le consta- 
ter. 
— Lui aussi commet des 
bourdes et il sera victime de 
sa dernière, je t'en réponds, 

— Maintenant, il ne sagit 
plus de le laisser s'échapper. Il 
est certain qu'i n’a pu se dé- 
barrasser des documents. 

— Nous n'avons jamais sur- 
pris qu'il aït, au Portugal, tra- 
vaïllé en cheville avec des tiers. 

— Certainement pas. Il n'a 
donc rencontré personne à qui 
confier le paquet. Il est encore 
en sa possession et nous le ré- 

ons. 


— Oui, Shorty. 

Shorty était le surnom donné 
au plus petit du couple. John 
était l'individu aux cheveux trop 
longs qui, sans cesse, retom- 
baïent sur ses yeux, sans par- 
venir à cacher l'éciat cruel du 


regard. 

lis s'embusquèrent dans la du- 
ne à proximité de la route et ne 
perdirent plus de vue le chemin 
de l'hôtel. 


John sifflait entre ses dents: 
— Je ne digérerai jamais cet 


|tenterons de liquider l’ “autre”.| échec qui nous déconsiière au- 
| Nous repartons sans délai à ses | près de la patronne et l’ “autre” 


| trousses. 

— Partez .., C'est cela, par- 
tez! Je ne vous supporterais pas 
une minute de plus, Débrouiliez- 

| Vous , . , si vous en êtes seule- 
[ment capables et sans histoire, 


machinal, A rejetakt très sou-|akie, si besoin es. Encore une |admira que Le professeur eût si} Vous avez été dévancés. L'“au- | hein 


me le paiera cher. 

Shorty hocha Ja tête, 

— Débrouillons-nous, mais 
sans histoire, nous at-elle dit, 
La vengeance, c'est bien, mais 


PR CR 


or 


” a expédié Jimmy à Sintra,| Mais attendre la fin, même si 


Îl s'est arrangé pour faire croire 
à un accident, Nous devons pro- 
céder avec le même doïigté, Ca- 
moufler la di ition en suici- 


triste monde. Il faut, toi qui pos- 
sèdes une nature sentmentale, 
que tu écrives la lettre d'Hein- 
rich Müller qui sera son adieu 
à la vi, 

— Je m'y mets immédiate- 
ment. Pourvu qu’il me laisse le 
temps de l'écrire jusqu'au bout, 

— Il faut l'écrire en alle: 
mand, reprit Shorty. Au mo- 
ment de mourir, c'est la langue 
maternelle qui doit revenir sous 
le stylo à bille. Il a emprunté la 
nationalité autrichienne, mais 
d'où sort-1? Vas-y, plus une 
minute à perdre. 

Rejetant sa toison en arrière 
d'un geste qui lui était familier, 
John, en proie à l'inspiration, 
se mit à écrire aussitôt. Il en- 
trecoupait son texte de réfle- 
xions parlées que l'admiratif 
Shorty ne manquait pas d'ap- 


prouver. 
“Ce juin 1% . 
“Moi, Heinrich Müller, né à 
Innsbruck, âgé de trente-huit 
ans, ai résolu de mourir ici, Où 
trouver un endroit plus solitaire 
et plus beau!” 


— Je ne sais où ce sera, n'im-| 


porte, Nécessairement, l'endroit 
sera solitaire, Et la solitude sur 
cette côte ou dans ces forêts 
est toujours grandiose! 
“Géologue, je voyage pour 


elle est À brève échéance, est 
maintenant au-dessus de mes 
forces , . . Mieux vaut la chute 
immédiate dans la paix défini. 
tive, le vide, le non-être, le 
tout!” 

— C'est du pathos, mais cela 
fera son petit effet! 

“Adieu, je n'ai personne à 
prévenir. Je suis seul ici-bas, 

“Heinrich Müller.” 


John regarda sa page avec 
satisfaction. 

— La sigriature est bien imi- 
tée, n'estce pas? Je l'ai telle- 
ment examinée sur les fiches 
d'hôtel qui ont pu passer entre 
nos mains, 

— D'ailleurs, ses signatures 
différaient souvent. fallait 
bien qu'il prit l'habitude de si- 
gner ainsi. Et puis, ta lettre ne 
sera jamais soumise à un gra- 
phologue, espérons-le, 

— Ah! je vais ajouter un 
“post-scriptum” prouvant que, 
même au fond d'une dépression 
nerveuse, un géologue sait con- 
server de touchants scrupules. 

“PS, — Cette auto appartient 
au garage de la rue Misericor- 
dia. Le dépôt que j'y ai laissé 
suffira à payer les frais de lo- 
cation. Que tout l'argent du por- 
tefeuille, glissé sous le coussin 
gauche du siège avant, soit ver- 
sé à une oeuvre de TT 

— Mon cher, je suis tout ému. 

uel beau fait divers! Maïs com- 
ment nous débarrasser du géo- 
mn + tyrolien? Quelle mise en 

ne adopter? 

— L'inspiration sera fournie 


quand elle s'entoure de précau-| tenter d'oublier le verdict des! par le lieu et les circonstances. 
tions c'est mieux. Quand 1’ “au-|médecins qui m'ont 


(à suivre) 


entre 9 à du metin et midi, 


nt 


AIMEMAIT AVOIR UNE OÙ DEUX 
INSTITUTRICES en pension, Pour | 
renseighements. Ke: de rs, 
hi "  #414c | 


CÉLIMATAIRE FRANCAIS CATHO- 
LIQUE de taille moyenne, 2 ans, 
oétire faire con- 
fernune sérieuse 


bonne situation, 
talmonce d'une 


$ 
É 


uires 
ler: WM 2-1489 après 6 h. 


renseignements, signs- | 


ce outre 2 à. ot 4 b. de l'oprés-endi | 


a] 
ë | 
| 


A LOUER — Albert. Chalet, 
— l'A. oftr Le are 
met *. w: 

x 19-868-20C. 

A LOUER — St-Bonitace. Logis non 
meublé grandes 2 


A LOUER — Logis privé et at- 


trayant: 3 . Sur avenue 
Provencher, face au parc. Nom- 
breuses armoires, poêle, réfri- 
géraleur, lessiveuse, antenne 
tous canaux. Stationnement dis- 


fiote 15-456-72C 
nipez 
Nue Conie qu village. | 
PHNSION ET SOINS SPECIAUX ean- te, C ui A 
ur dame âgée ou invalide tue principale, Maison: 8 gs A Lo — Rue Jeere. Logis 
ns foyer Cathulique et de Ce finie, Dar J acres . À Pa A A Je C2 
nee D Tonus 7 x ; 18-19-19. | 247-8052 après 6 h. SITE, 
A VENDRE OÙ A DEAN en |A OS ss unes pue à 
Eee 4 eo É éaf s homme d'affaires. Ecrire 
de rnénage. Zn- | a boile 841, La Lee et le 7 
idéa nts de vue, triote, , avenue Me je 
. pr Masson PYeuiues faire 2. rs ed 


berté et le Patriote, 
MeDermot, Winnipeg 2 


fo, iv Dellard, #t- 
Téléphone: CE nee |l°4 piéces. 58 


vendre 982,500. 


semaine ou 
ignaler: 222-8634. 


 16-#09-19C. 
A LOUER — Plage Albert. Chalet: 


à 


14-765-TF. | 

Vos meublée avec facilités de cuisine. | 
Réfrigérateur et literie :ncius #20 | 

Corsets, gaines et eq mois. Libre nee | 
faits sur mesure, «a su our ne qui trav e | 
; en- ler: CH 7-1M6, 17-815-T.F. 


chirurgicaux x femmes € 

fe Pour Dee our spas 
me 

ché, St-Boniface, Man, Téléphone: 


étrigérat . 
23-5430 où CH 7-3886. bre avec réfrigérateur 


salle de bain 
tionnement, Signaler: 231-6697. 


Pas de cheveux gris . . . 

Si vous faites usage du mer- 

veilleux produit JAMAIS GRIS 

Ecrivez pour dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 


Boite postale 22, Transcona, Man 
Téléphone: 222-4492 


A LOUER — Ave Provencher. Logis 
pièces, entièrement meublé. 
Eng se2 Entrée 
stationnement. Libre: 21 ao 

Signaler: 233-4727. 


cherie age» pr: uipé: 


A LOUER — Précieux-Sang. Cham- | 
entrée et 
rivées. Flace de sta- 


18-824-TF. 


ler 
rivée, Près auto- 
us, Accommodation pour lavage et 


üt. 
|A VENDRE 
18-832-T.F, | 


A LOUER — Très raisonnable. Bou- 
< avec 


ge red e 
teur, a " 
St. Boniface ‘ESSO’ Service || Site central, Dessert grande région 
encher et Taché rurale. Capital raisonnable et réfé- 

Prov , rences exigées. Disponible mainte- 
Téléphone: CE 3-4654 nant. S'adresser N. me E, Mague, | 
Norbert Tétrault, prop. Menor-@uies, Mon mc. 

| 


Mise au des moteurs 
ph ver À complet 


A LOUER — St-Boniface, rue Lange- 


de produits si vin, Logis: 3 pièces. meublé. Très 
Ouvert tous les jours de moderne, Stationnemen r voi- 
sema 7 h. am. à 11 h p.m. ture, D ble le 15 août. Signa- 

sushi é ler: 233-1487 ou 233-3625, 
19-849-19C. 


Tél: 233-3839 Rés.: 233-3872 


A LOUER — St-Boniface. Apparte- 
ments modernes. Salles de bain 


ault Electroni rivées: lessiveuse, réfrigérateurs, 
Duf cs + les et stationnement. LA 1e À = 
Radio et TV — Vente et Service D 9 De me, PRE 


Techniciens bilingues 
Travail) garan | 


| A LOUER — St-Boniface. Apparte- 


Service d'une journée | ments Dirk, Logis libres. Signaler: 
313, rue Cathédrale | AL 3-4403. : 19-860-T.F, 
Visite à domicile: $3,50 
la LOUER — St-Boniface, rue Aul- 
| ee ee chan a À pobs LA ré- 
Signalez 247-4288 vée, Prè autobus Accommode 
Transit Shell Service || Sienaier: 252-6208" ".sssioc 


567, rue Marion, St-Bonitace 


(prés de l'hôtel Transit) Langevin. Logis: 4 pièces. Erès 


A LOUER — St-Boniface, 440, rue 
ro- 


re. Complè privé, Libre: 
Gubriel Tétrault, propriétaire | septembre, Signajer: CE 3-2310. | 
Entretenons automobiles 19-859-20C, 


de toutes les marques 
Lubrification, réparation de pneus 


tembre, Signaler: CE 3-5874. 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, avenue Tache, 
St-Boniface 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A. SABOURIN 
propriétaire 


HOVATZOS 


*“Flowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


418, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: 943-2934 


PIANOS ET ORGUES A VENDRE 


Agent exclusif ur les pianos 
Heintzman et erlock-Manning 
et les orgues Hammond. Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M. Jean Carignan. 


J. J. H. McLean & Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Affilié à la Procure Générale 


PHARMACIE 


PHARMACY 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


Era Liddl & We ue 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, éditice Paris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Des Frères Italiens 
contractours en ciment. 


16 ans d'expérience dans la construction de trottoirs, 
allées d'entrée, planchers, perrons. Perrons dé béton 
renouvelés, troittoirs haussés et patios de couleurs va- 
riées. Plâtrage des sous-sols, stuc pour garage. 


ESTIMATIONS GRATUITES 


Demandez ANGELO: SP 2-3547 


Votre 
vendeur 
personnel de 


F: 


JOS. PIERSON 


e Chevrolet © Corvair e Chevelle 
e Oldsmobile e Chevrolet 11 
© Camions Chevrolet 
(ARTEH MOTORS LTD. 
Bureou: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 


Automobiles usogées garanties" 
de première condition 


A LOUER — St-Boniface, 407, rue 
De la Morénie, Appartement: 4 piè- | 
ces. Entrée privée. Libre: ler sep- | 


19-861-T.F, 


| 
| 
| 
| 
| 


| 
| 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
l 
| 
| 


| 
| 


er 


| nipeg 


L 


blées, 
électriques. le de bain et entrée 
privées. Libre: ler septembre. Prié- 


re de visiter le matin.  19-843-20C, 


|A VENDRE — Abeilles et équipe- 
233-5364 


ment. Signaler: 3 
19-852-20C. 


|A LOUER — St-Boniface. Chambre | A VENDRE — Chalet d'été à Plage 


Albert: 6 pièces avec ameublement. 
S'adresser à 462, rue St-Jean-Bap- 
tiste, Tél: 213-1188, 19-853-21C 


A VENDRE — St-Roniface Centre. 
Maison: 4 pièces. Garage double, 
S'adresser à A:thuur Lambert, 147, 
avenue Proveneher, ch. 17. Si ab- 
sent, laisser message,  19-866-19P, 


A VENDRE — St-Vital, avenue Hind- 
ley. Maison neuf, 2 


; .20 =. 
bres à coucher, Deux pas d'église 
et St-Euvène. Près autobus 
et centre d'achats. S r: 253- 
4371. 17-8L1-TF. 


— St-Boniface, rue Des- 
chambault., Maison de revenu en 
très bonne condition. ggermn 0 
huile, Près bonnes écoles, magasins 
et église, Grand lot. Garage, jardin, 
+ d renseignements, appeler CH 7- 


18-831-210, 


A VENDRE -—- Elie, Man. Terrain avec 
maison 7 
dépendan, 


ca- 
,500. 
d, Elie, 
Man, Téléphone: 992, Elie. 
18-827-19C, 


A VENDRE — Norwood. Près écoles 
et autobus. Maison: 2 ny en 
très bon état; 3 chambres à cou- 
cher en haut; salon, salle à man- 
er et cuisine moderne en bas. 
aiement initial bas, Prix raison 

able. Signaler: 233-3960. 
19-848-22C, 


A VENDRE — Lac-du-Bonnet Cen- 
tre. Immeuble d'affaires avec logis 
attenant, Conviendrait à salon de 
barbier, bijouterie, salon de coif- 
fure, atelier de tailleur, etc. Aussi 
à vendre pr à de nettoyage, ter- 


ve édhuèe e Gppement. 
Eau et sue PSE 


Lac-du-Bonnet, Man, T. 
19-855-22C, 


n 


A VENDRE — Maison: 6 pièces, à 
niveaux variés (split level). 
Chauffage électrique. 3 cham- 
bres à coucher, grand salon, cui- 
sine et dinette. Salle de récréa- 


tion au sous-sol. Garage double, 
Parterre paysagé. Pas d'agent. 
S’adresser au propriétaire, lot 


22, Baie 


Notre-Dame, Isle-de- 
Chênes, Mar, 


17-810-T.F, 


A VENDRE — Terre entièrement 
en culture: 320 acres avec très 
bonnes bâtisses et résidence mo- 
derne en p:rfaite condition. 
Toutes installations modernes, 
Très bon troupeau de vaches 
laitières, assortiment c let de 
machines aratoires en très bon 
état. Vente rendue pre À 

taire. S'adresser à M, Wilfrid 

St - Hilaire, propriétaire, St- 

Pierre-Jolys, Man. Téléphone: 


335-22, 
18-829-19C, 


cause de la santé du p 


VETERANS REALTY 
302, édivice Mecintyre 
Téléphone: WhHitehall 2-7125 
À VENDRE 


St-Boniface — Rue Dumoulin. Prix: 
$7,500, Bungalow: 4 pièces. Sous- 
sol complet. Garage. Comptant re- 
quis: $500, Balance facile, 


Norwood — Près école Holy Cross. 
Prix: 68,500. 4 chambres à cou- 
cher. Chauffage: gaz. Ni 
Le requis: $500. Balance fa- 

cile, 


Norwood — Rue Des Meurons. Prix 
réduit. 4 chambres à coucher. 2 au 
ler avec salle de bain; 2 au 2e avec 
lavabo. Chauffage: gaz. Comptant 
requis: $2,000. 

St-Boniface — Rue St-Jean-Ba e. 
Près école Provencher. Duplex: 8 
pièces. Chambre supplémentaire au 
soubassement. Entr privées. 
Grand lot. Revenu mensuel: $165. 
Comptant requis: $2,000, 


Si vous voulez vendre ou acheter une 
maison faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui 
vous donera tous renseignements 
gratuits et confidentiels. 


N. BERNIER 
594, rue S-Jean-Baptiste 
Téléphone: 233-2027 
18-834-19C, 


A VENDRE 


Belle Terre 277 actres au sud de Win- 
nipeg 
Bonne maison 4 chambres à cou- 
cher, Eau chaude et froide en 
quantité. 260 acres en culture. A 
vendre avec assortiment complet 
de machines aratcires, 


St-Pierre — Bon duplex. Revenu an- | 


nuel: 62000, Près de tout, ayant 
toutes commodités. Bonne eau 
Grand lot. 56,500, $1,500 ou plus 
comptant. 


Prés église Ste-Famille — Bon bunga- 
low: 3 chambres à coucher. Grand 
lot. Garage. 512,500 seulement. 


Norwood — Bon bungalow, sur grand 
lot. Salon, cuisine, 2 chambres à 
coucher, selle au sous-sol, garage 
Très propre. Près piscine Happy 
Land. 510,500 seulement. Pour ren- 
seignements, venez me voir 


milles de St-Boniface — 2 bonnes 
maisons sur même grand lot 3 
chambres à coucher et 2 chambres 
à coucher, Puits artésien. Près éco- 
le. Une véritable aubaine, le tout 
$15,000 seulement. 


J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 
Téléphone: 247-5204 
15-838-19C. 


Centre canadien - français. | 


LA :LIBERTE ET 


ALEXANDER AGENCIES LTD. 
1500, Pole Park, Winnipeg 

…— Rue Tremblay. Bun- 
chambres à coucher 


: 
rage. Grand lot. Prés église catho- 
lique et ecoles. 


St-Norbert — Maison: 3 ans. l\4 éte- 
, chambres à coucher. Prés 

ina Marta Seulement 5300 comp- 
tant. 

Vital — Aue Hindiey. Prés église 

et école St-Eugène. Maison 3 


L'bealere Nérueeé ot Bi VEL 

Appeler PIERRE PINEAU 

SPruce 5-8463 ou 453-1977 
18-45-1980, 


À VENDRE 


St-Boniface Centre — Bungal 
Garage. Chauffage: 


ow: 4 
ge 
ix: 51,500. tant Le : We 
000. Balance #65 par À 
St-Boniface Centre — Tripiex: 0, 4 
«tt 2. ee double. Age: 20 ans 
Prix: #26 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Appelez 

A.-G. DESAULNIERS 

Agent d'immeubles 

407, rue De le Morénie 


CEdar 3-5874 
18-843-19C. 


À VENDRE 

St-Pierre — Ferme à bestiaux: 470 

acres, Pâturage et bois, Maison: 

#3 x 2. ts artésien. Rue 

ment et hangars pour aux. 
65 têtes d'animaux, 

Rue St-Jean-Baptiste — #7,900, 5 piè- 

hambres à coucher, Taxe: 

. Balance com- 


Rue Kitson — Maison de rapport: 
$11,500. Logis: 4 et 3 pièces, 2 sal- 
les de bain. Chauffage: gaz. Taxe: 
$195, $2,500 comptant. 

Rue Bertrand — $6,300, 5 pièces, 3 
chambres à coucher. Taxe: $155 
Termes faciles. 

Rue Ritchot — $12,500, Près écoles. 
Bungalow: 414 pi . 2 chambres 
LE Tin de se que e: 

, comptant. Possession 
immédiate, 

St-Vital — Rue Sadler, $7,000, Mai- 
son: $ pièces, 3 chambres à cou- 


2 —————— — ——————— —————— —————————— ——— — 


cher. Taxe: #179. Grand terrain. 
000 comptant, Balance comme 
oyer, 


St-Boniface — Rue 


À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-5845 
19-862-19C. 


À VENDRE 
N. L. BROUSSEAU CO., LTD. 


Avez: ne iété à ve 
Eng Am de Mr 
priétés partout dans la ville, Dépôt 
payé immédiatement. 
ST-NORBERT 
Maisons toutes neuves 
Considérerait échanges 


Magnitiques maisons construites sur 

e: 2 étages, 4 grandes cham- 
à coucher. Tapis 
artout, Four encastré, 


RER Le SR AR 


taires, Complètement décor 
choix. $26,500 seulement. $5,000 comp- 
tant. Veuillez appeler M, Bucko, 


SUPERBE TRIPLEX — PLUS 
St-Boniface, rue Langevin. $5,000. 2 
logis en haut, loués à $160 par mois 
Chauffage électrique, Sous-sol com- 
plet, prêt pour autre logis. Logis: 6 
ièces au premier pour propriétaire. 
alon à tapis mur à mur, cuisine 
attrayante et salle à ris dl Age: 
mois, Echanges considérés. 


NORWOOD — 3 DUPLEX 


53,000 comptant chacun, Rue Monck. 
4 et 42, Gaz, Lot: 50° x 120’, Enfield 
Crescent, 4 et 5. Gaz. Lot: 68° x 95 
Youville, 4 et 5. Age: 2 ans. Gaz. 
Lot: 50 x 130’. 


Complètement loués — Termes faciles 


NORWOOD 


18 ans, $4,000 comptant. Stuc. 1% 
étage, 2 plomberies, 3 ou 4 chambres 
à coucher, Sous-sol complet. $14,900 
seulement. Lot: 50’, Taxe basse, Près 
Précieux-Sang. . 


Appelez ERNIE BUCKO, 
s'il vous plaît’ 
CE 3-4574, le jour GL 3-0741. 
18-837-19C. 


Done EEE — — — — — —…—…—…— …— — —…— —"—"—"— — — — — —————""——" 
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PAUL'S REALIY | 
LIMITED 
120, avenue Provencher, 
angle Taché et Provencher, 

St-Boniface | 


SI VOUS DESIREZ UN SERVICE 
PROMPT ET COURTOIS POUR LA 
VENTE DE MAISONS, TERRAINS, 
ETC. OU POUR PLACER DES HY- 
POTHEQUES, VEUILLEZ, S'IL VOUS | 
PLAIT, VOUS CONFIER A NOTRE | 
PERSONNEL EXPERIMENTE ET 
LE CONNAISSANT EN AFFAI- 


A VENDRE 
STE-ANNE-DES-CHENES 
Joli bungalow: 5 pièces, 3 chambres | 
à coucher. Presque neuf. Sous-s0) | 
complet. Toutes commodités, Près | 
de et écoles, Termes attrayants. 
Plein prix: $8,200, 


ST-BONIFACE 
2 maisons: 6 pièces chacune. Pour 
être déménagées. J 


RUE GAREAU 


Bonne maison ? g famille: 5 pièces, | 
3 chambres coucher. Beaucoup 
d'armoires. Sous-sol complet. Gaz 
Grand lot. Plein prix: $11,500. 


RUE BERRY 
Triplex — Bon revenu. Prix réduit 
pour vente accélérée. Comptant re- | 
quis minime. 
| RUE DUBUC 
Maison 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher, Grand lot: 45° x 120’. Idéal] pour 
construction. Plein prix: 87,000. 


RUE DE LA MORENIE 


2 Maisons sur même lot. Revenu men- 
7 Nos delà de $100. Plein prix: 


BLVD DOLLARD 

| Maison: 6 pièces, 4 chambres à cou: 

|cher. Sous-sol complet. Garage 

Grand lot de coin. Comptant requis: 

| Pour plus d'informations, 
signaler, s.v.p., 

| Bureau: 247-9267 

| J. RIVARD: 247-4927 ou 

| PAUL GAGNON: CH 7-7603 


l8-#44-19C. | 


Re PT 
de la potasse prévue en Sask. 


LE PATRIOTE 


REGINA — La 


uction de 


! 


AL | 


ÈF 


Les neuf 
supposent un 
autres projets 
coûteraient $75,000,000 
chacun, ce qui porterait à $700 
millions le t 


sont estimés à $63 
les usines 


Consolida- 
er, Soudon nas dense a] 
ada Ltd 


: 

au “boom” de la potasse | 

pe de QU l'an 
trois minters de 


A sa résidence, le jeudi 5 août, 
: de 86 ans, est décédée 
Proteau, de 324, rue 


Mlle 
Les projets de Duval Corp.|Taché, St-Boniface. Les prières 
millions, et! furent récitées à 7 h. 30 vendre- 
pourront, vers la fin'qj soir à la chapelle funéraire 


de 1969, produire environ un P, Coutu. Le service fut chanté 
million de tonnes par année. Les 'à l'église du Précieux-Sang le 


deux puits seront d'une profon- | sam 


deur de 3,500 pieds. 


7 août, à 10 h. a.m, et 
l'inhumation eut lieu au cime. 


Cominco creusera aussi deux !tiére du St-Sépulcre. 


puits qui devraient fournir en- 


Mlle Proteau est née le 3 no- 


viron un million de tonnes. Le vembre 1878 à Ste-Christine, 


coût serait de $65 millions, et 
les usines pourraient produire 
à la fin de 1969. 


Noranda Mines Ltd, l'autre 
compagnie canadiene qui par- 


MARIGN REALTY LTD. 


1601, chemin Ste-Marie 
A VENDRE 


St-Vital — Maison: 4 pièces. Brocha- 
ge, toit et armoires de cuisine 
neufs. $5,900. $400 comptant. Balan- 
ce: $65 par mois. 

St-Boniface — Rue Aulneau. Maison 
Er eg 112 ste, ya 4 x 120". 
Logis: èces loué. èces pour 
pos ed À À $13,250, re 

Appelez ED.-A, BRISSON 
CE 3-2280 
ou LOU ENGEL — 256-5420 


18-842-19C. 


A VENDRE 


STE-ROSE-DU-LAC 
Terre: 800 acres, plus de 500 en 
culture, Balance: foin et pâturage, 
Toute clôturée. ent com- 
plet de machines aratoires, Prix 
complet: $39,500, Option d'acheter 


180 têtes de Hertords. 


LORETTE 
Village: Maison 2 chambres à 
coucher, Grand lot, Plein prix 
$1,900.00 à termes, 


LA BROQUERIE 
Terre: 317 acres., Maison moderne: 


x 
d'animaux, 
FE om 

com 

ST-BONIFACE 

Rue Bertrand. Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain. 
Chauffage: gaz. Garage, $1,500 


comptant. Propriétaire portera ba- 
lance, 


NORWOOD 
Rue Kitson, Maison: 6 a. 
chambres à coucher, $8,900, 
comptant, 


ces, 3 
$2,000 


Appelez 
J.-R. POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 


Téléphone: 
GRover 5-1876 
18-840-19C, 


ERNST, LIDDLE 


& WOLFE LTD. 
100, EDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
- Propriétés 
A VENDRE 


Chemin Ste-Marie — 514 acres de 
terre, 1 mille au sud du péri- 
mètre, Maison neuve. Garage, 
Arbres fruitiers. Prix: $19,000. 


Un mille au nord de St-Adolphe 
— 50 acres de terrain, 


Ste-Geneviève —- 160 acres avec 
maison et étable neuves, Lai- 
terie Ep eo pour contrat de 
lait. 27 bêtes à cornes. Tracteur 
+2 on a Prix d'aubaine à 


St-Adolphe — Maison neuve com- 

Un ris moderne. Grand lot. 

hangerait pour maison à St- 
Norbert ou à St-Boniface. 


Chemin Ste-Marie — Maison non- 
finie, lot boisé 99’ x 264’. 3 milles 
au nord St-Adolphe, 


St-Boniface, Rue Hamel — Du- 
plex. Echangerait pour ferme 
avec bâtisses, Appeler 315-5, 
Ste-Agathe, 

11-689-TF. 


Nous avons besoin d'offres 
de fermes à vendre 


Pour un service prompt, ventes 
ou hypothèques et évaluation 


Appe!ez LOUIS LE GAL 
WhHitehall 3-5408 
ou 315 - R5 St-Adolphe 


Rudy's Furniture 
Plon achat-louage 
de téléviseurs 
$5.00 comptent, $5.00 par mois 


Antene tous canaux 
$1850 installée 


$3.00 PAR VISITE DE SERVICE 
Service et vente de radios 
d'auto, sur ‘es lieux 
Radios $17.95 et plus 
De tout genre et tuute marque 
TECHNICIENS LICENCIES 
Meubles et appareils 
neufs et usagés 


276, rue Taché 
247-9074 et 247-3752 
En soirée: GL 3-1711 


po EE ES 


PQ. et demeurait à St-Boniface 
depuis 60 ans. Elle laisse dans le 
deuil trois frères et trois soeurs. 


L2 L£ L 
MME L, MUELLER 
Le vendredi 6 août, à l'hôpital 
énéral St-Boniface, est décédée 
l'âge de 27 ans, Mme Lorraine 
Mueller, épouse de M. Hans 
Mueller, de 25, chemin Vista, St- 
Vital. Née à Treherne, Man, la 
défunte habitait St-Vital depuis 
1961. Elle était infirmière diplô- 
ra de l'hôpital St-Boniface en 


Lui survivent, outre son é- 
poux, trois, fils, Jean, Richard 
et Dean; ses parents, M, et Mme 
Auguste Bonnefoy, de St-Clau- 
de, et un frère, Georges, de Win- 


nipeg. 

Les prières furent récitées à 
8 h. lundi soir à la chapelle fu- 
néraire Desjardins. Le service 
fut chanté à 10 h. a.m., le mardi 
10 août, à La, grd St-Eugène de 
St-Vital et l'inhumation fut faite 
au cimetière local. 

* * * 


M. BERNARD FAUCHER 


A l'hôpital Taché, le jeudi 5 
août, est décédé M. Bernard 
Faucher, âgé de 81 ans, de 506, 
rue La Vérendrye, St-Boniface, 
Les prières furent récitées à la 
Chapelle funéraire P. Coutu, à 
8 h. vendredi soir. Le service fut 
chanté à la basilique de St-Bo- 
niface à 10 h. am, le samedi 
7 août, et fut suivi de l’inhuma- 
tion au cimetière Green Acres. 

M. Faucher est né le 11 juin 
1884 à St-Urbain, PQ, et rési- 
dait à St-Boniface depuis 56 ans. 

Le défunt laisse dans le deuil 
deux filles, Mmes W. H. Prit- 
chard (Eugénie), de St-Bonifa- 
ce, et H.K. Grouette (Hélène), 
d'Edmonton, Alta; douze petits- 
enfats; six arrière-petitsen- 
fants; deux soeurs, me E, 
Goulet, de Montréal, et la Rév. 
Sr Marguerite-du-Divin - Coeur, 
de la Maison-mère des Soeurs 
des Saints-Noms de Jésus et de 
Marie à Outremont, P.Q. 


Travaillez, non pour la nourri- 
ture HER, mais pour la 
nourriture qui subsiste dans la 
vie éternelle, (Jn 6, 27) 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Boniface, Man. 
Téléphone: ALpine 3-9805 


La 
Norwood Jewellers 


3202, avenue Taché 
NORWOOD 


Tél.: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, 
horloges et bijoux 
notre spécialité 


LI 
Argent à louer 
177 
pour voyages d'été! 

En été, les dépenses se multiplient 
comme les mauvaises herbes et 
souvent il ne vous reste plus d'ar- 
ent, surtout r un voyage. 
is voici la solution moderne de 
régler vos ennuis. Vous pouvez 
louer l'argent nécessaire de Cres- 
cent. Vous jouirez d'un service 
prompt et courtois — certains de 
nos clients ont déjà loué de l'ar- 
ent en 10 minutes seulement, 
jusqu'à $3,000 pour une se- 
maine, un mois, un an et même 
plus longtemps. Téléphonez-nous 
et venez chercher votre argent au 

bureau Crescent. 


Chez Crescent, il est toujours 
agréable de louer de l'argent. 


Montant 


Conditions Paiements 
(M mensuels 


$ 105.75 
395.42 
710.65 


1,014.07 
2016.00 


Jusqu'à 53,000 et même davantage 


Crescent 
Finance 


Transigez à la moderne 
chez Crescent 
G. Desrosiers, gérant 
129B, rue Marion — Tél: 233-1426 


36.00 


St-Bonifoce, le 


Traducteur aux débats 


CHAMBRE DES COMMUNES ET SENAT 
Jusqu'à 58,400 
Bureau des Traductions, Secrétariat d'Etat, Ottawa 


traduire, principalement 
les du Parlement, Les tradue 


peuvent tra: de nuit et t des heures irrégu. 
Ou des cents eiinetnte eut seeds Gore Le 


hommes et les femmes, expérimentés en tra- 
dans un domaine connexe, à faire leur demande. 

renselgnement supplémentaire et des 
de demsnde d'emploi aux bureaux de poste, du Service 
ceux de la Commission du service 


août 1965 
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à ON DEMANDE 
our l'école consolidée Dandurand | Pour le District scolaire de Grande 
de Haywood no 2064, dans le vil: | Clairière no 1121, un ge 1 
lage de Hoywsod, 2 instituteurs | (trice) qualifié pour l'onnée 1965. 
{trices) qualifiés pour l'année sco- | Nombre d'élèves: 15. Années ! à 8. 
laire 1965-1966. S'adresser à: M. ! Salaire selon qualifications et ex- 
Jeon Dheilly, sec. Maywood, Man. | périence. Pension disponible. Chaut- 
6-s62-7.r. | 09e: huile. S'adresser au Secrétoi- 


ré-trésorier, M, Alphonse Copet, 
L'ECOLE GRENIER No 1446 Grande-Clairière, Man, 
demande instituteur (trice) qualifié 1RO-LOP. 
pour enseigner les années 4 à 8 et 
comme principal (e). Salaire d'a- 
près octroi du gouvernement. Pour 
plus de renseignements, s'adresser 
à: Jean Gérardy, sec.-trés., St-Lo 
bre, Man. 


ON DEMANDE 
instituteurs {trices) pour école in- 
dienne, Nord-ouest Ontario. Années 
primaires. Environ 25 entonts. Sa- 
* [laires du Département indien en 


plus allocation du nord. Marié ou 
DR. célibataire, Résidence meublée et 
confortable. Ecrire à: R. P, E. Be- 
noit, O.M.I., C.P, 438, Red Lake, 
12-703-TF, 


LA COMMISSION SCOLAIRE 
DE ST-NORBERT 
Demande une institutrice en musi- 
que à temps partiel lun jour ou 
plus por semaine), commençant en 
septembre prochain. S'adresser à 
Gabriel Cloutier, C.P. 310, St-Nor- 

bert, Mon, Tél.: 284-0905. 
19-865-T.F, 


Ont, Téléphone: 474, 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘’DISTINCTION" 
Lots à vendre à Lorette 
Henri DAUDET, gérant 


700, Greot Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg 


Téléphone: 943-4021 


ON DEMANDE 
Pour l'école consolidée de Dunrea 
no 147, instituteur (trice) qualifié, 
bilingue pour enseigner les années 
5 et 6 pour l'année scolaire 1965- 
1966. S'adresser à: Mme R.-G. Ron- 


deau, Dunrea, Man, 
16-796-T.F, 


ON DEMANDE 
Pour école du village de Richer no 
1026, 3 institutrices bilingues qua- 
lifiées pour enseigner le français et 
l'anglais aux années 1, 2, 3 et 5 
et 6. Une des institutrices doit pou- 
voir enseigner la méthode Cuisenai- 
re. S'adresser à: M, Antoine Cha- 
put, sec.-trés., Richer, Man. 
14-742-TF, 


ON DEMANDE 

Pour école secondaire de Gravel- 

bourg, les instituteurs ou institutri- 

ces suivants: 

a) Un professeur pour physique 
(PSSC ou traditionnelle) et bio- 
logie; 

b) ù professeur pour dactylogra- 

ie; 

c) Un professeur pour 7e année. 

Salaire suivant l'échelle. S'adresser 

à M. À.-H, Lepage, sec.,-trés, Tél.: 

RS C.P, 459, Gravelbourg, 

sk. 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour aporedre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci, 


Jamais auparavant y a-t-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man, 


Suceursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


19-846-21C, 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — tout travail garanti 


SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 


1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 
Téléphon: 774-2758 Résidence: 452-0787 


Lots de plage à vendre 


À Plage Albert, 2 milles au sud de Victoria Beach. L'une des plus 
belles plages de sable fin, Très privée, idéale pour enfants. Ces lots 
de choix sont de prix raisonnables et près du lac. Vente à termes 
si désirée, Voyez B. J, Trainor à Victoria Beach, ou téléphonez-lui 
au numéro 754-2257. LE. 


NIAKWA MOTOR HOTEL 


RECEPTIONS ET BANQUETS 


Souper dansant 
vendredi et samedi 


mettant en vedette: The Candle Lighters 


Tél: AL 3-1301 


Chemin Ste-Anne et Route transcanadienne 


Nous avons des commandes pour tous genres 
de bestiaux. Pour obtenir les meilleurs prix 
du marché, expédiez votre bétail à 


D. COUGHLIN & SONS LTD. 


311, édifice Exchange 
Union Stock Yards St-Boniface 


Téléphone: 247-4022 ou 489-5055 


BULLETIN D'ABONNEMENT 


La Liberté et te Patriote 
619, avenue McDermot, Winnipeg 2, Manitoba 


Messieurs, 


Je vous envoie, par la présente, la somme de $ 


ABONNEMENTS 


53.50 — 2 ans, 56.00 
un an, $4,50 — deux ans, 58,00 
La date qui sera inscrite sur l'étiquette-adresse de votre journal 


indiquera l'échéance de votre abonnement et attestera la réception de 
votre remise, 


À l'étranger: 


